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Le 6 décembre 1979, le Journal de Spirou présente, dans son « spécial Boule & Bill », 
un cadavre exquis de 48 pages, intitulé B// a disparu, pour fêter les vingt ans de la série. 
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Gaston, Natacha, Tif et Tondu, Jerry Spring, Chick Bill, Cubitus, Docteur Poche, etc. 
se succèdent ainsi pour retrouver le cocker. Sophie participe bien évidemment à l'enquête... 
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Introduction de Christelle & Bertrand Pissavy-Yvernault 
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Si la politique éditoriale de la maison Dupuis avait été relativement 
stable depuis les débuts de Jidéhem dans le Journal de Spirou, quelque 
vingt ans plus tôt, de profonds bouleversements agitaient alors 

la coulisse en cette fin des années 1970. L’avènement de nouveaux 
médias, comme la télévision ou les jeux vidéo, avait sérieusement 
modifié les loisirs des jeunes; le lectorat avait mûri, se tournant 
volontiers vers des revues au ton plus adulte, comme Pilote, L'Écho 

des Savanes, Métal hurlant, (À suivre) ou Fluide glacial, lesquelles 
reflétaient mieux l’air du temps. L’érosion régulière des ventes 

de journaux, tels que Spirou ou Tintin, entraînait de nombreux 
questionnements chez les éditeurs qui cherchaient sans cesse des 
formules plus en phase avec l’évolution des mentalités. En 1977, 

le lancement du Trombone illustré, ce nouveau supplément au Journal 
de Spirou, avait évidemment été une tentative de s’émanciper des vieux 
schémas, mais sa ligne éditoriale s’était finalement avérée trop radicale 
pour la très conservatrice maison Dupuis, précipitant ainsi sa 


disparition. 


Et tandis que des auteurs comme Tillieux, Hubinon, Goscinny ou J'ijé 
venaient de disparaître prématurément, ou que d’autres, comme 
Franquin, Peyo et Roba, se faisaient de plus en plus rares, 

il devenait urgent de leur trouver des successeurs. Dans ce contexte 
de profondes mutations, la décision de la famille Dupuis de mettre en 
vente son entreprise, au milieu des années 1980, apparut certainement 
comme le bouleversement ultime pour de nombreux collaborateurs 

du journal, dont notamment Jidéhem. Ces ultimes aventures de Sophie 
témoignent de cette période éditoriale agitée, durant laquelle la série 
serait interrompue, puis modifiée, pour être relancée, avant d’être 


définitivement arrêtée. 


Quand la Panthère Rose s'en mêle! 
« Sophie », dont le format alternait jusque-là 
des aventures à suivre et de courts récits 
complets, inaugura, à l’occasion de la 
publication de Sophie et l'inspecteur Céleste, 
une nouvelle présentation destinée à garantir 
sa présence plus régulière au sommaire du 
journal. « C’est le rédacteur en chef de 
l’époque, Thierry Martens, qui m'avait 
demandé de découper cette histoire en 
plusieurs épisodes, se souvient aujourd’hui 
Jidéhem. Elle a donc été publiée en quatre 
fois, répartie sur plusieurs mois. 

C’est d’ailleurs la forme qui a structuré le 
scénario puisque chacune de ces parties se 


présentait sous la forme d’un sketch. 


Mon projet de départ était d'utiliser une 
invention du professeur Karamazout à chaque 
fois : Zoé, l'œuf, la bulle du silence, etc., car on 
me reprochait souvent de ne pas y avoir 
systématiquement recours. Au final, 

ça formait presque un résumé de la série!. » 
Désormais seul maître à bord de la destinée 
du personnage depuis la disparition de Vicq, 
son scénariste, Jidéhem avait alors renoué 
avec l'écriture, comme à ses débuts avec 

« Ginger » dans Héroïc-Albums. « Le fait de 
me remettre au scénario a certainement 
modifié le ton des aventures de Sophie, 
reconnaît-il. J’y ai naturellement mis un peu 
plus de moi-même. Lorsque nous travaillions 


ensemble, Vicq et moi, je lui communiquais 





L'inspecteur Clouseau, 
héros des films 
« La Panthère Rose », 
incarné par Peter Sellers, 
inspire Jidéhem 
pour son personnage 
de l'inspecteur Céleste. 


toujours une idée de départ mais lui laissais 
la développer à sa guise. À tel point que ça 
m'a valu quelques surprises, certaines de ses 
histoires ne collant pas tout à fait à ce que 
j'avais imaginé. Maintenant qu’il n’était plus 
là, je gagnais une forme de liberté, même si 
je le regrettais énormément car il était un 
excellent scénariste. Mais il est évident qu’il 
donnait une orientation beaucoup plus 
humoristique que moi aux épisodes!, » 
Fidèle à ses premières amours, cette aventure 
s'ouvrait sur une course de voitures, au 
découpage résolument cinématographique, 
digne des meilleures pages de « Ginger ». 

« C’est vrai, poursuit le dessinateur, cet album 
contient pas mal d'accidents, de tonneaux 

ou de dérapages qui pourraient rappeler 

de grands films d’action. Même si j'aime bien 
le cinéma, je n’en ai jamais été un véritable 
mordu. Le virus des poursuites automobiles 
me vient certainement plus de Tillieux dont 
j'ai toujours adoré les séries. Et puis, il faut 
rappeler que j'animais “La chronique de 
Starter” et que j'avais une importante 
documentation sur le sujet!. » Tandis qu’il 
revenait à un ton plus proche du polar, 
Jidéhem ne versait pourtant pas vers le 
roman noir cher à Tillieux, le nom du person- 


nage principal faisant plutôt implicitement 
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allusion à un détective beaucoup moins 
héroïque. En effet, s’il fallait trouver un 
modèle à l'inspecteur Céleste, il était 
davantage à chercher du côté des six 
longs-métrages mettant en scène le célèbre 
inspecteur Clouseau, dans la série « La 
Panthère Rose » (1963-1980): « J'avais 
beaucoup aimé les films de Blake Edwards, 
poursuit Jidéhem, et lorsque je me suis 
retrouvé contraint d'écrire moi-même mes 
scénarios, je me suis demandé comment 

je pourrais faire évoluer la série. Il n’était pas 
possible de faire du Peter Sellers — l'esprit 

ne collant évidemment pas avec celui de 
“Sophie” —, mais j'ai pensé à son personnage 
en créant le mien!. » 

L’analogie phonétique Sellers/Céleste reste 
certainement le meilleur témoin de cette 
inspiration. Mais l'inspecteur Clouseau n’était 
pas le seul flic illustre à figurer dans cette 
histoire: l'agent 212, de Daniel Kox et Raoul 
Cauvin, y faisait lui aussi une brève apparition 
au détour d’une case. « C’est l’un de ces petits 
gags auxquels on a souvent eu recours dans le 
journal, concède Jidéhem, amusé. On utilise le 
personnage d’un confrère pour lui faire un clin 
d’œil!. » Outre que ces héros avaient une 
évidente parenté graphique qui leur 
permettait de se croiser sans trop heurter 

le regard, on ne devait pas cette private joke 
à leur seul air de famille. Kox, le dessinateur 
de l'agent 212, était alors en effet proche de 
Jidéhem, auprès de qui il était venu chercher 
des conseils à ses débuts. « J'ai frappé à sa 
porte quand j'avais tout juste une quinzaine 
d'années, confie-t-il aujourd’hui. À l’époque, 
je passais mon temps à copier tout ce qui 
ressemblait de près ou de loin à Franquin, 
sans avoir la moindre connaissance technique 
puisque je dessinais les planches au format 

de publication. Lorsque je l’ai vu pour la 
première fois, il était occupé sur l'album 

Qui fait peur à Zoé? Je me souviens d’ailleurs 
très exactement de la page qu’il dessinait ce 
jour-là, elle m'avait complètement bluffé. 
C'était à la fois stimulant et démotivant, car je 
mesurais l'écart qui nous séparait. Un monde! 


De fil en aiguille, je suis retourné chez lui 
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environ une fois tous les quinze jours pour lui 
montrer mes dessins, qu’il corrigeait. Et j'ai 
fait ça pendant plusieurs années. J’ai énor- 
mément appris à ses côtés, il s’est montré 
particulièrement accueillant et gentil avec 
moi, même si j'imagine que je lui ai pas mal 
cassé les pieds. Lorsqu'il corrigeait mes 
pages, il insistait énormément sur les décors, 
qui sont d’ailleurs loin d’être mon point fort, 
aujourd’hui encore. Il représente vraiment 
toute ma jeunesse, et j'ai une immense 
tendresse pour lui. J’ai aussi une énorme 
admiration pour son travail, et je trouve qu’il 
n’est pas reconnu à sa juste valeur. Je le tiens 
quant à moi pour un des meilleurs — si ce n’est 
le meilleur — dessinateur de décors de la 
bande dessinée. Lorsqu'on voit ce qu’il a fait 
dans “Spirou et Fantasio” ou “Gaston”, on se 
rend compte que ce n’est pas n'importe qui. 
Quant à cette apparition de l’agent 212 dans 
Sophie et l'inspecteur Céleste, ça a été une 
merveilleuse surprise pour moi, à une époque 
où je n’avais même pas encore d'album. 

Un soir où nous étions ensemble, il m'a juste 
dit: “Tu sais, j'ai dessiné ton agent dans un 
‘Sophie’. Il n’est pas si simple que cela à repro- 
p 


duire !” Quel honneur il m’a fait ce jour-là?! » 


Jidéhem, qui avait été si longtemps le 
collaborateur principal de Franquin, avait 
donc à cœur de transmettre à son tour ce qu’il 
avait reçu. Pour autant, il ne se résolut jamais 
à s'attacher les services d’un assistant. 

« C’est vrai, concède-t-il aujourd’hui, j'ai sans 
doute des difficultés à déléguer une part de 
mon travail. Cela me vient sans doute de 
l'expérience que j'ai eue auprès de Franquin. 
Lorsqu'il a eu recours à mes services ou 

à ceux de Roba, c’est parce qu’il y était 
contraint par la cadence de travail, et ça n’a 
jamais été un choix fait de gaieté de cœur, je 
pense. Il a fini par nous laisser faire de plus en 
plus de choses dans les décors de ses planches, 
à tel point qu’il a complètement perdu 
l'habitude de les réaliser lui-même et qu’il a 
eu un mal fou à s’y remettre. Et je ne voulais 
pas que pareille mésaventure m'arrive, 
d’autant que je prenais un très grand plaisir 


à dessiner mes décors!. » 
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Alors que l'agent 212 
fait ses premiers pas 
dans le Journal de Spirou, 
Jidéhem adresse un clin d'œil 
à Daniel Kox, son dessinateur, 
dans une planche de 
Sophie et l'inspecteur Céleste. 
Adolescent, celui-ci 
était venu lui demander 
quelques conseils éclairés. 
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Nouvelle vague 


Signes du décalage qui commençait à se 
produire entre la ligne éditoriale du Journal 
de Spirou et l'évolution du lectorat, les 
tiraillements mis en lumière par l'aventure du 
Trombone illustré - qui eut précisément lieu 
durant la publication de Sophie et l'inspecteur 
Céleste - furent certainement l’expression la 
plus tangible des changements qui s’annon- 
çaient. D'un côté, le journal, dirigé par 


Thierry Martens, tendait à perpétuer 
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inlassablement les recettes qui avaient fait 
son succès depuis un quart de siècle, tout en 
feignant de ne pas voir que les mentalités 
avaient profondément évolué depuis les 
années 1960. De l’autre, le supplément pirate 
initié par Franquin et Delporte tentait de 
bousculer les esprits en injectant du sang neuf 
avec des dessinateurs français, tels Gotlib, 
Alexis, Bretécher, F’murr ou Tardi, rompus 


à un humour ou à des thèmes plus adultes 


hérités de Pilote. Malgré ses liens avec 


Franquin et Delporte, Jidéhem ne collabora 
jamais au Trombone illustré et resta para- 
doxalement rattaché à l’équipe de Martens, 
avec lequel le courant passait très mal. 

« “Starter” et “Sophie” me prenaient tout mon 
temps, poursuit Jidéhem, et je n’ai finalement 
jamais franchi la porte du Trombone. Dieu sait 
pourtant que j'étais plus proche d’Yvan et de 
Franquin que de Martens! Mais je crois qu’ils 
recherchaient surtout du sang extérieur pour 
se distinguer du journal. Mais cette histoire 

a quand même mis une énorme pagaille dans 
la maison?. » 

Si la censure eut définitivement raison du 
supplément pirate, Thierry Martens fit lui aussi 
les frais des dissensions éditoriales, perdant sa 
place en janvier 1978, au profit d’un jeune 
journaliste, Alain De Kuyssche. 

À son initiative, de nouveaux auteurs intro- 
duits dans le journal par son prédécesseur 

— Hislaire, Geerts, Frank Pé, Benn, Yann et 
Conrad, Tome & Janry, Le Gall, ete. - furent 





de plus en plus sollicités et contribuèrent à 
modifier progressivement le ton 

de l'hebdomadaire, en écho à l’évolution de 
la société. Pour la première fois sans doute 
depuis la fin des années 1940, on assistait à 
l’éclosion simultanée de toute une génération 
de dessinateurs de talent, capables de 
renouveler durablement le sommaire. Dans 
ce contexte, Jidéhem, qui n’était âgé que de 
43 ans, faisait figure d’ancien, définitivement 
associé aux Franquin, Peyo, Roba, Will et 
consorts. « C’est d’ailleurs à peu près à cette 
période que j'ai réalisé dans quelle équipe 
hors du commun j'avais travaillé, confie-t-il. 
Les choses s'étaient faites de façon naturelle 
et m’avaient semblé aller de soi. C’est en 
voyant la relève pointer son nez qu’on s’est dit 
qu’il y avait une forme de rupture. Et cela ne 
s’est pas arrangé par la suite. En voyant 
arriver des bandes comme “Germain et nous” 
ou “Bidouille et Violette”, on a compris qu’on 
était en total décalage avec ce qu'avait pu 


nous demander Charles Dupuis jusque-là. » 
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Will, Jidéhem et Roba. 
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CI-DESSUS 
En 1981, 
« La chronique de Starter » 
cède sa place à 

« La chronique de Décibel », 
elle aussi illustrée par Jidéhem, 
toujours au fait des innovations 

en matière de son. 


EN HAUT, À DROITE 
Quand Sophie arbore 
fièrement son t-shirt 
à l'effigie de Gaston, 
elle nous rappelle que 

Jidéhem dessina ses gaffes 
pendant près de 10 ans 
auprès de Franquin. 


C’est en mars 1978 que Jidéhem signa son 
ultime « Chronique de Starter », autre signe 
d’une page qui se tournait. « La rubrique 

a fini par disparaître totalement, parce qu’elle 
ne plaisait pas à Martens, poursuit-il. 
L'automobile était d’ailleurs un domaine qui 
ne l’intéressait pas du tout. Mais cette 
disparition n’a pris effet qu'après quelques 
mois, le temps de publier celles qui étaient en 
réserve. C’est pourquoi la dernière a paru du 
temps de son successeur. Mais je crois que 
c’est l'époque qui a eu raison de “Starter”. 
Dans les années 1970-1980, les voitures 


n'étaient plus que des petits “machins 
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à roulettes” sans aucune personnalité, et ça 
m’amusait beaucoup moins. Les lignes se sont 
standardisées, et la voiture a commencé à 
faire moins rêver les foules. Au final, je trouve 
quand même dommage que la série se soit 
arrêtée, car elle a beaucoup marqué les 
esprits et pourrait tout à fait marcher, 
aujourd’hui encore, me semble-t-il, » 

Après vingt ans passés au service de la cause 
mécanique, ponctués de centaines de 
chroniques, Jidéhem était sommé de ranger 
définitivement ses véhicules au garage. 

« Malgré cette décision, j'ai cependant 
continué encore tout un temps. J'ai proposé 

à Charles Dupuis — qui était un très grand 
amateur de voitures, lui! - d'utiliser l’espace 
libre au dos des posters offerts en supplément 
du journal pour présenter une voiture illustre, 
en noir et blanc. Comme la rubrique lui 
manquait, il a aussitôt accepté l’idée, qui 
n’était pas très coûteuse, de surcroît. Et j'en 
ai fait ainsi, pendant trois ou quatre ans, dès 
qu’un poster était proposé. Ensuite, je n’ai 
guère eu plus de succès avec les successeurs 
de Martens, qui ne m’ont plus jamais sollicité 
pour “Starter”. Le seul qui était partant a été 
Thierry Tinlot qui voulait des chroniques 


délirantes, “à la Mad”, sur des véhicules 
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imaginaires. De fausses chroniques en forme 
de gags, si vous voulez. Mais ça ne m'amusait 
pas du tout. Il aurait été possible d’en faire 
une ou deux pour la blague, mais je ne me 
voyais pas pondre chaque semaine une 
chronique sur une voiture fantaisiste!. » 
Jidéhem entama finalement une nouvelle 
rubrique illustrée à partir de 1979, 


« La chronique de Décibel », qui lui permit 





d’aborder une autre de ses passions, lui qui 
avait toujours eu le nec plus ultra en matière 
d'électronique, radio, hi-fi, articles ménagers, 
etc. Celle-ci n’eut bien entendu pas le même 
retentissement que celle de « Starter », mais 
lui permit de figurer encore régulièrement 
dans les pages rédactionnelles du journal 


jusqu’en 1982. 





Le 8 avril 1982, Sophie annonce 
le printemps sur ce poster, 
offert en supplément 
du Journal de Spirou n° 2295. 


Cap au sud! 


Après quelques récits complets publiés dans 
l’un ou l’autre numéro spécial du Journal de 
Spirou, Sophie revint en juillet 1979 dans une 
grande aventure à suivre, Sophie et Donald 
Mac Donald. Une nouvelle fois, Jidéhem avait 
scénarisé lui-même cet épisode, situé dans des 
décors totalement inhabituels. « Nous étions 
en vacances à Saint-Tropez lorsque j'ai 
dessiné ces pages, se souvient-il, et le décor 
s’est en quelque sorte imposé. Jusque-là, 
j'avais surtout été catalogué comme un 
dessinateur urbain, mais je dois reconnaître 
que c’est amusant — et reposant — de dessiner 
d’autres paysages, une fois de temps en 
temps. Pourtant je n’ai pas spécialement eu 
recours au dessin d’après nature, mais cela 
faisait tellement longtemps que nous 
fréquentions le Sud que j'avais ces décors 
comme imprimés dans ma mémoire!. » 
Preuve supplémentaire de l'investissement 
tout particulier d’un auteur complet dans son 
sujet, cette aventure permit à Jidéhem 
d'exprimer des sentiments liés à des 


souvenirs personnels. « C’est une histoire que 
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j'avais envie de faire depuis longtemps, confie- 
t-il. Lorsque j'étais enfant, l’école me faisait 
royalement suer, et cet ennui que subit le petit 
Donald, toute la journée avec son précepteur, 
c’est un peu celui que je ressentais moi-même. 
Mon père était particulièrement sévère sur la 
question scolaire, et j'étais régulièrement 
consigné à la maison du fait de mes mauvaises 
notes. Je me rappelle même avoir voulu 
fuguer. La seule chose qui m’intéressait, 
c'était le dessin. C'était mon seul moyen 
d'évasion! Je me suis vraiment lancé dans 
cette histoire à partir de ce sentiment. 
Évidemment, j'y ai ajouté des méchants, car il 
en faut pour rendre le récit captivant, mais ils 
étaient finalement plus cons que véritablement 
mauvais. Et puis, des poursuites en bateau, en 
hélicoptère ou en voiture, car c’est un peu mon 
péché mignon!! » 

La solitude du petit Donald était naturellement 
nrompue par la rencontre fortuite avec Sophie, 
Starter et Pipette, lesquels lui permettaient 
non seulement de vivre une belle histoire 


d'amitié, mais aussi d'échapper à de sinistres 


ravisseurs. Une fois encore, ces pages étaient 
l’occasion d’avoir recours à des moyens de 
déplacements inédits dans la série — voilier, 
yacht, triporteur, hélicoptère —, prétextes à 
dessiner de superbes séquences dignes des 
meilleurs « James Bond ». Un personnage 
comme M. Bangkrak, le cascadeur déjà croisé 
à plusieurs reprises dans de précédentes 
aventures, en était sans doute le meilleur 
représentant, tant ses fonctions paraissaient 
taillées pour l’action. « Bangkrak est tout 

à fait typique des surprises qui s'offrent à la 
plupart des dessinateurs, souligne Jidéhem. 
Pour les besoins d’une petite histoire, on crée 
un personnage, sans savoir que plus tard 

il reviendra dans une autre, au point de finir 
par faire un peu partie de la famille. C’est le 
jeu des séries que de faire revenir des figures 
déjà connues, que le public aime retrouver. 
Mais ce n’est jamais gratuit: chaque fois que 
j'ai employé celui-là, il collait à la perfection 
avec une situation particulière. C’est un peu 
comme un accessoire qui vient à point 
lorsqu'on en a besoin ! Compte tenu de mon 
style, un personnage de cascadeur était 
d’ailleurs idéal, et il aurait finalement pu 
apparaître dans la plupart des histoires!. » 

Si le dynamisme et l’action étaient les 
maîtres-mots des aventures de Sophie, 
l'équilibre général du récit semblait révéler 


une science toute particulière de l'écriture 





Jidéhem en pleine séance 
de dédicaces. 


chez leur auteur. Pourtant sa méthode n’était 
pas celle d’un scénariste chevronné ne laissant 
rien au hasard, mais plutôt celle d’un instinctif: 
« C’est vrai, reconnaît-il, je n’écrivais jamais 
mon scénario à l'avance. J’utilisais la méthode 
de Franquin qui construisait son histoire en 
même temps qu’il la dessinait. J'ai toujours 
fonctionné ainsi, car c’est beaucoup plus 
amusant: on est sans cesse surpris par ce 
qu’on invente, et on garde son enthousiasme 
intact. J'ai, bien entendu, un petit fil rouge 
que je m’efforce de suivre, mais pas grand- 
chose, en définitive. J'étais habitué au format 
des 44 planches et je parvenais à retomber 


sur mes pattes pour boucler le récit!! » 
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Planche de Jidéhem issue de l'album collectif // était une fois les Belges, 
édité en 1980 aux éditions du Lombard. 


La parenthèse Ginger 

Après cette aventure, Sophie ne revint que 
ponctuellement dans le journal, le temps 

de quelques récits complets comme Les 
chaussures de Happepognon où Hips !, 
paradoxalement toujours scénarisés par Vicq. 
« Il s'agissait d'histoires qu’il m'avait écrites 
avant sa disparition et que j'avais gardées 

en réserve, précise Jidéhem. Il doit d’ailleurs 
m'en rester quelques-unes dans mes tiroirs, 
datant de cette époque, que je n’ai jamais eu 
l’occasion d'illustrer. » 

Mais fidèle à ses habitudes de diversifier ses 
travaux, Jidéhem accepta la proposition d’un 
confrère, François Walthéry, de le seconder 
dans la réalisation des décors de Znstantanés 
pour Caltech et Les machines incertaines, 

un nouvel épisode de « Natacha » en deux 
parties. « Ce qui m'a convaincu, dit-il, c’est 
qu’il s'agissait d’une histoire de science- 
fiction. J'avais toujours rêvé d’en réaliser une, 
mais Charles Dupuis y était farouchement 
opposé, ayant horreur de cela. Lorsque 
Étienne Borgers, le scénariste de François, 
m'a parlé de cette possibilité, j'ai sauté 
dessus. Le fait qu’il s'agisse de “Natacha” a 
certainement fait passer la pilule auprès de 
Charles Dupuis. Il n’était plus seulement 
question de technologie, il restait la nature 
“généreuse”! Au final, c’est quelque chose qui 
m’a beaucoup plu, même si je dois reconnaître 
que la collaboration avec Walthéry a parfois 
été compliquée. Il travaille à un rythme très 
irrégulier et peut tout d’un coup vous donner 
dix planches dans lesquelles vous avez 
pratiquement tout à faire ! François, ayant 
convaincu le rédac’ chef que ça irait plus vite 


avec moi, avait programmé l’histoire. Mais 
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Après avoir brillé en étant 
le collaborateur de Franquin, 
Jidéhem se fond dans l'univers 
de François Walthéry, 
comme en témoigne 
cette illustration pour 
le Journal de Spirou. 


c'était difficile de dessiner des décors sur une 
page où François n’avait même pas encore 
placé ses personnages. Du coup, c’est moi qui 
me faisais engueuler parce que j'avais du mal 
à suivre! » 

En dépit de ces quelques discordances, la 
réalisation de ces deux albums de « Natacha » 
offrit sans doute la dernière occasion de voir 

à l’œuvre deux grands anciens du journal dans 
une collaboration à quatre mains. Une fois 
encore, la capacité de Jidéhem à se fondre 
dans l'univers d’un autre, dans un registre 
pourtant totalement inédit pour lui, crevait 
les planches. « Moi, j'ai tendance à faire 
voyager ma caméra dans les dessins pour 
avoir des cadrages audacieux, explique 
aujourd’hui Walthéry. J'iji, lui, préfère un 
découpage plus calme, comme s’il voulait 
dessiner un petit théâtre. Mais il m’a fichu une 


sacrée raclée en dessin. À un point tel que 





ÎL FAIT ENCORE NUIT SUR LOS ANGELES 
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Extrait de la planche originale 
d'ouverture du tome 9 
de « Natacha », 
Les machines incertaines. 


j'ai eu du mal à dessiner des bagnoles pendant 


des années. Il se fichait de moi à chaque fois 
que j'en dessinais une. Il faut dire que je me 
basais sur un journal automobile et que je 
choisissais toujours des prototypes. J'étais 
capable de sélectionner une voiture de luxe 
comme moyen de locomotion privée pour 

un flic. J'ai même dessiné dans “Natacha” 
des camions avec un double train de pneus 

à l’avant. Autant dire qu’il se poilait en 
regardant mes planchesÿ. » 

Au final, même si l'aventure « Natacha » 
constitua un interminable marathon pour 
Jidéhem, elle lui permit toutefois d'envisager 
de nouveaux développements à sa carrière. 

« Le découpage de cette histoire était très 
différent de ce que je faisais habituellement 
avec “Sophie”, confie-t-il, et ça m’a sans doute 


convaincu de refaire quelque chose qui ne 
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soit pas comique, avec des séquences plus 
rythmées. C’est probablement cette colla- 
boration qui m’a donné l’envie de reprendre 
“Ginger”. » 

C’est ainsi que ce personnage de détective né 
dans Héroïc-Albums quelque vingt-cinq ans 
plus tôt, fit son grand retour, en 1981, dans le 
Journal de Spirou cette fois. « Je l'avais 
d’abord brièvement repris, le temps d’un récit 
complet pour un numéro spécial, mais 

il n’était alors pas question d’y revenir 
vraiment. La consigne avait été de réaliser 
quelques pages mettant en scène un person- 
nage inhabituel. Les lecteurs de Spirou le 
connaissaient un peu, car Martens avait 
préalablement republié d'anciens récits parus 
dans Héroïc-Albums. Le plus amusant, c’est 
que Ginger était le personnage avec lequel 


j'étais venu rencontrer Charles Dupuis, 


en 1956, à la faillite d’'Héroïc-Albums. Mais le 
polar l’effrayait, notamment à cause des 
ennuis que ça pouvait lui causer auprès de la 
censure, et s’il a fini par accepter Félix du 
bout des doigts, Ginger n’a pas été retenu. 

Et lorsque l’histoire a été publiée en 1981, 
Charles Dupuis m’a aussitôt appelé pour me 
dire: “Mais c’est très bien, ça! Pourquoi ne me 
l’avez-vous pas proposé plus tôt ?” Il avait 
totalement oublié qu’à l’époque il voulait 
absolument qu’on fasse tous du “gentil”. Ce 
petit récit de “Ginger” m’a aussi valu un appel 
de Martens, emballé, me disant: “Bon, tu peux 
me sortir un nouvel épisode pour quand ?” 
J'ai alors commencé un scénario qui m'a pris 
un certain temps, car je n'étais plus du tout 
habitué au genre. Mais le vrai retour de la 
série, qui a mis quelques années à se 
concrétiser, a certainement ralenti la cadence 
des aventures de Sophie en parallèle!. » 

La fillette avec des couettes fut effectivement 
absente du journal durant presque sept ans, 
au cours desquels son auteur se consacra 
quasi exclusivement à la confection de quatre 
épisodes à suivre de son détective fétiche. 

« C’est vrai, reconnaît Jidéhem, Sophie et 
Donald Mac Donald a été la dernière grande 
aventure de Sophie, avant son retour, 
relookée. Mais je ne me suis absolument pas 
rendu compte de cela à l’époque. Je ne me suis 
jamais dit que j’arrêtais le personnage. Mais 

il faut dire que la période a ensuite été très 
agitée aux éditions Dupuis, la vente de la 
maison ayant occasionné beaucoup de bagarres 
qui ont généré une absence totale de direc- 
tives pendant tout un temps. On ne savait plus 
où on allait, tout allait vraiment à vau-l’eau'. 

Il y avait sans cesse des consignes 
contradictoires. Et ça a duré quelque temps, 
même après le rachat. Beaucoup de dessi- 
nateurs ont ainsi été pas mal perturbés par 
l'instabilité ambiante. C’est d’ailleurs à peu 
près le moment où Franquin, Peyo, Roba ou 
Walthéry ont quitté le navire!. » Autant de 
départs qui n’ont sans doute rien arrangé 


pour les dessinateurs restés à bord. 





* Lire sur le sujet « Spirou et Fantasio », intégrale volume 13. 





En novembre 1985, les éditions Dupuis publient 
une série de cartes postales à tirage limité, 
sur le thème du moustique. Ce qui devait être au départ 


une publicité croisée entre le Journal de Spirou et Télémoustique 


devient finalement une exposition thématique. 
Comme tous les personnages vedettes de l’époque, 
Sophie et Ginger sont naturellement de l'aventure. 
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CI-DESSUS 
Jidéhem retrouve l'univers 
de Spirou et de Gaston 
pour cette illustration inédite 
destinée à l’animation 
du journal. 


EN BAS, À DROITE 
Autoportrait de Mittéï, 
scénariste occasionnel 

de « Sophie » 
et fin pianiste de jazz. 





Toujours imitée, jamais égalée ! 
Entre deux albums de « Ginger », Sophie fit 
encore un bref tour de piste en septembre 
1982, le temps d’un récit complet de onze 
pages intitulé La Rolls de 38, confirmant que 
son auteur n'avait aucune intention de 
l’abandonner. Celui-ci mettait en vedette un 
de ces véhicules anciens dont il raffolait et 
présentait la particularité d’être signé par un 
nouveau scénariste. « Je n’avais pourtant 
jamais envisagé de trouver un successeur 

à Vicq, précise-t-il, et c’est tout à fait par 
hasard que Mittéï m’a écrit ce scénario. 
J'avais l'habitude de le croiser chaque année 
à un festival de jazz qu’il organisait dans sa 
région, où on se voyait en copains. C’est au 
cours d’une de ces soirées qu’il m'avait 
raconté cette histoire que j'avais trouvée pas 
mauvaise du tout. Mais il ne s'agissait que 
d’une collaboration ponctuelle, rien de plus, 
car je n’ai jamais été en manque d’idées!. » 
Mittéï — de son vrai nom Jean Mariette — avait 
fait l'essentiel de sa carrière dans le sillage 
de son ami Greg, au journal Tintin, et avait 
fini par intégrer les éditions Dupuis quelques 
années auparavant, s’y rendant indispensable 
par sa polyvalence. Outre ses propres séries 
« Bonaventure » ou « Les lettres de mon 
moulin », il était devenu l’un des scénaristes 
les plus prolifiques du Journal de Spirou’. 
Mais si son association avec Jidéhem s’ins- 
crivait dans une certaine logique — les deux 
dessinateurs partageaient la même passion 


pour le dessin automobile -, elle évoquait 


toutefois une vieille rivalité. « Nous avions été 


* Mittéï écrivit notamment tour à tour pour Francis (« Capitaine Lahuche »), 
Walthéry (« Natacha »), Laudec (« Curé-la-Flûte »), Seron (« Les Petits 


Hommes »), Carin (« Les casseurs de bois ») ou encore Hardy (« Badminton »). 
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au centre d’une petite bagarre entre Spirou 
et Tintin dans les années 1960, raconte 
aujourd’hui Jidéhem. Lorsque Dupuis m’a 
demandé de réaliser “La chronique de 
Starter” en deux pages au lieu d’une, Hergé a 
voulu une rubrique similaire dans son journal. 
Il a donc demandé à Mittéï de s’en occuper, 
mais, malheureusement, celui-ci a regardé de 
beaucoup trop près mes dessins, à tel point 
que certains étaient littéralement copiés. 

Le grand plaisir de Delporte était alors de 
prendre sa plus belle plume et de s’adresser 
à Greg, qui était rédacteur en chef de Tintin, 
pour lui signaler ce plagiat, avec toutes les 
formes d'usage. C’est de là qu'est venu le 
bandeau: “La chronique de Starter, toujours 
imitée, jamais égalée !” Lorsque je venais 
livrer une nouvelle chronique à la rédaction, 


Delporte cherchait souvent à me retenir: 


“Attends, attends !” Il partait chercher le 





dernier Tintin et se mettait à comparer les 
deux rubriques. Certaines fois, c'était 
rigoureusement décalqué ! Dans ces cas-là, 
Yvan était aux anges à l’idée que Greg soit 
obligé de se fendre d’une lettre d’excuses. 
Cela dit, je n'avais pas de rancune particulière 
envers Mittéï que j'ai toujours eu plaisir 

à croiser au fil des années’. » 

Après cette histoire, « Sophie » entra dans 
une longue phase de sommeil, n’apparaissant 
plus que dans un récit complet, Cric & Snif, 
publié pour compléter la pagination du dix- 
septième album de la série (1984), ou dans 

un recueil collectif, Parodies, aux éditions 
MC Productions (1987). Son auteur était 
alors tout entier concentré sur les nouvelles 
enquêtes de Ginger, qui avait le vent en 
poupe, et dont les anciennes aventures 
bénéficièrent de jolies rééditions mises en 
couleurs chez Bédescope. Un avenir radieux 
semblait s'ouvrir au détective, mais les 
multiples changements d’organigramme 
occasionnés par la vente de la maison en 1985 
assombrirent définitivement ses perspectives. 
Après un ultime épisode, Les mouches 

de Satan, publié la même année dans le 
Journal de Spirou, on ne le revit plus que 
dans les pages du supplément pour la 
jeunesse du Moustique avec Le prisonnier 
de Kibu. 





Jidéhem se prête avec humour 
à cette mise en scène 
pour Les inrockuptibles, 
magazine d'actualité culturelle. 


« Après la vente, raconte Jidéhem, Jean Van 


Hamme a été provisoirement à la tête de la 
maison. C’est lui qui a insisté pour que je me 
consacre entièrement à “Ginger” plutôt qu’à 
“Sophie” qui avait fait son temps, selon lui. 
J'ai donc fait du “Ginger” à 100%, mais Van 
Hamme n’a pas tenu le coup longtemps à son 
poste. Sans doute trop bridé, ou frustré de ne 
plus écrire, il a quitté Dupuis, et “Ginger” 

a perdu un supporter. Lorsque j'ai apporté 
l’histoire suivante à Jean Deneumostier, 

son successeur, il m’a fait comprendre qu’il 
n’en voulait plus parce qu’il y avait trop peu 
d'albums. Il m'a ensuite demandé de refaire 
du “Sophie” qui était meilleure du point de 
vue commercial selon lui, car il y avait toute 
une collection. Tous ces allers-retours ne sont 
absolument pas de mon fait. Je n'ai fait que 
suivre les directives imposées par les éditeurs 
successifs qui n’ont cessé de se contredire. 
Mais il va sans dire que j'aurais évidemment 
continué “Sophie” si on ne m'avait pas 
demandé de l'arrêter’. » Dans la même 
période, d’autres personnages historiques 
des éditions Dupuis, comme Archie Cash, 
Sibylline ou Génial Olivier, connurent 
d’ailleurs eux aussi la même mésaventure et 
furent définitivement sacrifiés sur l’autel de la 
modernité, souffrant, de surcroît, de ventes 


en nette diminution. 
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Les deux personnages forts de Jidéhem, Sophie et Ginger, sont ici réunis dans le 1°’ volume 
de la série collective « Parodies », édité chez MC Productions en 1987. 
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CI-DESSUS 
En 1989, 7 ans après sa 
dernière apparition, Sophie 
revient enfin au sommaire 
du Journal de Spirou. 
Mais la fillette fait désormais 
place à une jolie jeune fille, 
sur les recommandations 
de Philippe Vandooren, 
le directeur éditorial. 


CI-DESSOUS ET PAGE DE DROITE 
Le grand retour de Sophie 
est annoncé dans 
le Journal de Spirou 
(n° 2685 et 2686), 

à grand renfort de strips 
publiés les deux semaines 
précédant la publication de 
Sophie et Don Giovanni. 








Petite Sophie deviendra grande 

Ce n’est qu’en 1989 qu'il fut question de 
relancer les aventures de Sophie. Philippe 
Vandooren, qui avait succédé à Alain De 
Kuyssche au poste de rédacteur en chef du 
Journal de Spirou depuis quelques années, 
avait pris entre-temps la direction éditoriale 
de la maison et cherchait à réorganiser le 
catalogue. Entre autres décisions, il avait 
provoqué une petite révolution culturelle chez 
Dupuis en introduisant dans le journal des 
personnages —Jeremiah, XIII ou Blueberry — 
publiés non seulement chez d’autres éditeurs, 
mais visant également un public moins jeune. 
Jean-Pierre Abels, qui dirigeait l'imprimerie 


Dupuis depuis 1982, assumant même un bref 


X C'EST DU MOZART 
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intérim à la direction générale après le départ 
de Van Hamme, témoigne : « Philippe avait 
pour ambition de faire le meilleur journal de 
bandes dessinées possible, et non pas spécifi- 
quement le meilleur journal pour enfants. 

Il a d’abord introduit ces séries parce qu’elles 
étaient inédites et ensuite parce qu’il les 
jugeait excellentes. Il ne faut pas oublier 
qu’à l’arrivée de Hachette, en 1985, on avait 
d’abord voulu recentrer le Journal de Spirou 
vers la jeunesse. On avait mené une grande 
étude où avait été demandé aux lecteurs ce 
qu’ils voulaient. On était là à l'opposé d’un 
Goscinny qui disait : “Le jour où je devrai 
demander au public de faire le journal, mon 
travail n’aura plus de sens et je partirai.” 

Je me souviens que, dans les réunions de 
l’époque, Hachette comparait Spirou au 
Journal de Mickey ou à Pif gadget. Philippe 
n’appréciait évidemment pas le résultat de 
ces enquêtes et avait tendance à faire le gros 
dos. Mais il est certain qu’à ce moment-là, 

le journal a connu quelques balbutiements. 
D'autre part, le repreneur, qui était 
finalement beaucoup plus distributeur 
qu’éditeur, a alors décidé de faire le ménage 
dans les séries d'albums et a mis fin à toutes 
celles qui n’atteignaient pas un certain seuil 
de ventes. Il a encouragé l'édition de séries 
promises selon lui au succès, basées soit sur la 
notoriété de l’auteur, soit sur le support de 
dessins animés passant à la télévision. C’est 
ainsi que Dupuis a publié à grand tirage trois 
albums des “Snorky” et douze titres adaptés 
des best-sellers de Sulitzer. De son côté, 


Vandooren se plaignait souvent que le journal 
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publiait beaucoup de scénarios plutôt réalistes, 
dessinés paradoxalement dans un style 

“gros nez”. Il était assez critique sur ces 
histoires qui se voulaient humoristiques, mais 
qui étaient des aventures réalistes? » 

C’est probablement parce qu’il avait noté 
l’aisance de Jidéhem à bâtir des scénarios au 
ton plus adulte pour « Ginger », qu’il lui 
suggéra de vieillir Sophie et de lui faire vivre 
des aventures moins enfantines. L’intention de 
l'éditeur était également de profiter 

de l'impact commercial d’une série déjà 
solidement implantée en librairie, qu’on 


pouvait facilement remettre sur le marché. 


« Avec cette transformation, souligne Jidéhem, 


je revenais à mon point de départ, puisque 

le personnage allait un peu ressembler à ce 
que je voulais qu’il soit à sa création. Mais, 
bizarrement, j'ai quand même regretté ce 
changement, car j'avais fini par m’habituer à 
ce ton gentil. Finalement, j'avais aussi Ginger, 
parfait pour ce genre d'aventures un peu 
adultes, et il était inutile de rapprocher ainsi 
les deux héros. C'était d'autant plus dommage 
que les premiers albums de “Ginger” avaient 
marché très fort!. » 

Pris de court par cette nouvelle volte-face de 
l'éditeur qui lui réclamait du « Sophie » alors 
qu’il avait en réserve des scénarios destinés 

à « Ginger », Jidéhem choisit de remanier ses 
scripts pour les adapter au ton de cette 
version new-look. Le 11 octobre 1989, Sophie 
revenait ainsi avec un nouvel épisode, Don 
Giovanni, sept ans déjà après sa dernière 


apparition. Outre sa silhouette qui s’était 


singulièrement modifiée, la jeune fille évoluait 
désormais dans des cases nettement plus 
aérées que par le passé. « J'ai en effet changé 
le format de mes planches que j'ai réalisées en 
trois bandes, précise Jidéhem. Il n’y a pas eu 
de consignes particulières de Vandooren en ce 
sens, mais le résultat lui avait bien plu. En fait, 
c’est le sujet qui m’en avait donné envie: 

je savais que j'aurais de grands et beaux 
décors à dessiner, et je me disais qu’un peu 
plus d'espace dans mes cases ne serait pas du 
luxe. C’est donc essentiellement pour mon 
plaisir de dessinateur que j'ai fait cela. J'ai 
d’ailleurs pris beaucoup de plaisir à réaliser 
cet épisode, même si ce dont j'avais surtout 
envie, c'était de refaire du “Ginger”. Tout le 
monde me le réclamait d’ailleurs, sauf Dupuis ! 
C'était à n’y rien comprendre!. » 

Loin d’avoir été cependant dessiné à 
contrecœur, Don Giovani permettait à 
Jidéhem d’exprimer à nouveau son penchant 
pour les arts, après les visites du musée du 
Cinquantenaire à Bruxelles, dans La tiare de 
Matlotl Halatomatl, ou les allusions à Vivaldi, 
dans Sophie et les quatre saisons. « C’est vrai, 
reconnaît Jidéhem, ce sont des domaines qui 
m'ont souvent inspiré. Alain De Kuyssche, qui 
était alors rédacteur en chef de Télémoustique, 
avait des copains au théâtre royal de la 
Monnaie, la grande salle d’opéra de Bruxelles, 
et j'ai pu aller y faire des tas de photos des 
coulisses, des loges et de la scène, ce qui a 
certainement donné un cachet authentique 


à cet épisode!. » 
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En 1988, qui, mieux que 
Jidéhem, peut illustrer le 
fameux calendrier Citroën ? 











Edgard P. Jidéhem 
L'odyssée du U522, l'aventure suivante, fut 


publiée dans le Journal de Spirou au mois 
d’avril 1991, soit seize mois après la clôture 

de la précédente. Pour la première fois dans 
l’histoire de la collection, Jidéhem conçut un 
récit réparti sur deux albums, qui lui permit 
de disposer de tout l’espace nécessaire au 
développement de son scénario. À nouveau, 
c’est un canevas prévu originellement pour 

« Ginger » qui fut adapté pour offrir à Sophie 
et au professeur Karamazout de s’y intégrer. 
Voilà d’ailleurs comment Jidéhem le présentait 
au fanzine carolorégien, L'âge d'or, à l'époque: 
« Ce sera L'odyssée du U522, et la suite 
s’'intitulera Le tombeau aux glyphes, 
“hiéroglyphe” étant un mot dérivé de “glyphe”, 
qui est un trait gravé en creux, un dessin gravé 
dans la pierre, par exemple. L'action se 
déroulera en Amazonie et se terminera aux 
musées royaux d'art et d'histoire de Bruxelles, 
que j'affectionne tout particulièrement, car 
j'aime énormément l’art précolombien®. » 

Avec ce scénario, l’auteur revenait à ses 
premières amours de lecture et, notamment, 


aux récits teintés d'archéologie chers à 
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Edgard P. Jacobs, qui l'avaient tant fait rêver 
durant son adolescence. Outre le principe du 
diptyque qui évoquait les grandes aventures 
de Blake et Mortimer, le trait désormais semi- 
réaliste de Jidéhem tendait vers une ligne 
peut-être finalement plus proche du journal 
Tintin que de l’école de Marcinelle. 

« Pourtant, précise-t-il, même si j’ai en effet 
toujours été très admiratif de Jacobs et de 
Hergé, je n’ai pas eu le sentiment de me 
rapprocher de leur style avec ces épisodes. 
Cela dit, c’est assez difficile de se rendre 
compte de l’évolution de son propre trait. Ce 
qui est certain, c’est qu’il évoluait énormément 
à l’époque, car je n’avais plus dans l'œil la 
contrainte de devoir faire du Franquin, 

ne travaillant plus pour lui. Ça m’a sans doute 
offert une possibilité d'évoluer plus librement. 
Mais la nécessité de devoir repenser les 
proportions de tous mes personnages 

a certainement modifié l'aspect général de 
mon dessin!. » 

Quant au soin extrême apporté à la recons- 
titution du sous-marin allemand, ou à la 


restitution du matériel high-tech utilisé dans 


le récit, il n’était pas sans rappeler non plus la 
fameuse méticulosité documentaire de Jacobs. 
Mais si on connaissait l’habileté de Jidéhem en 
matière de dessin technique, on découvrait 
qu’il pouvait tout autant exceller dans la 
représentation de la nature. Sa jungle 
amazonienne était criante de réalisme, 
exprimant à merveille l’oppressante moiteur 
des lieux. Et, enfin, suprême clin d'œil sans 
doute involontaire, ce qui serait au final 
l'ultime épisode de la série rassemblait, dans 
les mêmes pages, non seulement Sophie (qui 
est aussi le prénom de sa fille), une certaine 
Gwendoline (qui est celui de son épouse), ainsi 
qu’un sous-marinier allemand, Schmitt, qui 
pouvait être vu comme un autoportrait. 

La famille se réunissait une dernière fois 

au moment de saluer les lecteurs. 

« À la fin du Tombeau des glyphes, confie 
Jidéhem, Spirou — par l'intermédiaire de 
Vandooren -— n’a plus voulu de “Sophie”, et la 
série s’est arrêtée du jour au lendemain. À mon 
sens, les gens qui dirigeaient Dupuis à cette 
époque n'étaient pas de vrais éditeurs, mais 
des commerciaux qui entendaient traiter la 
bande dessinée comme n’importe quel produit 
de consommation. Un jour, tous ces gens-là se 
sont imaginé qu’à 60 ans un dessinateur devait 
être mis à la retraite, comme dans les autres 
professions. Et j'avais précisément 60 ans! ! 

De plus, il y avait des clauses dans mes 
contrats qui indexaient le prix de mes planches 
à mon ancienneté. Et comme je commençais 
à être un des plus vieux de la maison, on m'a 
simplement dit : “Toi, tu as les droits d'auteur 
de ‘Gaston’ pour vivre, tu n’as plus besoin de 
travailler’!” >» Jidéhem ne fut d’ailleurs pas le 
seul ancien à se voir mis à la retraite anticipée, 
puisque des auteurs comme Will et Delporte, 
Gos ou Piroton’ connurent simultanément un 
sort analogue. Le 14 décembre 1994, Sophie 
tirait donc discrètement sa révérence, après 
une carrière longue de quelque vingt-neuf 
années, ponctuée de vingt albums. En guise 
d’adieux, le dernier mot qu’elle prononçait à la 


dernière case du Tombeau des glyphes était 





d’ailleurs un très sobre « Ciao! », comme s’il ne 
s'agissait que d’un au revoir. « J’ignorais alors 
qu’elle ne vivrait plus d’autres aventures, 
souligne Jidéhem. J'avais même quelques 
scénarios d'avance pour elle. J'aurais bien 
aimé continuer, mais où ?! La plupart des 
grands éditeurs font aujourd’hui partie du 
même groupe. Et puis, les autres ont tendance 
à vous payer avec des bouts de ficelle. Ça ne 
m'a pas encouragé à aller voir ailleurs. » 
L'ambiance familiale de la profession n’était 
plus qu’un lointain souvenir: le métier 
comptait désormais des centaines d'auteurs 
quand l’équipe du Journal de Spirou, qu'il 
avait connue à ses débuts, n’était constituée 
que d’une poignée de collaborateurs. « Quand 
je fais un passage aux éditions Dupuis, 
expliquait-il à la revue suisse Archibald en 
2001, je sens bien qu’on me regarde comme si 
j'étais un dinosaure. Les vieux dessinateurs 
ne les intéressent plus du tout. L'esprit 
d'équipe qui animait le journal a disparu. 

À l’époque, on se voyait souvent à la 
rédaction, on rigolait comme des bossus en 
préparant un nouveau numéro. Maintenant, il 
n’y a plus rien. Seul le rédacteur en chef a le 
droit à la parole. Et tout ce qui ne vient pas de 


lui passe pour de la connerie! » 


BERGERAC 
1986 


En 1989, Sophie s'invite 
sur l'étiquette d’une bouteille 
de vin à l'occasion du festival 
de bande dessinée de Longwy. 
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CI-DESSUS 
Sophie, Gaston et Tapir, 
trois grands personnages 
du Journal de Spirou enchantent 
une journée de fête à l’école. 


EN HAUT, À DROITE 
Tillieux, Charles Dupuis, 
Jidéhem, Franquin, Peyo et 
Roba.. L'âge d'or du Journal 
de Spirou réuni le temps de 
quelques pas de sirtaki. 





Retour au stand 


Si, après cela, Sophie ne vécut pas d’autres 
aventures, son auteur poursuivit quant à lui 
sa carrière, renouant même avec le domaine 
automobile qui avait tant contribué à sa 
légende. « Un moment, j'ai envisagé de créer 
une nouvelle série à gag, “Zinzine”, avec un 
gars qui faisait de l’aviation en chambre, 

se souvient-il. Son living était transformé en 
hangar aéronautique. Ça m'était venu d’une 
histoire que m’avait commandée Peugeot, 
avec un personnage tellement fauché qu’il 
allait chercher ses pièces détachées sur les 
voitures des copains, qui étaient bien 
évidemment toutes de la marque. Mais ça n’a 
jamais intéressé la rédaction, pour qui les 
dessinateurs de ma génération étaient 
irrémédiablement finis. Et puis le rédacteur 
en chef de L'auto-journal, pour qui j'avais 
travaillé quarante ans plus tôt, est revenu me 
chercher vers 1998. Il m’a commandé de 


nouvelles “Chroniques de Starter”, dans 
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l'esprit de celles qui avaient été créées dans les 
années 1960, mais pour des voitures modernes. 
Lorsque j'avais arrêté, vingt ans auparavant, 
il n’y avait plus grand-chose qui m’attirait dans 
le parc automobile. Mais, avec l’arrivée de 
modèles comme la Smart, la Ford Ka ou la 
Kangoo, ça redevenait amusant. L'imagination 
était de retour! Comme Starter m’appartenait 
et que Dupuis m'avait laissé tomber, j'en ai 
refait pendant à peu près deux ans!! » 
Curieuse destinée pour Jidéhem qui revenait 
ainsi aux sources, après s'être entendu dire 
que l’automobile était passée de mode, et à qui 
les circonstances imposaient à nouveau de 
revoir ses projets. « Je me rends compte que 
je n’ai jamais eu de plan de carrière et que les 
choses sont souvent venues par hasard, 
conclut-il aujourd’hui. Je n'avais jamais prévu 
de dessiner “La chronique de Starter”, par 
exemple. Il a fallu que Franquin soit débordé 
et me propose de la reprendre pour que 

je m'y mette. Mais, même si j'aimais bien 
dessiner les voitures, je n’en étais pas 
spécialement mordu. La passion est venue 
petit à petit. Et bien que je rêvais d’avoir ma 
propre série de bande dessinée, je n'avais pas 
prévu que ça se ferait encore avec “Starter”, 
Charles Dupuis ayant insisté pour contre- 
balancer le succès de “Michel Vaillant” dans 
Tintin. Le plus drôle, c’est que Jean Graton 
m'a avoué plus tard avoir été très inspiré par 


les voitures que je dessinais ! 





Ensuite, “Sophie” a supplanté “Starter” sans 
que ça n’ait été anticipé. Puis “Ginger” est 
revenue à un moment où je ne m'y attendais 
pas. On a alors arrêté “Sophie”, puis on l’a 
fait grandir, etc. Au final, même si j’ai pris 
énormément de plaisir dans mon métier, 

je n’ai jamais prémédité quoi que ce soit. 
Quant à dire quel épisode de “Sophie” serait 
mon favori, aujourd’hui, c’est difficile. J'aurais 
tendance à citer les derniers, mais ce n’est 
peut-être pas très objectif. Ils avaient sans 
doute l’avantage d’être un peu mieux dessinés 
que les autres, du moins à mon goût. Mais j'ai 
tellement eu le sentiment d’être ballotté par 
les éditeurs successifs. C’est pour ça que 

je garde une tendresse particulière pour 
L'œuf de Karamazout, dans lequel j'ai 
vraiment inventé de nouvelles choses. C’est 
assez amusant, d’ailleurs, car il paraît que 
plusieurs firmes automobiles ont réalisé 
dernièrement des prototypes qui se rap- 
prochent très fort de l'œuf, 50 ans après! ! » 
Difficile de ne pas rejoindre Jidéhem lorsqu'il 


place les premiers albums de « Sophie » au 


sommet de son panthéon, tant ils incarnent 


à la perfection une certaine idée de la bande 
dessinée tout public ainsi qu’un âge d’or, 
désormais révolus. Quant à leur auteur, il est 
à jamais indissociable de l’équipe rêvée du 
Journal de Spirou des années 1950-1960, 
quelque part entre ses amis Franquin, Peyo, 
Roba, Morris, Will ou Tillieux, dont les 
créations forment aujourd’hui une véritable 
pléiade du genre. 

CHRISTELLE & BERTRAND PISSAVY-YVERNAULT 


Après des débuts dans la presse spécialisée au 
début des années 1990, Christelle & Bertrand 
Pissavy-Yvernault réalisent plusieurs 
monographies d'auteurs avant de se lancer 
dans une importante enquête autour de Spirou 
(La Véritable Histoire de Spirou, 2013). 
Passionnés depuis toujours par le catalogue 
des éditions Dupuis, ils sont également les 
auteurs de nombreux dossiers d'introduction 
des « Intégrales Dupuis ». 
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L'œuf de Karamazout, 


imaginé par Jidéhem à la fin des 
années 1960, inspira notamment 


des maquettistes, comme ici 
avec le modèle 3D de 
Jean-Christophe Tilman, mis en 
scène dans ce photo-montage. 
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Les quarante-quatre planches de Sophie et l’inspecteur Céleste ont été initialement publiées 
dans le Journal de Spirou entre le 15 septembre 1977 et le 2 novembre 1978. 


Ces aventures en quatre parties ont ensuite été réunies dans l’album n° 14 de la série, 
Sophie et l’inspecteur Céleste, paru en juillet 1979 aux éditions Dupuis. 
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Les treize planches de L’inspecteur Céleste (partie 1) ont été initialement publiées 
dans le Journal de Spirou n°° 2057 et 2058, du 15 au 22 septembre 1977. 
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HO! ÇA, ÇA M'ÉTON - 
NERAIT … BIEN QUE, 
AL FOND, AVEC 
ZOÉ,ON NE } 
SAIT VAMAIS : 


FO BONJOUR, MA ZOÉ / PAUVRE Ÿ ©! QUAND L FAIT BEAU, 
CG! À DORMI SAGEMENT COWME CETTE NUIT, SA NE 
DÈHORS 1. LA DÉRANGE PAS Di) UT! 
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Les quinze planches de Sophie et l’inspecteur Céleste (partie 2) ont été initialement publiées 
dans le Journal de Spirou du n° 2090 au n° 2093, du 4 au 25 mai 1978. 


x - BON ! SI JE ME RAPPELLE 

UAE PETTE ROUTE DE Eure BIEN, C'ÉTAIT IC! 
BANLIELE FAR LIN ; : 
B£EAL/ MATIN DE 

PRINTEMPS... 





C'EST BIEN ÇA! VO/LA\ 
LA PETITE ROUTE A\ 
GAUCHE... 





BON lan PEL DORIENATION ! 

LG ARRIVAIENT DE LA... 

ÉT MOLVE SUIS PARTI 
VERS CES BLISSONS... 





VE SENS QUE JE BRÛÜLE … 
LM ! MON FLAIR NE ME 
TIROMPE VAMAIS ! 


VAIAS QBLIÉ CETTE 
SERA DE MARE ! 


ï 
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ZUT LA VELLE NS 
VOITURE N'EST 
LA L..7ANS 


TEUR CÉLESE CN 
/L FALIDRA BIEN QU) 1157 ue 
M'EXPLIQUENT Fa 
QUELLE DABLE- 
RE SE CACHE 
DANS CETTE 


MWOLAIS, PERSONNE \EH#) 04 
… CA,C EST MAVENE 
HAE, . BON { 
@/ EST-CE QUE VE 
AIS PA MA MATINÉE LE) 

VE VAIS LES, 


ATENDRE 








a GARAGE... Le ÉVIDEMMENT CEST # 
LÉ MAIS... LA VEILLE £ ENS, NON, PAS FETNIE : 
CAGE EST PEUT-ÈTRE IR «PAG PRUCENTS LES 

A! L'INTÉRIELIR … WS,/CIf. 








… BOF. N'YA PERSONNE. x Ace 
VE NE RISQUE RIEN A @L EST. CE 
Pire UN COUP D'ÆL. ue € £LST9/7 
CETTE VIEILLE CAGE QUE A 
M'INTIIGLIE ELEMENT ca 
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ENST | 

AS LA MOINDRE PETITE 
FE {COMMENT 

Œ.CŒETRUCSE DÉ- , 


CNVERT... 5 d P NE 
} g Fu EST UNE VERT CHEZ 
4: F É OSA/IS se EN POLICIER... 





OUAIS ! RE de CR WC PR: BOF /ON VERRA, BEN! 
PTS RE DÈRE £ ] |&W/7 PLIS 2 Fr di 
4€! ; OS : L'AIR D'AVOIR CHANGÉ 


PAQETE ADHÉSIVE 


COMME... COMME S1 VE 
FLOTTAIS .L.. CLIRIEUX.… 


ve ENEIN S CONTINTONS À. HELL, 
ROLGE, BLEL), VERT... ALLONS-Y 47 
ESPÉRONS QUE C'EST BEN LE 7 À 

BOUIEN ROUCEÉ ÉAAA AE FÎfE 
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T. FAUT..FAUT QUE Je. 0 TL. POUSSER AL HASARD. 
J'ATTEIGNE CEE. CES CA CA PALENTIT., 


BOUTONS... MOLALA À FFM FMICTORE,/ 
= SAUVE À 


AOULA' ! MA TÊTE L.. VITE! PF 
DEHORS IE NE RESTE PAS LA 
LINE SÉCONDE DE PLUS DANS VEE / Euec 
CET. EMENT Li L ALUR ÉE À. ca 
ON LE QUE Ré dhiid 
LARERS COMME 


… Al d CEST MALIN {5 DANS QUO! 
ME SLIYS NE FOLIRRÉ !. PEU... PEUT 


….QU'EST CE QUE JE VAS Er) 
ÊTRE QU'EN POLISSANT SUR LA 
VERTE À. 





7 


17 
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COMMENT. ARRETE-T-O. 
5 ? 


No nn. ( J'EXCLGEZ-MOL, 
VEUVE NE LÆ MAS ..N HONGIELR LE. JE 
COMPRENDS RIEN SUIS DISTAIT LL. 


A'TOUSCES BIDLI- FO, VE.NE WENS VOLS 
LES, MOI Y ” ‘ RELEVER DES QLE 


AE ÉAIE L. ETcE.. ce 
“TIRUC" FILE À UNE VTÉÈSSE 
DÉMENTE L! JE SUIS DEA / 
A'L'ENTRÉE DE LA VILLE L 
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AU SECOURS JA MOI! 
ARRÊTEZ ! AU NOM DE 
ZA 1O// 
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VuENE suc PAS ce Qui ser 
PASSÉ, MAIS CEST FORMIDALLE. 
CE. CETTE “MACAINE" À FAIT 

À DEM/-TOLUR ET REFART VERS 
| LA CAMPAGNE É 


.… POUVOIR. CHERCHER ë 
CE KO AGxÉ DE FREIN 
SANS "mimi 


ALORS, CETTE C/BLE 

FA VENT 7 OST ln Ê* 

TOLM/OURS . EN RETARD 
FAI EN RAPPORT, 


ALLEZ-Y, BANDE DE ET Es 
ET TÂCHEZ DE VISER JUSTE: 


N'OLUBLIEZ PAS, QU'EN ELEIRE, 
LIN OBLIS PERD) EST NE VIE 


ENNEMIE SAUVÉE { 





NON A! j CEST MANAIS, 
no de COMME D'AABITUDE. 
AIRE NUE 
GUS TOMBÉ EN, 


LE! 
Me 9] |&anvc x 
BEN PER /(. CIE »° 7 


IPC, Sorrir D'CI1 \ 
AIOSTEZ -Dor AVANT QU'ULS 


OÙ SONT-HS, 
PAGSÉG ET 
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N'EMPECHE ! JE ME DEMANDE 
COMMENT CETTE ESPÈCE D'ŒLF DE 
PÂQUES N'A PAS ÊTÉ PLUVÉRISÉ 


COMMENT CELA 
VA-7UL FINS 


AEST 


.A…AVEC EL 
MARTIEN 2 


MARE !! 5 Z IS PFF./ENCORE UN CHADIN QUI À DÉRAPÉ 
re LE SALUT. | REGARDE DANS LE CHEMIN, CREUX VA FINIR DANS ) meer 
Ve. : SAS LS MURE, HAHA !/ ON VA DEVOIR L'EN 
LAUT FONCELR É € E SORTIR... FA NAIS FERA UN PEL DE, 
DEDANS ET CE. L e SOUS AUNOR, FILS J 


# 





PFET DE LA BLAGLIE, CLAIS, 

LE CNËMA  S'ENLISER / PEFT./ 

MÊME PAS LA PLUS PETITE. 
GOITTE DE BOLE // 


BON! FAUDRA 
TROUVER AUTRE _ 
CHOSE POUR ARRÈTER 
CŒ MAUDIT ENEIN 

SNVE POLLA/IS DÉJA 
LE RALENTIR {/ 
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ONEST EN NOIRE... MAIS 
WNWA PAS CAENÉ 
Æ SAIS AZ. 


71 
CEFE VITÉSSE, 
VAMAIS JE NE 
PO 





A#/, BEN, CA' ALORS © 
CEST IL QU MONSIEUR 
LE CMTE ALAIT ACHETÉ 


OF VAI EU GAL» JA! BIEN 
CR RENVERSER CE BRAVE 
VARDINER 4 
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RER, 
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MAIS Le 
£ST ARRIVÉ P4 J'ALEN 
INSTANT VE) QUELQU) CIN 
ALJ-DÉSSUS DE MOI..ET.. 
£T PLIS, CE {PLLIS RIEN, 
F7 


\ fes EN TOUT CAS, CET ENGIN 


QUE VE MARRÈTE {/ 


74 KÉ 
ee & 
DS MORE Kér 


ICI-DEDANS , MOI: 
SMF.) 


L° A L'AIR INÉAIGABLE 
Ro RL FAUDRA POLRTANT 
2. © 





MAIS OL {C'EST LA MAISON 
OÙ... vE SUIS REVENU 
A MON EOINT DE 
DÉPART 


ENFIN, HELIRELUSEMENT, 
VE SUIS SORT DE LA 
PROPRIÉTÉ... J'ALIRAIS 
FINI PAR EA/RE DES 


ET. ET SIVE POUSSAIS 
L'ENVERS SLR LES BOUTONS 
Œ, TOUT A L'HEURE , ONT MIS 
EN MARCHE Cr CE eve 
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… ENGLITE LE ROLE, ET 
C'EST LE MOMENT OL HEL... DU... DU SANG- A ñ 
VAMAIS ° 1L fAUT É 1 ARE ENFIN LE 2 PLIS... 
QLE VE STOPPE CE 
VÉHICULE fes ! 
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AU... SAUVE ST 1, BON Ÿ VALT. MIEUX 
RELISÉT A' SORTIR DE … RG S'ATARDER 
DE CE BIDULE L°.. AJEL ICI! LES PROPRIÉ- 


Rp pe AIRES DE CETTE 
TES 







MACAINE INFELNALE 
POLRARAIENT 
REVENIR 










PAS DE DOLITE /ON À 
£ESSAYÉ DE VOLER L'ŒLF, 
MA TOTOCHE … y 





HEURELISEMENT NON! ENTREZ ENTREZ! 
FANE PAT x be Ce! JE... VOLS TOMBEZ 
GRAVE... UN JAI L 
Sr. À LE ÉRNNA den 
SOLIDE, TU SAIS! 2 | ‘ D'UN CERTAIN 
ae, Le, + 2 L “ 









EH BIEN, QUOI! NE FAITES PAS CETTE, 
JÊTE-LA\, MON VIELIX / D'ACCORD, CE N EST 
PAS TRÈS FOLICHON, DE LA ROUTINE, @e/O! | 
MAIS, AVEC VOTRE FLAIR LÉGENDAIRE, 
VOLIÉ AUREZ TOUT DE SUITE TROUVÉ 
LE COLUPABLE AIM {7 


… AHNOILA\! KARAMAZLIT / ON A 
LSSAYÉ DE Li! VOLER CIN VÉHICULE... 
HEL), EXPÉRIMENTAL .… ILY A EU DES 
DÉGÂTS … ALLEZ-Y / l 








KA 





LE LA DEUXIÈME PARTE 
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Les dix planches de Sophie et l’inspecteur Céleste (partie 3) ont été initialement publiées 
dans le Journal de Spirou n°° 2105 et 2106, du 17 au 24 août 1978. 


























ALLO, ON. OÙ, 
CEST /C!..… All! 
CEST VOLS, MON - 


LA/S PRÉVENIR, 
MON PAPINET À 


em 
A 07 
4 


+. 
LL 
CLP 


ar 


) 


N 
À 


GE 
AY 


RS 
À FX 


\\ SIT 
== \ 
A 
\ A 

























AHJC'EST T1, 
EE ULLE HE! 
ATTENDS ÊN PEUT 
INSTANT... 





DES BOULES QUES ! 
AL, BEN, LA ALORS !/ 

VAURAE Pi) M'ÉPOL)- 
MONER LONGTEMPS 















L MAIS QE EST-CE A6 & 57 CES 77 
EXCUSE-MOI DE T'AVOIR MAIS, GAPRISTI CEST VRAI. 
DÉRANGLÉE , MA COCOTTE, CR TE AUTRE, COMMENT N'V AE PAS 


COGINE : 


MAIS CES APPAREILS FONT SONGE PLUS TEST LP 


TELLEMENT DE BREIT QUE... 






Lubhti LE TE RAPCELLE 


SIMPLEMENT QUE Te! EG 
LE GENAL INENTELIE 
D'UN APPAREIL A' FAIRE 
LE SULENCE, MON SAVANT, 
* PAPINET, 


Ab! ETIVE 
VENAIS TE DIRE 

QUE LE COMMIS - 
SAIRE DE POLICE 
VENT DE TÉLÉ- 














 OULOL BIEN SÜR ! HEL, SOIS 
GENTILLE, VIENS ME CHERCHER 
VE! QUAND 1L SERA LA'T IL FAT 


.… UN INSPECIELIR ARRIVE … 
CEST AU SUMET DE LA 
TENTATIVE DE VOL DE 
L'ŒUF, TL TE SOUVIENS, 
HEIN 


VE TACCOMPAGNE / 
VE LA/S PRENDRE 
L'APPAREIL À' FAIRE 

LE SENCE ,! 
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Pus 7ARD, DANS LE PETT 
CHEMIN Gi MENE À LA 
VILLA DE SOPHE.…. 







COMMENT AVOLIER ENFIN LTANS PIZ 4 
QLE CE. CET EN- CEOLPIR) ! 1L FAUDRA 
GIN -LA',"L ŒLF, BIEN Y PASSER VE... 
VE CRO/G, CEST MOI 






É sauna l À 

oi ELLE SITUATION : 
da LEA VAMAIS ÉTÉ 

AUSS] EMBETÉ DE 


OH BEN lOult, QUOI! JE LELLR 
LDIRA| QUE QUE V'A/ PÉCHÉ 
PAR. CLRIOSITÉ , QLO! / C'EST. 
CEST LINE VERTL cHiez un poucum 


ET 


EL? CE.ccN terre voa À | VAamae Ve ne Er7ncron 
APHONE ZT MAIS + MAIS VE NE PELX DE OX AUSSI SLUBITE À 


NE SUIS COMPLÉTEMENT LAS CONTINLER MON V'AURUS PEUT ER AS 
APHONE PJ ÇA ALORS ENQUÊTE, ALORS, MOT EE iron 
COMME LA, GLIBITE- PL. 


LE 

CEA LE Dé SLENcEr 
ET L'INSPECTEUR CÉLESTE 
VENT D'ENTRER 

£A ZONE D'ACTION... 
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HER Re SG | APHONE, MOI nas pas 
MONSIELIEZ .… QUE (2 2, LL 
CHOSE NEA AS À ser no VE] | DU TOUT VE. dE PARLE NOR, 
TOUT LA BENTJE x MALEMENT LP 
SUUE GELLEMENT à 





HAHA ÇA. CA ALORS /: 
GLÉR J LE SUIS CUÉRI 2 
BEN, HEU, VE RETOLIENEAORS!/ 
HEÉLNE VOLS REMERCIE, 
NGELR, VE VOLS REMERRCIE ! 


CFE L'COMMENT 


A/-VE PL CROIRE QUE 
V'ÉTAIG APHONE Ÿ 












MABLCE.CE N ÉAITEAS 

APHDEQLE J'ETAS Ju A 

L'HEURE CET SOLLOP/ 
LA 


HÉ OÙ, MAIS... St 
VE GUÉ GOLD, ÇA 
NE MALRCHAERA PAS 
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7 7 
BA, NON !/ CE NÉBAIT 
AS APHONE, MAIS 
SOLRD QUE J É7A/S.. 
7 ETS 














ÉTCOMMENTEA, 
SOURD MAIGIVE VIENS 
DŒVAS ENEN- 


MAIS... MAIS ENFIN, CEST PAS -… NE DEVIENS APHONE..O... OL) 
CROPABLE, ÇA ct. ICHAQLUE FOIS SOURD £7 C'EST... 

QUE JE PRENDS LE CHEMIN I = 

VA CHEZ LES LAMA..HEL), KAZA.… LE CHEMIN QU 


LA, A! 
PEU, KAMAZAROUT ,LA na à 





NA/IRE : L'ŒUF 
ANSE D'AVANCE EL: 8 











FU BASÉE SUR LEZ PRINCIPE 
LES CRISTALIX PHONOPHAGES ! 
CELA ÉLIMINE TOUT BLRLIT 

LANG LIN LAON DE y 
CENT MÈTRES. 


LHÊELÉ | Eti BIEN CERTAINE: 
MENT QU'IL A FAIT FONCTION 
NER SA BLILLE DL SILENCE* 
COMME /L DIT !NE AUTRE 
D SES INMÆENTIONS / 
LEMARQUABLE, VOUS SA V£EZ 


Age TIENS 
HÉÉ MAIS... JE 
COMMENCE A 
COMPRENDRE, MO. 
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RAC MÊME INSANT = 
Oz. Æ ue re MAIS JE VAIS DABORLZ. 
BON BEN JE CROIS F COLPER LA "BULLE! 4 
5 ) FIN ÇA Z CA FINT PAL AGA- 
= VARAIT MARCHER PORTE N C£R LES OREILLES, 
ON PELT PASSER 4 CE SILENCE 4 
AUX PREMIERS rs nés 





ACMMENT a IR 
lCAPRIET! @ COMME ME DIT LE 
HÉUÉ/GAPRIET! 70 re er A 
ÊN FIN LITER !.. HÉ! |) c) CA NE S'APPREND 
EN MOINS DE DEUX, 4 É 249, CEST LUN DOWN 
VAI APPRIS BALL ET... 
CAP DE CHOGES 


ENFIN /CES PETITS INCIDENT 
MONT REDONNÉ D COL. 
PAGE Î JE ME SENS DE 
TAILLE ÀA' EXPLIQUER À’ 


ON DAT TEEN | , VE NEVOIS RIEN... 
DE. ARBLES l 


; P POLRYANT, CELA 
LA ( VENAIT DÉ PAR 1e! 
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QUEST-CÆE QUE CEST 
QUE LA TT IN... 
NW 
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‘al MA/SMAJS MAIS … 
CA LE. ds N'EUSTE 
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LE MARCHENT PARFAI- 
TEMENT, HEIN PALICLNE 
INERFÉIEENCE ENTRE 
LES DEX ÉLÉCOMMANMES 
MM Pau, VE VAIS PANOIZ 
TÉLÉPHONER 4° JOSEH 


FALT QUE JE FLE DCI... 
ET A TOUTE VITESSE, 
SINON,NE SENS QUE 
ÆE VAE DEVEME 
DINGLE ff . 


0 £LN PLEINE PRÉHISTOIRE À1 
EN PLEINE PRÉHISTOIRE 
IS QLE dE SUIS TOMBÉ I! dé 


= 











BON /CA VA, MA SOAINETTE |... 
ZE) PEUX FAIRE RENTRER TON 
MONÊTRE . MOI, VE VAIS FAIEE 

REVENIR LE PTÉRANODON./ 


DOMMAGE … 
LA M LMÈISE 
BEN, MOI !/ 


ENCORE MERC!{ Te) M AS 
VRAIMENT DÉPANNÉ EN T'OCCe)- 
PANT DE TOUTE LA PARTIE TÉLÉ - 
COMMANDE DE CES ELROSSES 
BÊTES EN PLASTIQUE 
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CO GRACE A'7O/,ON VA 

( //POLIVOIR COMMENCER LE TOUS. 
NAGE De) FILM UN MOIS PILE 
TÔT... TL TE RENDS COMTE PON 
AURAIT DÜ ALLER 4e) JAPON FOUR 


LICE FAREGA ! (| 


HEtI.N ELIBLIE PAS, QLAND TE 
FAI ATTERRIR LE PIÉILANODON, 
DE BIEN RELEVER LES ALES, 

£T MÉFIE -TO/ : LA PORTÉE LE 

L'HHETREULE N'EST AS 
S ÉNORME +. A CAUSE D) 


TÉJRISER_ A 
L'EXTRÈME ET. 


… VE T'ENVERRA/ DEMAIN 
UNE ÉQUIPE POLR DÉMONER 


AH] GALET, COLLÉGLIE ! 
DIS, C'EST EN NONEAUS, 
LA PVAMAIS VE PAR 

É 4€! LE 
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EN TOUT 49, M'SIEUR 
VOSEPH N'ESPÈRE QUE VOLIS 
NOUS ENVERLEZ DES PLACES 
POUR LA PREMIÈRE DE 

LA NT DES TEMPS! 

P/ 


ENS, SOPHIE, \ Y PENSE 

NE M AVAIS-TL PAG 
ANNONCÉ LA VISITE D'UN 
INSPECTEUR, HIER P 


TMON 
PAPA ! MAIS LE 
NA VE P£ER- 

BONE! 


BEN, PARAÎT 
QU'/L ÉTAIT INSPECTÉLIE 
AVANT... /L A PEMAN 





Les six planches de Sophie et l'inspecteur Céleste (partie 4) ont été initialement publiées 
dans le Journal de Spirou n° 2116 du 2 novembre 1978. 


Î …£7 4 ALAR 
| TRÈS SATISFAIT... 


a — 
mn 


| 
ie à 





M'GIEUR 
L'AGENT LP 
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SONONS SUIBTIL 
VE..NE CROIS 


Æ LA, MON = 
AL EE LC HEÈS 








PAOLALAA ! VENEZ D NON, Non !e4 va 
VEUVE VAS VOS | PASSER. One 





















LE, RAMASSE VORE 


Hem ESPÈRE 
LÉPI ETVE SUIS À 
L2772 


QLESEN AI PAS y 
(Er LNE GAFFE. 





























CSSS IMRLRE A TOUT À FAIT NE VOTRE 
| COMME _LES AUTRES 


é AT OÙ ve HE vue ALIM ÎLE 
LA, OUI MERC/ ù VOLS SAVEZ, M'GIELER L'A- A'CROIRE., MAIS. ELLE E6T... 
HE TCEST CR > GENT.. ZOÉ N'EFST PAS BEL... MM. INTÉLLIGENTE ./ 
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BEN, OL UN CERVEAU ÉLECTRONIQUE 
GÉNIAL LE PERMET DE PENSER ET 
LE RÉFLÉCHIE COMME VOLS ET 
D. 1/0... CEST NCROYABLE 
Z MAS VAL X 





ve /L LE ARRIVE PARFOIS D'AVOIR DES 
PETITES HEIMELIRS , COMME VOLS SANS 
DOUTE... MAIS ELLE 4 UN CŒUR 

‘ D'OR, VOLS SAVEZ / 


GIE N'AAIS PAS 
EU L'OCCASION DE 
VÉRIFIER MO-MÊÈME, 
Æ CROIRAIS QUE CE 

TYPE EST FO 


4° ' NW Zo DÉTESTE 
? T7 L'AGENT THÉOPAILE.) \ = 
A | ÆEN4 VAMAIS PE ,,\S 
I SAVOIR POLRQUOL, 


| EE ais) 


MAIS... THÉ. NN 


THÉOPHILE, C'EST MON 7 
COLLEGLE .. S'IL ME RECONÿ)| | 
NAT, IL LA CROIRE QUE it, 
C'EST MOI QUI. À l 
— ver <{{ 
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MAG a HE, DITES - 
MO... CE... CE N'EST 
PAG DANÉEREUX, 





PANCEREUX? 
CA NON! 


CL M GIELUIR 
AEENT./ Vous 


AS TELLEMENT LES 
AGENTS DE POLICE, 
PA TIEEN, 


A 


ue] 


nu) = 
IN ES SU / 
CR 


_ A =. U 44 de 


= 
0 
p 7, 





MIAGE... MAIS / 
ARRÊTEZ-LA . 


ed 
| D PA 

THÉOCHILE , ELLE (PR 
LSTCOMMÉ FOLLE: | AIS 
LE = VOLANT TOLRNE L PNR 
ME RÉPONDENT LE 

: L 

a = ne 


Pb. 
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LZ'MOI DESCENCAÆ, 


VENE VEUX PAS FAIRE UN MÊTRE 
LE PLUS DANS CETTE LOIRE 
D'ABOIQUE.{ — 
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TLE KA AE. 
t N. fa 
CNT 

Ps ar /cEsr as 


PETER {/ ENTREZ, 
MON VEUX lENTREZ 





LV A NE SEMAINE, 
VOLE VOULEZ A8SG- 
LEMENT QUITTER MON 


SERVICE POUR ALLER 
JOLER LE SÉMAPHORE 
AUX CARREFOURS 4. 
MAINTENANT VOLS VOe]- 
LEZ REVENR IE) 4. 


















UNE PETITE AFFAIRE QUI NE VOLS 
DÉPAYSERA PAS TROP... LINE 

PLAINTE D'UN DE VOS AMIENS CO! 
LÉGLES, L'AGENT., HEL, THEOPHILE 
DOUX {UN TRE LOLFOQUE QUI 
VA BIEN VOUS ALLER ! IL PRÉTEND 
AVOIR ÉTÉ PROJETÉ VOLONTAIRE- 
MENT DANS DES CAGEOTS DE 

8 













DITES DONC / ÇA NA PAS LA/E 
D'ALLER CHEZ VOUS DE CES 

TEMPS-C!, PETER / ABANDON DE 
POSTE A CAREFOLIE DE LA 
LE SI-BOMFACE, HER 0 






_ 

OUAIS … ALLONS LE 

VAIS ÊTRE BON POUR 
LS 


ENFIN, D'ACCORL... 

VE VELUX BJEN VOLS 

REPRENDRE .… MAIS 

TACHEZ DE SAVOIR CE 

QUE VOLS LOLLEZ, 
HEIN ! 








PAR UNE VOIRE FOLLE.-- 

ALLEZ LE VOIR ET DÉBROLLLEZ 

MOI CETTE HISTOIRE IDIOTE.… 

TEST FADA,CE GARS-LA' / 
ZENEZ... 





MAIS ee LE LL 
SEST ÉVANCUT 




























ÉVIDEMMENT ; 
C'EST NORMAL 





BAIE 
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() L'ŒUF DE KARAMAZOUT 

(2) LA BULLE DU SILENCE 

(3) LES BONHEURS DE SOPHIE 

(à) QUI FAIT PEUR A ZOE ? 

(5) SOPHIE ET LE RAYON KA 

(6) LA MAISON D'EN FACE 

(7) SOPHIE ET LE CUBE QUI PARLE 

(8) LES BONHEURS DE SOPHIE (2° série) 
(@) SOPHIE ET LA TIARE DE MATLOTL HALATOMATL 
(0) SOPHIE ET LE DOUANIER ROUSSEAU 
(7) SOPHIE ET LE SOUFFLE DU DRAGON 
(D CETTE SACREE SOPHIE 

(3 SOPHIE ET LES 4 SAISONS 


CHEZ VOTRE 
LIBRAIRE OU 
AUX : 


S.A, Editions Jean DUPUIS, 

39, rue Destrée, 6001 DT nRauiaue 

97, rue de Livourne, 1050 BRU: se 

Pays-Bas : Uitgeveri DUPUIS, N 

13, Industriestraat, 6135 KE STTARD (Nederland), 
France : Siège Social : S.A. Editions J. Dupuis, 

Fils et Cie, 8, rue Bellini, 75782 PARIS Cedex 16. 
Imprimé en Belgique aux Ed. Dupuis, Marcinelle 
DÉPÔT LÉGAL 1979 / 3° trimestre. 


L.S.B.N. 2-8001-0636-0 
D. 1979/0089/23 





Les six planches du récit complet Sophie et la fête à Oscar (scénario de Vicq) 
ont été initialement publiées dans le Journal de Spirou n° 2125 du 4 janvier 1979. 


Elles ont ensuite été reprises dans l’album n° 17 de la série, Sophie et C', 
paru en octobre 1984 aux éditions Dupuis. 


NEUF HEURES TRENTE LecMMENT 
£EGT ARRIVÉ DE CÉLÉBLER LA 
SAINT- OSCAR, MA LËTE A MOI 
DEPLIS TOUJOURS ,1/ 





MAMIE ! JE SENS QUE JE VA/S / 
Me FAIRE DES FOLIES 
LEE ‘ ALLEZ / SOYONS LARGE. 
ÊME BONE Ge LÆ TÉLÉ 


D'AILLEURS, ALJOURD A), 
VE NE LÉSINE SUR PEN ! 


ENTRÉE, PLAT DE RÉS/S- 1H 
ZANCE ET DESSERT // 
AAA !FOLUE RE, 
LDÉMENTIEL FESTIN . 


SeuLiee! sctirre! 
SCAMLRE L ANUAM À 
MAM ! SOULOREF À 
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AL] PROGRAMME =, MOI MÊME , COMME 
L'AN PASSÉ ee. HÉMÉ VE NE SUIS PAS 
MALNAIS ACTELR DU TOUT, MA FO .{. 
ET PLIS, JE FLME MON MEILLELIR 
CIGARE .… IL Ÿ A VNET-CNQ ANS 
QLENE LE FLME , HËHÉ Y 


INCROYABLE, L'ÉCONOMIE QU SE 
FAIT GLAND'ON MANGE SON POTAGE 
CLARET AVEC LNE FOLRCHETTE Qu) 
N'A QE DEUX DENTS PAS QUATRE / 





L.. 8... BRIGADE 
TERRITORIALE * 


MON... MON COFFRE 7 12/6 JE N'Ar PAS 
LE COFFRE {D 'ALEURS, L EST VIDE, MON 
CC / CLANT A' LA QUI L'OUVREÉSSE LA CO. 


LA COMBINAISON .… QUE NE 
AUSENTÈT D'OUBLIER VOA! 
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FAS DE COFFRE, HEN P.ET 
VIDE, HEIN PDRÔLEMENT LOLID 
QI EST, CE COFFRE VIDE, Qi 
N'EXISTE PAS / V'ENTENDS 

DÉIA' LE FROISSEMENT 
LES BILLETS... 


PAS ATTIRER 
L'ATTENTION DES 
CLIRIELX 


RL RG lg 
+ [ à 


PEU ES 


EN FAUX POLICIER, MUN DE FAUX PADERS , f V'AELRELISEMENT, NV AVAIG CONGERVÉ 

D'UN VAI PISTOLET ET D'ONE VAE CE CHAPEAU) GI, DISSIMLLE NE 

MATLRAQLUE M'A ASSOMMÉ AVANT. DE CALOTTE BLINDÉE / BREF, JE FLJS 
ME VOLER MON COFFRE-FORT LS FORT BRIEVENENT COMMOTIONNÉ 
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AISSI/VE/ vous a1zz Lcrre 
À OS PNELMAT... MEL, PLUS VITE, 
D ZW SANG Z PLUS VITE, VOIS 
LAMBINEZ !/ 


LA-BASNE VOIS IN 

GLISNOTANT LC EST, 

EN VÉHICULE Ce 
TOURNE 


ÜALA/IS L EST FOLUDE SE RLER 
COMME LA {C'EST DU SuCIDE.! 
ÇA... ÇA LIN PREND SOUVENT ZZ. 


J HONTE. y 
NE RÊVE PAS ! 

CH / C'EST EXTRA - 
ORDINAIRE {/ 


LES PIGSENLITS VE VA/S LES METTRE DANS - AMIM 10... = 
POUR LA SALADE VOTRE AUTO. le SA LA DE AAA MO... MOINE ÉEN CE 
VAMAIS VE N'EN AI VU QUOI ME NOUS PENDANT | VW — LÉ/NE SENS QUE LA 
VU 2 AUSSI PEAUX, , LME ETEIRNITÉ, HÉHÉHÉ / 
dVZ\ ” D AUSSI Der ; ren che 
2 AOHO  MONCIRALEUX | PA LLET Perez 


LAWS L'AUTO ». ET 
FAITES SLENCE, } 





91 


D HO!TUAS VU 
DE LA LUMIERE, 
LA’, SOUS _ LA 


_ 


Sr 


A LEA v EST/LE MÉCANGME 
COMMENCE A SE DÉCLENCHER / 


TCHCTHLICT IC 
LA 


PV A, CEST ERA 
ORDINAIRE #2. 
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CLEA 
V'YENTION. 
L Æ 


HÉHÉ SL PARCE QUE CE PETIT CANON 
CAIREÉ LIEQU'A LA GLELLE DE 
POUDRE NOUZE PROTEGCE MA RATION 

MENGLELLE DE C4 
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\ | Ÿ He AVION 
SUPER; 
SONIQUE ! 





Les huit planches du récit complet L'avion supersonique (scénario de Vicq) 
ont été initialement publiées dans le Journal de Spirou n° 2130 du 8 février 1979. 


Elles ont ensuite été reprises dans l’album n° 16 de la série, Rétro Sophie, 
paru en avril 1981 aux éditions Dupuis. 


de Lila F1 |] à BREL ES / 
Î A SAINT MEDARD ET | ; 
HAPPEP@C NON R£UYIS | 


ÉNE ù NE SURPRISE PP2/. 00... 
COMMENT SA, LNE SRRORLISE 2° 


GATUTE 7 
4 2 


7 ULI— 


VOUS ÊTES MOLILLÉ 7 
LHAHAHAHOMIEI A VOLS NE 
Sn L'AU/IIEZ PAS ÊTÉ …. HIHI 


#2 
VOUS AUEZ PORTÉ, NW 
DE _NOS 










HELL, MONSIEUR HAPPEPOGNON , 
FAUT QUE VE VOUS EXPLIQUE 
VE  V'A/ Et, CETTE IDÉE DE 
PROMOTION COMMERCIALE Œl.. 
QUE... BREF, INTRIGLIER EN CLIENT, 
LE FORCER A" ENTRER AFIN 


# 
9 mors, 


00 ZST LE B0SG7 






à 
ED 
ces, 


AE; À 
LÉ >, 
AL) | PEAR E 
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LAINE VOIS … RAPDELEZ-MOIN FARCES ET. AT- 
LANÉ QUELLE BRANCHE De) TUE 
NÉGOCE VOUS ETIEZ, AANT J FIEUR À CINE 
D'ENTRER CHEZ MOL Lure. Prec 
CHCHINOUX…. a > : 
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= DEGAGER, VIRE, 

AE {JA Été REPÉRÉ SEC D ED EE £T 
PAR LIN OBSERVATEUR || ELER AL) PAS DE Ma 
PL JE ALES 2 


LE REGLERCHE 
RO 
< Ca TE 


_— 


<. 


SD NS 
Fi Ss à 


GLMPER._ A 21.000 PIECE NE PA = 
DAUÉEITER LE DÉBIT L'oxreene De en — PSE ET 
“PROG AAAAOCIMMMM # À PAS EU D'AVUION 
Se Ad Lol EN L'AIR PENDANT 
a CE... CE... ENFINQUAND 
5 C'EST ARRIVÉ, MILLE 
. SUCER Y 


BE 
en 





- MAIS TROIS 
D'AILLEURS, LE SURVOL | |UANETES PLUS TALRD.. | 


DES AGGLOMERATONS ER 
EST INTEROIT !. 411, be | 
CA M'INTRIGLE), As UNS o— S 
PU EEE . NOUVEL OBJECTIF EN 
5 VLE !. V'ALLLME 
E 124 POSTCOMELS - 
? TON { A 





PAS LU QU. 
(22722 2 
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—_l 
EN TOUT CAS, 
MO, J'AI DÉCIDÉ 
LE L'OBSERMEL LIN 
PEU PLUS PRÉS, CE | 
SIPERSONIQUE"... S! 


x PAS S/ FOLLE QUE 
A'LIER, CETTE FILLE À LA, PIPETE L., ELLE 
COH/LÈTEMENT FOLLE L ) TROIE COMIE MOI 

TL TE RENDS COMPE.// QUE TROP LE cofn- 

EST 


VOILAY QU'ELLE... CLENCES, C 
EN, 7ROP 


PMAIS ELLE EST FOLLE 


LIN EXY 32'A 


= 
DRE N DREE À 
LEUX ,TA MISSION Pr Ci Eor 
Aù FAIT, C'EST A, À TEEN, QU'EST- 
TON ZINC P salle: 
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VOLS AVEZ VE) COMME \ un 
MOI LLPON,., ON DIRAIT K 


GALLT, LES CL VE PARS 
EN PATROUILLE / RENDEZ- 
VOUS TOUT A L'HEURE Al) 

MESSE POUR LE BLRIEFINE. 











BEN $ 
? à Ok EXCUSE - 
Rene — CL) Mr! OGJEETIE EN 
Re VLE A, 1O HEURES) 


SECLET, TU SAISIS 
(0 


ATTENTION JE BASCLLE MON AP- 
PAREIL, J'AMORCE UN PIQLUÉ ET 
VALLUME LA POSROMBLIETON ! 











L CEST. cEsr pneue Peker 4H 
DINGLE SJ ET POURTANT, PAS DE DOUTE; 
CEST Le), C'EST CE GARSON QUI ÉMET 
CES FORMIDABLES BANES SUJPERSONIQUES {{° 


CLAHA/ S] C'EST VRA/ 
CŒ QU'EN M'A RACONTÉ, 
/L VA PLEIN LE BOLLOT 
POUR MOI, DANS LE 
COIN PU 
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) É L 
Fe 3 as M à DS Hit — 
\. [1] 
LES QU, MIS EN CONTACT, | ana Î £ LA GC € NC 
ONT DES RÉACTIONS z | Ve et - 2 
D'ANTAGONISME < ÿ' É E 
<< A D EN ë 7 


ACTE 
EXTRÊME ET 
QE 


O8 TE 
Do UN 


) 
/ 


te 
17 
ÿ 


aae mais las !'eEsT 
ÉPOUVANTABLE, CE... CE QUE 
TE FAIS LE LL FAT ABSOLUMENT 
@LE Ti) CESSES CE TREIC 
TERRIBLE  HÉHO/DIS Te) 
M'ENTENDS P/ 





WT 7OuIT..TOUT ÇA £A 2 
; . A, EN_D ACCORD AVEC 
re #7 € Te \ TO/, VEUX … ET PORTANT, 
MEANS ER IAUE | A2 SRE AP PE 
TRAITERAIS 129 GENS | CEST PEUT-ÊTRE UNE 
QUI ME PACONTERAIENT) STE NAS LENS 
PA DE..DE TMERÉS Are 5 
FLE E RÉMARGLÉ,7O! 
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CETTE FOURS. MAIS! N\ HEIN 5 où 


OLAIS, JUSTEMENT. VE ; Y; RE 
NE PARLE PAS Di GOSSE , C'EST VRAI MANTENANT RE LA @EL- 


E TU ME LE DIS, CEST, 7 
MAIS DE CETTE FOURGONNETTE Lee £ QUE CHOËE. 
RENALLT BLELE QUE NOUS Étaer LEE ar CE 


REMARQUÉ ? 
… BEN... NON JET 


VENONS DE PASSER... 


HE, Ol L. 
TROISIÈME RLIE 2 
GALCHE, M'SIEUR. 


BIEN COMPRIS... 
1 CONTINUEZ D'OBSERVER 
VOTRE BONHOMME... 

1 MOI, JE VAS ESSAYER 
DE FAIRE PARLER 


\ lL'AMON SUIPEREONIQUE 
A' TOUT DE SUITE ! 


V A! LA TIENNE, MON VEUX! 
A' PROPOS, COMMENT 
T'APPELLES-TL P MOI, 


DIS-MOI/, ROGER .… CES Q Auezz l'vE vue ÊrRe SwcèrEe! 


BANCS SUJPERSONMRLES , 
C'EST TO! Œéll…. QU LES 
FAI © VRAMENT Où BEN 
…. MW. PELÎT. ÊTRE Ÿ A-T- IL 
UN TRLIC P HEIN P ENTRE 
NOLS, ENTRE PILOTES 7° 


CES BANES , EH BIEN, VE CROIS 
ŒQIE C'EST LE... SLURP... LE 
MONSIELR QE LES FAIT... 
SLLRP ! LE MONSIEUR GE M'A 
DONNÉ DES SOUS POR@UE 

VE PATROUILLE AVEC MON 
ZINC DANS LE .… SLURP.. DANS 

LE QARTIER .…. SLLIRPE! 


POSE-TO/, CONFRÈRE ! 
N CNSE RETÉOUNVE Aù 
ANNE ess, 27 JE TE PE 


NE LIMONADE BIEN 
TASSÉE / D Accor? 


FAIRE SEMBLANT DE 


MAIS QU'EST-CE Q)'IL Ÿ 
LA FACHE DANS LE PARC, 
LE MÔME F7... CÉIAT PAS 
CONVENS ! ET QUI EST CETTE 
GAMNE Gi! JOLE AVEC 
Les. VVENQME PAS 


LE A ,HEN PCEST PAS 
BEA), ÇA 2/ REGARDE - 
E LE 


BIEN SÛR QUE JE... SLURP... 
ŒLE VE POURRAIS LE …. MT. 
LE DÉCRIRE , LE .… SLLURP..LE 
MONSIELIR .….{ SLILIRP... 
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MAIS! LE VOILA', TIENS, 
LE MONSIELR 


PPRQUE.. QUE.QUEST-cE 
QUE ÇA SIGNIFIE, PA 2 
VENE VOIS PLIS RIEN {| 
ANCEST., 2 


MALIN L/ 





ETNE NEZ PAS, HEIN! C'EST MOI Gui MAIS MAIS 
A! PROVOQUÉ L'ÉMISEION DES DERNIERS LD'ACCORD ,E NE 
BANES SLPERSONMQUES L{ TRÉS,TRÉS ME RIEN Ÿ MAIS, 
BEN _BRICOLÉ, VOTRE PETIT SYSTÈME DE GRÂCE, DONNEZ - 
ÉLECTRONIQUE / DOMMASE QU'ILNE MOI DES LUNETTES / 
SERVE QU'A VOS PETITS PROLITS VEVE NE VOIS R'EN 
PERSONNELS, HEIN /P AVOLIEZ À VE SUIS MYOPE COMME 
ÇA! CA'AMORS! NE TAUPE 
C'ÉTAIT NW 1 & Ÿ 
BANDIT 


ÇA VEUT DIRE, 
SOMBRE PETIT FARCELR , 
QUE NOLS AVONS TROUVÉ 
L'APPARE/LLAGE ELECTRO 
MQLE QU ENCOMBRE 
L'ARRIÈRE DE VOTRE 
FOLIRISONNETTE / 





ET UN INSTANT PLLS TARD. 
AVOLEZ QUE C'EST De) BEAL] TRAVAIL, COMMISSAIRE 
VOYEZ TOUS CES AMPLIS MONTÉS, EN SÉRIE, ET LA’, 
L'ANTENNE CIRECTIONNELLE Qui ÉMET LE FA/SCEA) 
D'ULTIASONS, QU MASSACRENT. COMME VOLS L'AVEZ VE! 

LES VITRES WSÉES + 





LIN ESCROA, FORT VERSÉ EX 
NIQUE, MÉNAÇAIT" PAR TEL 
COHIMELEANTÉ , DES PROPRIÉTAIRES 

DE BUREAUX ËT DE FIRMES COMMER- 





5 YRUIRE TOUS RROCAAR # : = A HELI JE SUIS DÉSOLÉ, MON- 
LÉ Fe 23 LE } É | Leg ÉIEUR PNA TRÉBUCHÉ 
IMMELIBLES - CEUX, QU, 4 Cu QUE €À £ 
ÉCEPAQUES , REFUSERENT j À 5 ZECOMMENOAT A TAPIS À J'AI BEN 
DE PAYER LINE RANÇON / : | =. PEUR D'AVOIR ASS! 
VWRENT EFFECTIVEMENT 
LIRE BIENS FAVAGÉS 
AR LE D'ABOLIQUE 
NDMIDE).… CELLN- €) 

AAIT MS A0 
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Les quarante-quatre planches de Sophie et Donald Mac Donald 
ont été initialement publiées dans le Journal de Spirou, 
du n° 2154 du 26 juillet 1979 au n° 2174 du 13 décembre 1979. 


Elles ont ensuite été reprises dans l’album n° 15 de la série, Sophie et Donald Mac Donald, 
paru en juillet 1980 aux éditions Dupuis. 


UNE AVENTURE DE SOPHIE 











ebPIe 


Le Donald 
Donald 
Par. >  LAODIPATES 


SAINT. MARTIN. 1L 
FAUDRAIT RÉDUNRE CN 
PEL LA TOILE 


C£ 
Lépisope pes que 
SAISONS N’EST PLIS QUUN 
MAUVAIS SOIVENR ... 
NOS AMIS ONT 
AVEC PLAISIR. LE “TRANG/ISTOR" 
LE LE SOPH, 


OO {VOLS DEUX un le ET VA, NON? 
72 A / LIAHAHAHAHA “ CEST VRAI, É 
QUOI ARRETEZ De PARVENIR A'SE METTRE DEUX 


TL BOLIDES ENCORE !? PARLER DE £A ! 
ÉCOLTE, PIPETTE, VE TE VAI ous DOUZAINES D'ŒUFS A' LA FOJS SUR LA 
ZAPPELLE QUE C'EST UNE CASE, DE FIGURE .… #11H41 HIHI LVE VOLS JURE.… 


TOI 22/5 VOLS FAIRE Fou. RIRE leu! | \LAUREL ET HARDY, VERRYS LEMS ET 
LA CUGINE, Mi i : DE FUNÉS RÉUNIE N'AURAIENT 
PAS FAIT NUELIX 


F RICANEZ, STLPIDES ? 

VALRAIS VOLLL) VOLS Y 

VOIR.! AVEC LE ROULIS 

QUE NOUS AVIONS EN 

LOUBLANT LA POINTE 
DL) CAP MAUVE Y 


ARMORE ÉTAI 
MAL FERNMÉE ! 
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ALORS, DONALD P ET CE 
EXERCICE DE ERAMMA - 
TICAL FRANÇAISE, 
14 < x FINMIESLED ! 











WT 410RS JE DONNÉ A\ 
LS CNE PETITE ÉR- QUE POUR GAGNEZ BEALICOLL 
CCE DE MARÉMATQUE./ = DE DOLLARS COMME VOTRE 


PADDY., /L FAUT 4 
gE Dr SAVOIR . 
ÆPFETA 


UN HOMME D'AFFAIRES DONALD, VOUS RÊVEZ L 
AMÉPRICAIN POSSÈDE DUR = LAS ÊTRE OBLIGÉ DE | 
O7 PUITS DE PNR VO EN DOMANTA VO 
; NUNE VEREION / 


SEST.. LIN SACHT 
/ DE AMILL/ARCAIRE 
ED NEA GUN | GA LILME OT on DE 
! PROBLÈMES WC 
BATEA) DANS LA RADE 7 
DE ST-MARTINL, MAIS 
GEL BATEA) 
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£H1 BIENG,DITES... ÇA , 
FAIT PAS SONENCE @! O! 


VOIT EN BATEAL 


ÇA VA. LAISSE 
ALLER … TOUT DROITS 


ON EST... OK! 


HÉIQUE VOULEZ-VOUS / 
LS PRÉFÉRENT PEUT ÊTRE 


CELUI - LA. IN BEA & 1 
MORCEAC DE ÆATEAL), 
FA, DITES : ÊTES LN GOMIQUE, 

VOLS 1... JE PARIE 
QUE VOIS VENEZ RAR 
L'AIBERGE DES 
TROIS CNARDS. 


LINE BELLE MACHIN! 








…. ETUIS, ON VOIT 


HEL, OL, MAS COMMENT SAVEZ-VOUS... ? 
TOUT DE SUITE QUE 
















Vous. EN 

OH CE N ESTPAS DIFFICILE ne du HÉ PEUCHERE / 

LES RARES BATEAUX QUI ÊTES CN PEL) VE L'AIVEXE 
ENVELOPPEÉ,, 


VENNENT. JET, WENNENT 
POLIR fA !.: C'EST QLE LA 
CLIGINE DES CANARDE, 
£LLE EST RÉPUTÉE, 
HÈ/ 






QUOI, HEIN ? 





ALLONS, VIEILLE BRANCHE : BONE 

LRMEUR LÉGENDAIRE ? PENSE A] CANARD LELCEULLUS 

CL T ATTEND ,/ ÊT A) BON LIT MOELLELIX QUI TE, 

CHANGERA AGRÉABLEMENT LE TA COLICHETTE A’ 

BORD... TL) AS Et) LINE TRES BONNE IDÉE DE NOUS 
: C1. 
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TL EST TOLLIOLURS 
LA J'EN ÉTAIS 
JR... lb SONT 





ouau ! 
VA BIEN 


DONALD VE VIENS DONNER 
A VO LEÇON DE LHISTORY..., 
DONALD, RÉPONDEZ ,OÙ JE. 

DEVÆA/ ‘DONNER A' VS PLNITON 


IN PASSAGER CLANDESTIN {7 


COMME DANS LES USTOIRES 
DESSINÉES L/ 
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DONALD, OLVREZ .! 
OL JE VAS APPELER 
VORE DADDY 


NE CROYEZ-\OUS P4S 
QLE VOUS DONNEZ 4 
DONALD LIN PEU TROP 
DE TRAVAIL P.. C'EST 
ENCORE AN ENFANT 


ÉDUQLUÉ LES TROIS 

INEANTS DE LORD 

SNOWBOOT,, £T 
QUE... 


IL NE RÉPOND PAS! 
CURIEUX … QUE 
UN EST-IL 
ARRIVÉ À 


BEN ve EU, Obl. 
VOA se EU VE 


LE MONSIEUR ME 
DERMETTE DE LU FAIRE 
EMARGLER QUE V'A! 


ET NE VOLLAIS LE DONNER NE } 
PEÎTE LEÇON DE AISTORY, MA/G 
L SEST ENFERMÉ … ALORS, 
JEME SUIS PERMIS DE VOLS 

R, CAR. £ 


REVELL 


N'EMPÈCHE | MOI, VE N'4/ 
PAS EU BESOIN D'INSTRLCTON 
FOUR GAGNER BEAUCOLFP DE 
DOLLARS, ET S! MA DÉFUNTE 
FEMME N'AVAIT PAS DEMANDÉ, 
COMME, DERNIÈRE VOLONTÉ, 
UN PRÉCEPIEUR ANGLAIS POLR 
PONALD, A, SERIEZ. PAS 


7/1 


S 
L'AVEZ DÉIA' 
DT Al MOINS 


LL N'EST PAS 101.47 
DISPARL, FF. ON. 


HELLO... J'HABITE 
CHEZ UNE, VEILLE 
TANTE , TRÈS, TRÈS 
ALARE QUI … Qi 

ME FAIT BEAé- 

COUP TRAVAILLER 
ET... 
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EE Te ci ÿ 
….ET.ET NE NE PEUX A |EL'7OUT FA CEST FA OÙ ELLE HE. BEN, ELLE 


AM VOL , 7A 7e … 
HE ao 77 D Tr HABITE A'...A' GAINTPELFIRIC! 
VOTRE = CEST ÇA, A' SAINT-FELIRRIC ! 
ZA POLICE ,ETVAUIRA/ DE 

CROYAIS QE E2OS ENNÈUS .… D'ABORD D Eanr ere) 

N'EXSAIT QU) OÙ HABIE TATANTE?.. ABIE | C'EST A 

LANG LES VNET BONS £1O. 

LNRES... MÈTRES DCI, 
A4 


Ve 





VOILA, VO/ILA, VOILA"... >= 
VOLS ALLEZ ME RAMENER.…. 
BEN, HE... À LT MES PETITES VACANCES - 


OÙ, MAIS V'4/ 

7 SERONT DÉJA'  FINES -- VE 

al us N'AI VAMAIS DE CHANCE; 
MO NES. 


ÉCOUTE. VOIC) CE QUE NETE 
PROPOSE:..ON TE RAMÈNE A 
SAINT: PELIFRIC, ON VOIT TA TANTE 
ET ON LA PERSLIADE DE TE LAIS- 
SER VENIR QUELQUES JOURS 
EN VACANCES AVEC NOUS/ 

… GATE LA ? 


Our, C'EST EN 

ENLÈVEMENT 

V'EN GSUIE Le 
CERTAIN, COHW-/ TOUT. CAS, FAS 
MISSAIRE! Ad), 
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ff A4] 
col Ÿ À 


VE 





CE QUIL NOUS FAU- 
DRAIT;, C'EST EN BON A ZA 
PETT HOLD-UP / TIENNE, / 


£RNESTO {À 


D = 
LH BIEN, REGARDE LE, JOURNAL , 1 VIENS JON LES ST !/ 
STUPIDE {CE GOSSE À ÉTÉ KIDNAPPÉ FRS AA LO/LA' PEUT- ÊTRE NOR; 
AER ,4' ST-MARTIN] L/EN GOSSE AT 
DE MILL/ARDAIRE LS 
LJ 
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4 T 
MAIS, TONIO P QU EST. CE 
QUE JE) VEUX FAIRE P TE) 
VOIS BIEN QU'ON L'A 
_ DÉIA' ENLEVÉ 


7ANS PIS {VE TROLNVERAI LIN 
AUTRE ENDROIT POLIR ME CACHER: 
VE NE VEUX PAS QUE MES LA- 


4: 
CANCES SOIENT DEJA' FINIES 
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VUISEMENT, STUPIDE !/ 
C'ÆT LA NO 


AA COMPRISE 7 
Alt ON LA A! LA 











HAHAÎT f CEST JOLAlE LA 
PRANÇON QUE NOUS ALLONS 
TOLCHER 


V'ADORE CONDUIFE, 
MOI, HÉHÉ / OÙ 
LA-T-ON, TOMO.? 


D ABORD, BROMLER 
LA PISTE L TOUIRNE À 
GAUCHE, ERNESR ! 


NE VA PAS, / 
\ U ÊÉTAIS LT JS 
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HELD ef, ras NI El. == Z La 
4 ES TENS) VITE, ART. Eu £ = 
LES AUTRES SONT A' PIED 77 


AE 


»/ RS = 


PU 
nr | = Y— sÂ| Ai 
SO EH \KEEQ | fe UM JS 


>= 
Th LT TZ es 





LE TTRANS/STOR! .…. ET 
ŒNRE L'ŒL!/ | 
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LS NAIS ONT SEMES Le lt MNOUAIE, JE CRDIÀ tient 
TEMENT, MON s= | d Sa: GI VAUT MIELIX SET. 
ce PA ] E s = ©). REDESCENDRE  (WETIR VAL 
( C= Co | SE D ÉERS LE PORT: Fr, 
EL | fe OUT ES , 
S cg 


_ 


VE DOS AE 
L'AIR MAIN... 
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(Q:\Ta 


PAR 0 - 
ECUSTATION 
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TONIO//0ES... 
DÆ.. LE. 
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7 EN ë 2 = | ZT mor @ HÉOUL PRIEN N EST PARFAIT, 
PARLEZ PS... MON DÉELINT MAL. Fe MADAME LICARD / MAIS CEST 
@LE C£ST ENCORE NOS 4 LAS TOUT, … FAUT QUE 

VASE QUE Fe RUNAÎTEN PASIS er 3 JAILLE ACHETER DES 
AS Æ E MD. TA FRITS … 


1224 
1 





VY RAIQUERAIS 
LUN PETIT ZESTE 
DORANGE LIN 
PET RIEN  VUSTE 
à IR PAREUMER _ 


| CASTON L — {) 
ETF AIS, SI C7 
Be Sn. AT, 


. ec 
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EFFECTIVE ENT EN PEU PLUS Lo’ 
à 


7 COMMENT VE VA/IS 
PASSER, MOI 2£ Y EN 
A, VJ'VOUS JURE / ON 
À DEVRAIT LEUR /INTERZ- 
DIRE DE CONDLURE, 72e | 


T'EXCITE PAS STÉIPIDE! AHNE VOUS L'A! BICHONNÉE, LEIN ! 
TUVOIS BIEN, Q'ELL ly £T EN- TIÉÈREMENT RELENNTE, 
[RS AVEC LE LA LAQUE 
ŒCHINE. EN! 





=—, 4 
UNE 
PAREI/LLE 
MERVEILLE, 
© | A 


LE DE CAMINE NE 
LINE SEMAINE DE BON 
BOLLOT, MEINPENE. D 
MERVEILLE, HEIN à 





ANA zone 1, \ ROLE MOINS VITE L.ET 
PRÉ are Le ME) | EE LEE À. 
7ETE / / ÿ (er es 
PS AAHA, A | PORT. ET VALLE AE 
nn £ QU NY AIT PLIS D'ESCA- 
LIERS, STADE / 
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MAIS CANE VA PAS. 
STADE LT ES DINGLE, 
LE FREINER EX < 





UT 
IL 1/1 


LA LA À 
LRLE EST BOQIÉE 
ve Lou 1L YA ÊNE 
BAREIÈRE L/ 


ü 
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# 
#7 


TL EST.CE 
MAS, CU ASE 


PLREIDENT;, TON/O. > 
MOI, LE POLLET, 
ELA ME DONNE 


NY 
AH MOINE ME GOUVIENS … DES FLICS DE CINÉMA … AC) MÊME INEÏANT:. 
QUAND J'AI TOURNÉ LES TROIS TR RE, | Vas ou2.c'Ecr 
MOUSQUETA/IRES , DE BERNARD LE Des Ar EE, LA LORE ŒIUS 
I/< - 
BORDAUL LIVE FAISA/S, VEN, LEURS PAREILLES/ AVA/ de 


AEANDOANÉE /€) 
TP 
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7 ET ELLE, MARCHE DA GE OUTRE RME LES fesse 
ENCORE ©. COMPRENLDS É PASSER AÛTRE PART. 
REN !… ENFIN, ÇA 124 TO/- DITS POLR Pl NT DAS MARCHE ARRIÈRE 

VOURS PLIS VITE QU 4 _# VUSQUE LA'-HAÎÏTS 
D PIED, DPX 


qs ? . 
F MONTE f 





| eZ 12 _ 

ÉZ . 4 /L BLOQUE 
PL 4 LE PASSAGE ! 

7Ans PIS L PLUS D'YÉST- 
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AUN, 


LA-RASIHY 
PASSAGE 


VAS-+ / ça 
LA. TE/AS ENCORE 
DEUX BONS MÈTRES 


ÉD) 

70... TOMO/IL 

RECLLE é 
y 


L = 
tx] [ es ÉTEN] 
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T'INQUIÈTE PAS! /LY 
AUNE ROLE DE , 

FÉSERVE,CRETIN SI 
TL CNDUISAISMELIX 2 








VO/LA,TON/O:...ON EST ARRÈTÉS | 
QU'ESTCE Q ON FAIT F 
TU MER TON MAILLOT DE 
BAIN £T TE] SORS, STEPIDE./ 
A7 GROLILE TOI LS 


DCE" ES 


ELLE EST BONNE, 
EN, TONIO PP 
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DITES J ÇA, CA NEA PAS, HEIN LIN SAVONNETYE !° VOLS 
LETOLRNAGE DL) FILM C'EBIT ME DISENEZ, POUR LIN 
PA S PREVE MIS QU'ICÉ HEIN! MEËCLE Ÿ D VE A DA 

L S'EN EST FALLE) DE _ LOUE Pan ezes 
ST FOUEEE CHOLET E! 


s, < 
TOMO! ON SE TIRE MON SIELIE 
MO) > 
pue . | 84 | GR, cs 2 VENT DE NOUS PRÊTER GEN - 


? TIMEAIT SON BAJEAL// METS 
VOIR S/ L'EAU EST LN MARCHE, JE COUPE LES 


MOLILLÉE,/ P* AMAILES .7 
PAS = 














p=—— NON MAIS. VOUS.VOuS AVEZ| V1 Far Les pouRcUNRE! 
AIE, AIE, AIE 5 /L FAT M VC [AP JE LES AIDE A'.ET.| | ZS ONT ENLEVÉ LN ENFANT . 
ESPÉCER QU'ILNE EE DEP), 27 LG ME VOLENT MON. TT 
SOIT RIEN ARIUIVÉ MGA E PAEA! A K'AAPLE ICI PU JEANOT PaPIDE 
A! DONALD #... ”_{AMARRÉ 2 CÔTÉ 





A à 
Ca DEUX DINGUES AVEC 
LIN MOLTARD 
PAAÎTQU'LSE ONT 
QUE SEST-L PIQUÉ ÊIN BATEAC 
PASSÉ 10/2 V4 


DELIX.…. AVEC LIN MOU- 
TARDu. PAS DE DOUTE, 









CE SONT NOS LIDNA +. 
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{7 ET AVEC QUEL - 
QU'UN QUE E NE 


CONNALS PAS 77 












COMMENT \AS-7L) P 
£T STARTER 2. 
MAIS, DIS- MOI. 
QUE EA/S-TU) [CL 

LANS CETTE 
lAGA/LLE À. 


ENS ? MAIS … 
QU VOILA' ! MAIS 
CEST MADEMO - 

SELLE SOPHIE, 












M SJELIR 
BANEKRAK, 
LE CAGCADELIR 





SE À 


XK LOrEZz la Mo VoLéz" DANS LES BONHELIRS DE SOPHIE  ZÈME SÉRI 


F = z 
/L_ FAUT LES ARRÊTER, M CIEL 
BANGKEAL À CE SONT Evous MOTE, SOU 
FR RACONTE CE QUE VOLS 


CONNAISSEZ DEA"... 


f.. EM AIAIS , CA / 
CHANGE TOLIT, FA 

{ OWAME PEUT PAS 

DD LT 








A 
QUE TE 
SN RACONES : 
tn. 7 





LA/SSER CES 
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MAUS ALORS. OÙLEST 
PIPEITTE 22 SAPKEISTI/ 





VOUS ETES JC! 2 À 
POLIR LE FILM _À 


OUAIS TOUT USTE ! 
CEST MOI QU! DEVAIS 
ARE LA CAISSE … 
MA. ON À TROLNÉ 
DELIX RENIPLAPANTE, 
RAA legs 2 ! Le 
Ze 


ANS : 


LS 


VOLS AVEZ 
NE IDÉE © 


NOUS ALLONS LES 
DÉGOÛTER A! TOUT 
VAMA/S DE VOLER 


AUX KIDNAPPERS !/ 


où... AULS SOLTENS DE LA 
ALULONS-NOUS] VILLE TE VAS VOIR 
œ TOUT DE SUITE .- 


MELEUR BANEKRKAK ©... AAAIS 2. CT LE PLEIN EST FAIT? 
C'EST DÉJA' MAINTENANT QUE : TOUT EST EN ORDRE 
Vos ….. 


EU... OL, MALUS. 
TROP LONG 4' T7 ‘Ex- 
PLIQUER ! VITE !/ 

ENLEVONS LA 

LACLE / 


5, TOUT JUSTE! 
CEST CELUI) QUI DOIT 
SERVIR DANS LE EM] 
ÉMBARQUE VE DÉGAGE 

LES PALES 


FORMIDABLE, _ 
M'SIEUR RANCGEKRAK !/ VE CROIS MEME Gil 
AVEC CAC, ON LA LA SURPRENDRE NOS LASCARS # 
L£ES RATTRAPER I... IL EST ÉQUIPÉ DE QUEL- 
TRÈS VITE! QUES PETTS GADGETS TRÈS... 
GÉCAUX ! 
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VO/S - TL), CET 
HÉLICOPIÉRE A ÉTÉ DES. 
SNÉ SPÉCIALEMENT POUR 
FIGURER DANS LA DERNIÈRE 
SLIPEL PRODLICTION DE STAN- 
LET CLIL BRIQUE : GROSSES 


| B/SES DE HONS-KONE"/ 


pe 
TIENSLLN 
HÉLICOPTÈRE 2 


Htétthit Et VOLS AVIEZ 
V2, LA TÊTE LE STA Z 
M'EIEUR PANEKRAKE 





NE. NE NA PAS 
RÊVE... VI BIEN VY 
SOPHIE 7 MA/S COM- 
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ON VA DESCENDRE 
LE FAIRE SAVOIR QUE 
NOLS SOMMES, NOÏS 
ALES, SUR LÀ PISTE … 


CETTE FOIS, CE SONT 
OS LOLSTICS / 





70... TOMO Qu EST. CE 
QUE C'EST... © 


CN 
HÉLICOPTÈRE, SOPIDE ! 
ET LA L'AIR D'ÊTRE LA, 
TOLIT EXPRESS POUR 
NOUS... 


= 
M L'ATIAQUE DE LA BASE .… LASSLALE-TOI / CE SONT DES 
SECRÈTE De) MAÏNAIS À... Ekl FLSÉES A' BLANC, BIEN SG! 


Cr 
BIEN, JE VA/IS OTILISER CES b£ 
FLSLES CONTE NOS LASCARS L . MAIS CELA SUFFIRA PEUT- 
ÊTRE A' LES LFFRAYER … 


ATTENTION ! VE SUIS 





MILLIONS“ 
DE MLLIARPS: 
BNEST, 
Re 
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CESSE DONC, 
CLÉTIN ! TE) 4S VODÉ 

TON CHARGEUR DECLIIS 
LONGTEMPS 








LS DONC ,VE COMMENCE A #1 
EN AVOIR ASSEZ /DE GEL CA UD é À 
LROIT ME LARLES-TL) COM- > RÉPÊTE, ET VE T'APLA- 


BON, BON LEA VA, 
T'EXCITE PAS / &/ 
MOSSGIEULZ FAIT DES 
COMPLEXES | MAIN- 

TENANT 





CEST PAS MAINTENANT CON LA 
JOLCHER LE GROS LOT QL'ON LA SE 
DISPUTER , HEIN FHEIN Mel 
4 


ALORS, COMME CA, HY20. 
CRITE, TU M£ TENDS UNE 
MAIN £T LE L'AUTRE 
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ae à PARCE QUE 
MONSIEUR À DES, 
NERF, MAINTENANT 
ot RENDE) |, 
D) Lo ka 
METE © La 


D'AILLEURS, V'EN 4/ 
ASSEZ QUE CE SOIT 
TOLNOURS 7O! Qeil 
COMMANDES LE! MAIN- 
TENANT, C'EST. 
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A or 
MANDER, DÉBROLILLE- 
70! 
MAIS... TONIO!F 
OW... ON FONCE # 
VERS LA CÔTE 


MAS... MAIS FAIS 
OLELQUE CHOSE , STU- 
PIDE /JREDIESSE y, 
SABOT £LN VITESSE sr 


JE. VE VEUX B, 
ESSAYER, Moy. di 
Hé MMe, 11 

CHLAL4A 

MMH DUR EST... 


£ ATTENTION, 
l AYAUNE 2 
BARQL/E./ h 


136 


DÉBROLILLE-TOI, 
AYE 





MAIS Towo/ 
ATTENDS ! LE 
CZ 


Œ@U EST-CE G! 
SEST PASSÉ 2 
CET CESTLE 


RERCIN 117 
IN 


CETTE FOIS, € 
EtCchées 7 IL FAUT. 


TER... 


MAIS L2. JV PENSE !/ 

/L SLUFFISAIT DE 

COLPER LE, MOTEUR! 

.… CET /MBÉCILE 

D'ERNESTO N'YA 

ÉVIDEMMENT PAS 
PENSÉ 4 


LE BATEAU | 
CEST LE BATEAU 
QUI A EXPLOSÉ 
CONTRE LES 37,s 
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ERNESTE PU 
/BLE... } Sy? 
CL JENE VOIS PL£s 
CE, RIEN, MOI, k CZ 





OUAIS, AIA/S, 
CEST NOUS... 
ON A SAUTÉ 


#- 
LA 
UISTE À! TEMPS, S RER 
7 
HEIN ed HÉHÉ s SILPIDE ST 
ENEIN,TÙ M'AS  DONNÉ 
UNE IDÉE 
PROFITER DE LA FLIMÉE 
POUR ATTEINDRE LA 
RIVE SANS SE FAIRE 
LOIR DE L'HÉLICO 





ÇA YEST! LS 
ONT DIGPARL) DANS 
S5\ LA FLIMÉE ! LS VONT 
NOUS ÉCHAPPER |! 


/L FAUDRAIT POL- 
VOIR ATIERRIR ! 





CAEN S 4 f HlAHAA J/ C'EST 


lCRASUÉ", 


c£er Se! GAGNÉ,  dniaus 
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DC! QUE LES AUTRES, CC MES PATTES ON VA PROFITER OH, CHOLIETTE, romo!/ 
EN CANOT: ARRIVENT, DE CE RÉPIT VADORE CONDLIRE, 
NOUS SERONS LON./ Tee POUR VOLER 


{ BONNE /DÉE À 
UNE VOITURE ser ds + 
ET... 


HAHAAA / 


é 
QUELQU'UN VIENT PAR 
«) Æ7/S VITE, CACHONS- 
NOLS // 


2 TT 
F7 4 se ù La TZ FOL, CE GARE 
ORME ;7 DATE | 
- #4 \ { £ 


(es - 
850 
PAT. 


VE N ENTENDS PULLS LE BRUIT ETAEUNTENANT QUE FAIRE ON, 
DE L'HÉLICOPTÈRE … IL A ÉTEUS FAN 
DÈ SE POSER QUEL- 
QUE PART... 
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OVLENE VOIS PERSONNE...ILE, 
NOy &e L'AIR D'ÊTRE RESTÉS LSNE SONT PAS 
LA\ DEDANS, HEURELISEMENT À PECANS /NOUS 


Al OÙ, VE VOUS PRÉSENTE : 


CE. C'ÉTAIT. VOLS, 
L'HÉL/CO P MONSIEUR BUBBLE FIS# , 
LE PROPRIÉTAIRE DU 
TOUT JUSTE / RIVAT !.. 
MOI AL/GS! . 


LES DEUX GARS AVEC 
LE MÔME SONT PARTIS 
(°2 LES 4 
SLNT 


PAR LA', SOLS LES PINS L 


At, DIS DONC : OLAIS, MAIS CELA NE 

TOMO.… C'EST NOUS INTÉRESSE PAS ! 
.N OUBLIE PAS LES 

AUTRES Gi NOUS 


PAS MAL, 
CHEN LE, 
SUNVENT 


VOILA CE QUE NOUS ALLONS 


TL) RAISONNES 
FAIRE ON VA ESSAYER 


TÉ,VLSTEMENT, TONIO !ELLE A L'AIR 
INHABITÉE ! SON SE CACHAIT. LA_, Dr C7 
DELANS EN ATTENDANT LA NUIT: < LE rase D'ENTRER LA DEPANS ET 
ÉSRT PORT RES SR Bouee Geine.| | D'Y ATrENDRE L'OBSCUIRITÉ, 
ù 5 _ MENT Pour REG-| | A'CE MOMENT, L'HEL/ICOP- 
PIRER ET TAIS-TO!| | TÉRE NE LEUR SERVIRA 


CEST MOI Qu 
RÉFLÉCHIS ! 
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_/L FAUT ALLER 
Œ/ /ILY A DES VOLETÉ 
TON/O... QLUON PLUSSI 
LES REFERMER POLIR 
a CACHE LA VITRE 
—) CAISLE... J'SUIS 
È MALIN, HEIN, 
TOMO 


744 BEN CEST 
CHAOLETTEMENT 
, 


… OUAIS, /L Y'AVAIT LONG - 
TEMPS !. UN VÉRITABLE, 

EGOMAC SUR PATTES VOUS … 

… DÉBROLILLE -TOI, MAIS VOLS TROLNEZ 


7 QUELQUE CHOSE, 
FAIS GAFE /'N'OLUBL/E EN PSS) 


NC #EUÉ NON Mason | [mais 11, CEST Tres 
Z PÈRE AAÎT LNGAE- SMOLE ! ILY EN A 
ANCETRE | DE-CHASSE EXTRA - LN, ASSEZ GROS, 
EE SOUXJORDNAIRE CEST LU | | Qi NE PREND 
OÙ RO! 2 À | DCAMENT PAS 


D LS SONT PARTIS PAR LA. 


RESARDEZ !/L HERBE £ST 
FOLULEZ ET ÉCRASEE 
lELS LARRIÈLE 7 
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BIEN ENVIE 
DIN PEU DE 
MLISIQUE.. EN 
SIRDINE, B/EN 

SLI !.. 


à à  DONALD CE DONALD... L'INSPECTEL) , = 
La RECEMMENT ne LE RÉ: CORIACE rte ENCORE CE PCT JESPÈRE TOUT DE MÊME 
SIDENT SLIBOVIEH ; PONG - LES ANTENNES DE NOTRE CONSŒUE RADIO | |@UE MON PADDY NE 
L'ENQUETE SEMGLE PIÉTINER S'INQUIÈTE PAS TROP, 
DANS L'AFFAIRE DE L'ENLE- TU ENTENDS F JE N'AURAIS PEUT ÊTRE 


MENT De) PETIT  MÔME : ab 
KE à lebevenie ne ANT | LU PAS D. 


VEDETTE, DIS 
DONÉ ! dé 

























.…/L VAUT MIEUX 
TOLUNOLRS LE SUR - 
VEILLER, CELL. LA... 
VIENS! ON LA 1O/R, 
AMIÔME 1. 


EA4 ,/ CEST EN PEU DE SA FAUTE .. MAIS OÙ RESTE 
2 N'AAIT@OA'NE FAS ENGAGE ÆNCORE CET IMBÉCILE 
CET HORRIBLE MONSIELIR ANFEBLEF, LD'ERNESTO F1. POURVE 
MON PRÉCEPIELIR, QUI! ME FAIT QUIL NE FASSE PAS DE 
TEAA/LLER TOUTE LA VOLRNÉE y AOUVELLES BÊTISES 
PENDANT GUE LE LIT AATBT. 
FFEtltt 











ALORS, BLBBLE - 

E1SH 7. TOLNOURS 

LE BON CHEMIN 
=) 
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HÉ!LA PISTE EST PIS DIFFICILE A| | VE CROIS AUGSY.. LS 


D SÈAVRE, /C/, SUR LA ROCAILLE,,.. MAIS NE SONT P4S TRÉS 
(D, FA PEU DE CLANCE Qu" 12S 1 
AENT MODIFIÉ LELIR 
\ 7E 





2..70m0.//7 

C'EST... C'EST 
OL MON APS. 

MON COPAIN 





MAIS, No DE EP SE A4, 1. TONMIPS.!. PR. 
LSPÈCE PARDON, VE NE GS 
PASNRE,, Sn SEULE - 


OÙ D1A 
PASSE CET /IMBÉCILE >» 
à 0 D EURE X ais 





J Vo / 
Le ONT UN 

PETHIPS..PETT 

BEAUJOLAIS...E/ 


\ TU MEN DIS 


cErsr ca! ctsr ca 
LH BIEN, VIENS CALMER 
TA GAETÉ 
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F S..S, SOUS... LA DOLCHE, Mo 
RL LAS QUESTF/IPEL., 
TION L JA. J'A1 DÉVA PRIS 


EN BB... BAIN LE MIE / 


2 RE De 


BAITEILLE / 
VE. VE VAS 


D/E, MIPSIONO, 


TL. PIMAIST 
MAL TU 
VOLILA/S … 
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PTE. TU AS VOULU AE Es. 
FRAPPER, HIPS LÀ... LA. 
CHEMENT.. ÈS ! Pa 


AA. PAPER, 











VIENE, MIPS! MOME..NE SN 
NOUS OCCLUEONS PLÜS DE 
CETTE PLINAISE, APS /ON VA 
VIRE NOTRE WCT VE. 

CA 


NOM MAIS … 
MIÉNENE À LA FN, 
CELLI - LHIPSL LA 1 











/L EST VRAI QUE 


BEN VO/LA\.. CE N'EST PAS 
NOTE CHEF TRÈS COMMODE 
SGOX À LAE DE LIRE LINE | 
EN PANNE 


: Le, ÉCOUTEZ 1 
TENS © MAIS. BEA Le AUS 
Œ'EST CCQUE SIMPLE, CEST QUE SARTER... 


EN TOUT CAS, L'ON SE DIVISE EN HOÎPSST{ 


LES GENS Qi C'EST QE ÇA ? 
PASSENT LEURS 
VACANCES /C! ONT 
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JE, 45 RAISON, SOPHIE 
A L'AIR TOUT FFAIS 
BOIS EST ENCORE 


POSEK_DES 
CLESTION Br 








7 


AIS 11 VIENT SEE 
D'ÊTRE EMPLor£ / ]} 
[ 


(28 f 
2 da 
RER 


Ag tEraaax,, 


2 
_ 
Z 
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SERA/ENT 
DONC CACHÉS - 
À DEPANS : Ÿ À 


2 
ON NENEND 
RIEN +. 


DONC LS SONT Où /1S 
AIENT JCL, !/:Y A 
QUELQUES INSTANTS .., 





ATTENTION À LS NOUS nr VE JURERAIS QUE 
TENDENT PEUT ÊTRE A CELA VENAIT DE! à 
Te. CŒILO!R, FAR LA, 


UN _ PIÈGE / 


D VOIS CRYEZ 
20/15 SONT ASSEZ 
MALNS POUR A 7 














QT 
A, 
2 


S7ARTER . 


= É N on) 
à Z 
MESSIEURS _ BEN, DITÉS DONC. / VE ALORS? 
CAMES! 7t 1L EST PLTÈT COÏNCÉ, ) Où EST. > 
VEUX BIEN, } D. EE PAUVRE... AUTRE 
OLAIS < S 
« l e 


YL SAIS QUO/,MÔME FON VA 
EST PART AVEC FAIRE D STOP ET ON VA. UPS 
LE GOSSE, FARDI! ! SAMUSER A' LA FOIRE DE } 
A' MOINS QU 1 NE VRAIZ/ou © CMARTN 
PV 
CIC LV AT VAMAIS 
ÉTÉ A'LA PRIE 
l_# 
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D'AUTRE DANS LA 
MAISON … /L EST 
PART/ _AVÆAC LE 
GOSSE , SANS ALJCIN 


















MIS 4" 14 MEME 
SECONDE, NOW LOIN DE 
LA", SUR LA ROUTE. 


OUAIS “ TU ES 

CERTAIN D'AOIR M/S 

LE L'EAL) DANS JON 

PASS, MATHIEU 77 
AAA! 


VUE LA VO COMME VE 
7E VOIS, GEORGES {7 
EN REGAIUN 

EF 







1 
GENDARMERIE 
SAIT -BEUFRIC 
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DINGUE PARVIENT A' FAI 


S'ENVOLER LE 


VOLA! MAINTENANT 
NOUS POUVONS F 





Mas. _ 

FHOLAY MA... MA TÊTE. ATE) 
VEUNE N'AI PAS RÊVE %..C.. 
C'EST LE... Ouh LE BRUIT 
DE L'HÉLCO QUE...QUE J'AI 

ENTENDL) .… 











ALALA JOUILLE CE CRÉIN J'EN TOUT CA6, 

D'ERNESTO N'A PAS DE DT Pour Moi, CEST 

CERVELLE, MAIS QUELLE FINI LIL VAUT 
DROITE /…. 








LA ANS 

( SAR 2 
ce. RE 
== rSS 


> 













WW rsonve/E 

lu ATEIN- 
DE RATE A UNE CHALELIE, 
PLUS VITE ET ARRÊTER WE re PAREILLE 4 
ÊNE VOITURE... LPS 2, ee 
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QU, A' LA FIN Du D) PT ° 
DELAIT ECO, LE Ces a S Le { VUE PA æ OR,POULR MENER A' BIEN 
CRÈTE DL) MAUVAIS ‘: AVANT à —— PME = CETTE FUITE, CET HELICOPR. 

QUELLE N'EXPLOSE 2 Ÿ (AL TÈRE SE TRANS FRMAIT" 
ca En’? PA EN PETT SOIJS-MARIN CE 
GROS BALOLIRD A ,GANS LE 
EURE, EXPRÈS, DÉCLENCHÉ 

LE MÉCANISME, 







£t/ BIEN, VOILA' LINE 
LISTDIRE Gel SE TERMINE 
BIEN {NOUS AVONS Réci-\7 
PÉRÉ, SANS 8080, $ 
DONALE ET LE SECOND 
DE CES MESSIEURS 

EZe. 





ŒALEST 
ÆNCORE 









£ KA a ? 
CET y 
TS 
OURS 
4 
f POLE UN BEAL REGU/IN, HAUA ! MATHIEL, ON VA 
AVOIR DROIT A'ÛNE BELLE 


à 
EME : 
M MO A REQUIN, MATHIEU! ce PROMOTION ! ALLEZ JON 
CAT, DIT L'ARCENTIN! JE con rre 
OT EN _ . BOUCLE CE COCO ETON 
TOUS GENRES TOFFRE LE PASTIS / 





Deux sour 
ENT PÀ 


SEÉ’- 
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MAIS Oct VA APPRIS PAR LA 
POLICE QUE CEST LU GE À AVES 
TLA VOX RE) MIDI! EINON, dAMAIS 


LA PHOTO DE DONALD N HAT 
FARL) DANS LES VOLIRNALX 


PA44/ POUR LIN Pt) DAz- 
CENT /. ALORS QU ICI, 
lL ETAITTRÉS LARGE - 
MENT RÉTTAIRLÉ 
DÉCEVANVT, N EST.CE PAS 
> 


ENFIN, TOUT LST BJEN Gr) 
ANT BIEN, PUISQUE MON Panpr 
À MIS CET HORABLE BONHOMME 


A'LA RATE... 
T° QE TU LAS 


lACANCES, CEST 
LE QUE VE LES 








HE 
NOÉ ACCOMPAENEE 
VOURS R 


ES 





| 
VE..VE MEXCUSE, Hill 
VE RIS EN REPENSAN Th 
PIPETTE HIER ! LE PAUVRE, 
QUI FAISAIT LA LVA/SSELLE 
LANS LE BSTEO PURE 
PAYER LA CASSE MN 
AT FATE LA 
HA bb 141, LE 


A f 


PASSERA(S, MOI 


MER 


(6 V2) 


C7) ( 
Se 0 | |‘ 


LAVE: 2 JTE 


BEUH , V AURAS VOLILE) 
LOS Y VOIR! AVA/S 

PAS EMPORTÉ DE SOUS 

EN PARTANT IA) BATEAL), 
MOI VE CROYAIS QU ON 
ALLAIT SEULEMENT CHEZ LA 
VTANTE" DE DONALD, MO)... 


ENFIN, VOUS ÊTES 
LIBRES, BIEN SGe ! 

ET PLIS, COMME VE 
GAS QUE CE N EST 


£tf BIEN, MONEIELIR MAC 
DONALD, NOUS ALLONS VOUS 
LA/SSER .. Ou, CS H FAUIT 
QUE NOUS RÉCLPÉRIONS 


NOTRE _BATEAC) A' ST PEL IFIAC 
ET PLIS NOUS VWENDEONS 


TNE VIENS DALLELRE 
D'ENGAELR LIN NO) - 
LV'EAL) CHALEEUR 


AS ë 
ES) || & 


DE NS 
LE PONT = 
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POUR FAIRE 
PLAISIR À' DONALD: 





… O4, N A, RETIRÉ MA PLAINTE CONCER- 

NANT ÆRNEST® ... DONALD ET LL S'ENTEN- 

DENT TRÈS BIEN ET CE GARÇON 4 ÉTÉ 
LNTEAÎNÉ PAR... 

























A reve momenr:. 

ULES LçAVEST{ 11 RECOM - 
MENCE ! COMME CHAQUE NOUR 

AND ON Les! PORTE LA 
SOUPE! 


4e ” 


VAIME MIEUX CECI MAIS QUI'A-T-IL DONC 
QUE DE MONTER, MÈME TA P 
LANS UNE ROLLS, S1 on 
ÊLLE EST CONDUITE 
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À NOUVEAU DISPONIBLES: 





Les albums 3 à 10 seront réédités prochainement. 


3. Les bonheurs de Sophie 

. Qui fait peur à Zoé ? 

. Sophie et le rayon Ka 

. La maison d'en face 

. Sophie et le cube qui parle 

. Les bonheurs de Sophie (2e série) 

. Sophie et la tiare de Matlotl Halatomatl 
. Sophie et le douanier Rousseau 


OUR 


_ 


DO une avevrure ve somme QI PNEU éonmsosome [A 
| — ee 
ombre 
SOUFFLE 
DRAGON 


E UNE AVENTURE DE soPHE 
®. = 
Ie 


ETLES 





VAI VÉCU DES 
7AS D'AVENTURES, 
DANS TOUS LES COINS 
Du MONDE ... AVEC DES 
CHOLIETTES COPAINS .!. 
MON PAPA, STARTER, 
PIPETTE ,P°TT BERNARD... 
SANS OLIBLIER LA BONNE 
VWELLE ZOÉ !.…. 
LES AVEZ-LVOLS, 
TOUTES LLES ! 





we, 
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DÉPÔT LÉGAL 1980 / 3° trimestre. 


L.S.B.N. 2-8001-0704-9 


D. 1980/0089/58 





L'album n° 17, Sophie et C*, est paru en octobre 1984 aux éditions Dupuis. 


Il contenait cinq récits complets publiés initialement dans le Journal de Spirou : 
Hips !, La Rolls de 38, La fugue de Dorothée (publié dans le volume 4), 
Sophie et la fête à Oscar (page 88), Les chaussures de Happepognon, 
et un sixième épisode inédit, Cric et Snif. 


Vous trouverez ces récits dans les pages qui suivent, 
présentés selon leur ordre chronologique. 
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Les six planches du récit complet Les chaussures de Happepognon (scénario de Vicq) 
ont été initialement publiées dans le Journal de Spirou n° 2229 du 1* janvier 1981, 
sous le titre Chaussures chauffantes. 


AA, SALUT, PAUL- 

HENR, 2... Al MIE, NS 
DONC / BONNE DAVOIR 
PASGÉ DES CHALGSETTES 
ANT-VERELAS SUR TES 

NN  CHAICURES LA Ÿ 


[ou | 





CHAUSSETTES 


2ZCP 
SES. 77, 


CA) ALORS 
IPIOT !J'A/ ENCORE 

CL/BLIÉ LE METTRE 

DE CHALSSURES ALLEZ, A'TOUT DE 
SUR MES CHALS- SUITE, A' LA TAVER- 
SETTES, CE MATIN Y : NE, MM? 


NOUVELLES CHALSGINES  ANÎ- / 
VERGLAS DE MON INVENTION, HÉHÉ 
ELLES SONT MASSNEMENT MÉTALLIQUES 

ET CHALFFÉES PAR DES RÉSISIANCES 
QLU'ALIMENTE LIN COURANT. ÉLECTE — 

ŒQLE PROVENANT D'UNE PLICSANTE 
# ETES PLACÉE ANS 
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ET INISABLES/ 
ET Œ/ PERMETTENT 
DES MOUVEMENTS 


À D = 

HEIN HEIN 2DITES- j BEN, HED.. 

MOI CE QUE Ce cENT LE Bee! Jo 
EN PENSEZ, HEIN ©/ e 

HÉHÉ !FORMIDABLE . 

PRODIGIEUX , MMA? 


EN A VE7 QU! CHINIRA 
LE MONDE. 
ENTIER ET 6 
LI 


ARTE 
PÉRIP. TE! 


\ 
d 


W 
KO) 


pa 


GROENLAND, DE L'ANTARE - 
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TIQUE... 





.TIVERNE 


CIE 


BOURSE 


A 


Dé. DE VERS1AS EN 
LCL717 
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VIENS JON VA ALLER 
L'ATTENDRE DANS L4 

RLE ET VOIR COMMENT 

LES CHOSES VONT 


ai 


VE ME FICHE Di VErR- Z (.ZOUT 2 SUITE NEIAIS 
GLAS /AL/ BESOIN,METS EX TINDIRLER OÙ JE 
DES CHAUSSETTES _SUE 


à) 


: mil 


= æ—| 
D 
j 


PAU REVOIR ÿ- ALPHONSE, MAINTENANT. 
ALPHONSE L à |124S MON vom A'AO! 
CEST HUBERT NON 2 
LNEIN, QUO, UT DE 
MÊME 2. _À 





ALORS, EUGÈNE 7211 : De 
ET CEUI-LA' QUI 
NI 4 ME EACTISE 
—— Fe EUGÈNE Ÿ 


À 
| 


À LA 


éd EU T v OÙt ee. EL, MAIS. DIS - MOI, Etitt.…. 4 BEN, EUF .…. ENFIN, MERCI, PAL - 
RDINAND : ET. MON NOM, TÜ LE CONNAIS, : FERNAND / WENÊS, CA NE 
FAR HAGARD A... FER-DI-NAND ! ET If VUS VAUT R/EN DE 
E TE SENALE QUE CESTLN Le ane 
(CHALID ET PA A AE FEMME, Hit 
TA Ne ES, mx 2. © 
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REGARDE …. VOILA" LE COMPLICE 
ACICGUIEL RAFFLEELOLUZE À 
FAIT APPEL .{.. 


HIHI{ILA BIEN L'AIR 
DEN COMPLICE : 


JON CLIENT, FRED, 
C'EST MAPDE! rl 
72) CONNA/S, HEIN PILNE 
DELFAIT PAS TARDER 
A'REVENIE DE LA 


0 


VIEUX FRICOÏŒEUR … DAIL- 
LEURS, IL PASSE TOMIOURS PAR 
L.. LE VOILA'/LE L'ENTENDS./ 
TÈ/ME RETRONES + 

/CL AA TAVERNE, 
APRÈS, MH. 


 MÉS /L PREND 
LE PET PASSAGE. 





D 
.. ÊT PAS / 
UN CAAT ! 

CEST 


PERSONNE À AHAZA , 
FA BOUME .!... VITE, 
LES DRGLES DE GAUG- 
SURES J C'EST POUR us 


UE VE SAS € 
F4 LE FA di 


LA', NA UNE BONNE 


RP, LAFFLE 


FLOUZE LA MALLIELREUX 
DAVOR TOLKIOURS BE- 
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Z 
Ÿ iloux Dans 
MES BOULES! 





[7 7TENTION, C’EST 
CIRÉ , MONSIELIR 


FAFFLEPOGNON 


VOUS DITES QUE C'EST CET INFECT. 
RAFFLEFLOUZE , MON RIVAL EN AFFAIRES’, 
QUI À MANEANCÉ,, CET ATTENTAT © OÙ 
EST-IL, CE GREDIN {°OU SE CACHE -T- IL, 
CE VOLEUR D'IDÉES, CE. DÉMON/AQUE" 
k& gs CORINNL2 


D/S DONC, P'TIT BERNARD PSION 
DROSTAIT DE CE QU'HAPPEPOCNON 
NT POUR ALLER RÉ. 


So) 
NCLPÉRER CHEZ LUI LE: 
VEQUÉ …… MAMA 
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Les six planches du récit complet Hips ! (scénario de Vicq) 
ont été initialement publiées dans le Journal de Spirou n° 2244 du 16 avril 1981, 
sous le titre La rivière en folie. 


LOuUS.voOus AVEz VA 7 MAIS / 
REGARDEZ - MOI CE SPECTACLE { 
TOUS CES POISSONS ONT ATRAPÉ 
LE HOQUET, MA PAROLE NU 
\t / 
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N'EMPÈCHE QUE CÈTE 
EALI-LA ELLE À COMME UN 
GOUT... BIZHIPS !.… BI... 
BIZHoups!..BiZHIC/.. 






VU £A 7.. SONT RONDS 
COMME DES, BOUDINS 
C£s.. HIPS L. POIs ol 





LE CARRÉ DE L'HYPOTÉMUSE, 
DIRAIT MADEMOISELLE 
PYTHAGORE, MON _ y 

INSTITÈITRICE., RIGOLER, LES 
EN Te. 7 LES COPAINS, 


je 
( A je 


OUAIS? IL EST ROND CHME NN | MOUU/ Z'AVEZ DES 7£rec 


DE CROQGE - MORTS, lOuse 
DEUX augz /FAUT Re. 





SAVEZ QUOI F.. Z'ÊTES D'AILLEURS , HIPS | VA 
TOUS DES RONGE- VOLS ÊTES DE MAN 
COŒLRS … HIPS !/ DES MAUVAIS VOLEURS ‘... VAIS 4' LA 
PA... RABAT. VOIE { RECHERCHE DE RISOLOS MOI! 


DES... GNARGNEUX, VOLE 
DHEURE.!/ 
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PAG SJ INCOMPRÉHENSISL ENCORE UN DE CES SCANDALEUX 
QE A : | CAS DE PROLUTON, JE FARIE ! 14 
MANCHE ! LEA] Gel 1L. A) FALL) EN DÉVERSER DES LITRES 


M'A ENVOYÉE EMFESTE jf S = D'ALCOOL., FOUR EMPOISONNEZ 
LITERALEMENT. LE ae A 
À 


FOND DE TONNEAL,/ EC 
24 


DANS EN ÉTAT PAREIL : 
CEST INCOMPRÉ - AUS )Z) 
HENSIBLE {7 LE £ a rs 


| 
= 











LE, POSSONE SONT EN PLEINE 
IRABANDE Ÿ LABARRIQUE. ESPÈCE 
DE SAC A'VAy COMBIEN DE Fois 
FAUDRA-T-IL TÉ DIRE D'ATTENDRE 
LA NUIT POUR VIDANGELZ NOS 
CAVES DE RÉSIDUS ? __é 









, = 4 é D: S À à 
97 ar TA 
Ze PE 2" D | F ; 


ENCORE LUI, TOLISOU 
LE, CE PETIT ÉLÉP4HA 
QI VOLTIGE . 
EN VOLANT DE LA 
TROMPETTE L/ 


pdE LE VOIS ! 


7 LA- IPS. HAUT 





LE JE LE VOS, SUR LE BORD DE LA TABLE / 
SAME Race Elu ENCORE LU), CE PETIT KANGOUROË Gui 
ti de pe PÉDALE SR IN MONOCICLE EN 
ELEPHANT ROSE , TROM. \ D? VOLANT DL] JAMEOUR 45 
PETTISTE ÆT VOLANT; e SLR" HOUPS . 


QI … HAHAHOL./ 


mu — 
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IL VOIT UN KANEOUROU 
VOLEUR DE TAMBOUR , 
MAINTENANT ! SUR LIN, 
MONOCYTCLE, EN PLUS HI. 
COMPLÈTEMENT FÈLÉ,CE 


EN... UN BISTROT !/ CAINCE ! 

FAGLR... LC.!.REZ-VOUS QUE 

VE VWENS JUSTIUPE L'STEMENT 

DE BOIRE LINE ÆEAL 2 EÉAT 

St POLLHIC.{. POLLUÉE QUE 

LES PHIPS... POISSONS EX. DE ŒTE MANAEE 

MÊMES EN AVAIENT DES EAU { ICS 
HAUT — LE- CŒE 


CLAIS , PROBABLEMENT. 
ENFIN: FLIC OL) PAS FL, 
ON LA S'EN DÉBARRASSER 
VIE FAIT! SES. LUI DONC 
LIN GRAND VERRE DE NORE 
YLIMONADE *, CUVÉE SPÉCUALE, 
LABARRIQUE Ed 





[SL VOYAIT DES PETITE 


ÉLÉPHANTS ROSES VOLANT 
DE LA TROMPETTE, ALORS LA', BON 
VE TROLIVERAIS LA CHOSE 
D 7OUT A" FAIT NORMALE... 


OLA! MAIS CEST EN 
me MC... BISTROT, CI U 


CETIPE À DE] RENIFLER LE 
POT AUX ROSES... OH/MAMS 
L EST TRÉS FORT, CE TPE 
CU JALE Ad) POCHARD 
LOLR DONNER LE, CHANGE 
.… C'EST EN RUSÉ !/ 
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£T UNE LIMONADE, 
NE / A'LA BONNE 
LOTRE !/ 


AC / CEST EN BISTROT. SP LABARRIQUE./ 
D'EMPOISONNELIRS ICI ET. \ UNE CORDE ET 
PLIS Z'ÊTES TOUS SAOULS, |EN ENONNOIR! 
ICI, MA PARHIC !.. PAROLE 


7 MAG. MAIS, 
STARTER / CES 


\ Ï \ ] À 
AFFRELUX SONT EN | SO!L ! PIDETTE 


TRAIN DE SAOLLER 4 £ST ALÉ 
PIPETIE #1 /L / 
FAUT LES... 


V ENCORE LINE FOIS, SOPHIE, 
VE TROUVE QUE Te] DEVRAIS. 
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AEULA!/2 LE ÈNE 
MALNAIS GOÛT QUE 


ET VOILÀ / CE SOIR ,ON LE 
BALANCEIZA DANS LA RIVIÈRE... 
COMME FA ,QUIAND ON LE TOUL 
VERA EN AVAL, ON CONCLURA 
A'UNE NOSADE ACCIDENTELLE 
DLE A' LIN EXCÉS D'ALCOOL, 
HAHAIRE./ 





UN ÉLÉPHANT ROSE Ch... CHEF LIVE /L EST PASSÉ, DANS 
QUI VOLE DE LA To- L'ENIENDS ,121N- LA RÉSERVE !/ CE 
PETTE L/HOHO ‘HALLE. — ZENANTS ) BY / 
CINATIONS ÉTHYL!- à 4 ; 
ES / ET POURQUOI 

PAS UNE BALEINE 
DANSEUSE DE 

CLAQUETTES © 


COMPLÈTEMENT FNAGÉ. y 
CŒ PAUVRE LABARRIQUE : 
COMMENT. PDELIT- IL CON - 
FONDRE CE .CE BRUIT 
AVEC LÆ BARRISSEMENT 
D'UN ÉLÉPHANT ET 
ROSE EN ALAN 


Adler zameour ! : J 
FA, CEST re LA/Z PA Er ou 
LANSOLROU VELO DEUX POVROTE 
s PANGERELIX RÉVANT PLANS 
CIPÉDISTE , ÇA / DL RE LEE VIGNES DU SEIGNEUR, 
5 £ V2 s 


SOPHIETUMAS BIEN FAIT Ve LENS HIC! } 
cl, (uns) RIRE TE) IMITES A'MERVEILLE y LE pencreai 
ne LES ÉLEPHANTÉ ROSES LT L£G | CEST QUE TOUT 
rer Y'ANEOLIROUS VELOCIPÉDISÉS; 
4 HAHAHA 
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Les onze planches du récit complet La Rolls de 38 (d’après un scénario de Mittéï) 
ont été initialement publiées dans le Journal de Spirou n° 2317 du 9 septembre 1982. 














ÉCOLTE, PIPETYE / SI VENE 


PL, PEUX, TEOIS 
PIONS { TROIS PIONS 
QUE TU DEVAIS ME 
ISOLIFELER!ET JE 
PRENDS TA DAME EN 


FAUT ÊTRE AVEL- 
GLE POLE SE FAIRE 
LIÉGER DE LA 
SOR71 





ZLIT/LE TÉLÉPHONE! 


PARUENS PAS A'ME CONCEN - fee SA v cutfEt), PIPETTE, TU 


TRER, C'EST PARCE QLIE TÙÜ 
NÉ CESSES PAS DE 
> FARLER / 


ré 
ALLO, ALLO, OÙ 2... 
STARTER P L'EST 


LE Er eo) | ARR PEN EE 
= 
NES TRÉS INTELLIGENTES CRRÉENTRER ANT 
ER A DE L'ASSAUT FINAL ET 
DE DAMES, HEIN ?/ soutien 


AHITIENS À. 
COMME C EST, 
AMLISGANT L.. 
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____ /// Ë 

MAIS ?.. QUES CE À LV” (e27 s 

QE! LA PREND © f VELIT TE FAIRE NE 
/L DÉRAILLE VA Re Cat 
4 NTINUE 


Ÿ … PERMETTEZ -MO/ 
DE VOS INVITER A 
DNER, MON CHER 


PRESIDENT, COMPLÉTEMENT . 





HAHA GUIS-JE BÊTE! 
.… MAIS, BIEN SER, 
C'EST LEE Se 
FFANEOIS 77 AL / 
__ AVOLE ! 


ALLO, CEST, , 

STARTER / À 
CU! A/-VE 

L'HONNELR DE 









d À 
ile = à 2 à dll 


PAES-DONE, C'EST 
B/ENTÔT FINI, CETTE 
LAISANTERIE {1 


a À 


VE VOUS PASSE L£ CHEF 
DE PRODLCTION.-- 





LL SE PREND 
A) SERIEUX 1: 


dé 


au) 


ALLO... OÙ MONSIELLZ GOLDFISHER À. 
MAIS O1, CEST BIEN MOI. MAIS, AVOLEZ 
QUE C'EST UNE BLAGSLIE.., ET D'UN 
GOÛT. DOUTEUX |... COMMENT PVOUS 
ALLEZ ME PROLLER LE CONTRAIRE 


BEN, MON VIEUX, ÇA N 4 PAS 

L'AIZ DUNE BLAGLE ON ME 
LASSE MONSIEUR SOLDFISLER, 
LE CHEF DE PRODUCTION DE LA 





TZ 


TS) 
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CE..CE N'EST PAS POSSIBLE / LE RDG. 
DE LA  MICRO- SWENDOLYN- MASTER! 

VEUTME PARLER ! TOIT DE SUITE LÀ 
le ARRIVE 


VE VEUX VOLS VOIR .L.. 
O1, TOUT DE SUITE 1 LE 

TEMPS D ARRIVER CHEZ. 
VOLS / OK) -Eraé: 


AIRES 













MOUS NE POLNONS PAS LE L < { VOLLA', CEST. 

RECEVOIR COMME LA, EN JEANS TRÈS | EUX, NON : 

ÊTEN SM ! VITE FILONS / ? Ger on 
AOLUS CHANGEL/ É = UNE VRAIE SA - JE 


PEFEU. 
BOREEOS.! 


Z JDÉIA LA VOÏTIRE DE LA “M1.G-M"STOPPAIT 
CET eur LISE. LE 4 


MONEIELR SATER, CEST vous? 


AO VE VOLS WGE / VOUS ALLEZ 
A'UN ENTERREMENT... OÙ A' EN 
MARIAGE À. 
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PRENEZ PLACE ». 
VOLS PRENDREZ, 
BIEN UN DENK © 
GIN, SCOTCH, BOLIZ- 

BON, VW, BIÈRES 








MONSELIR STARTER, VE WENS DE LA 
PART DIN DE 1OS AMIS MONSIEUR BANE- 
KFRAK,QUI EST ALSS/ NOTE CASCA - 
LEUR ATTITRÉ / L S'EST FAIT NE 
MÉCHANIE FRACTURE £T VOUS 
DEMANDE 


TZ 4 MA DIT 
QUE VOUS ÊTEZ 
UN VATLOSE 


CELUN DENT / 
/ BESOIN . 


NE VOLS FATES 
PAS DE SOUCIS 
POUR Œ PLATANE: 
1 EST EN y 

PLASTIQUE. 

AAA! 
TON TON! 


NE ROLLS ROÏCE DE 

GG 38 De EN ParANE- 

PR 
LA ROLLS … CEST là 
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LH BEN, LME FAUT UN 
BOY VOUS, CAPABLE D'EN- 
LOYER A' GRANDE VITESSE, 
ET APRÈS IN DÉRAPACE 
SPECTACLIAIRE, LINE ROLLS 
ÆROICE DE 7938 DANS 
EN PLAGNE / 


HEL, QU Y-A-T-UL P 
ASGEZ DE  MENTHE 
DANS LE VW 


CN'EST RIEN, MAIS 

VAI ŒIJBLIÉ DE VOUS 

DEMANDER D'Y AJOU- 
TER OÙ KETCHUE 


VE REFUSE  AB-SO-LU-MENT./ 
VE REFUSE DE SACRIFIER, MÊME 
POUR LE MEILLEUR DES FÎLMS, 
LRE AUSSI MERVE!L- 
LEUSE VOIRE.! 





LA 
MA/S LA. NON, | 
NON, VOUS NE COM- 


PREN 
/MPOS. 


Re 
FISHER ! VOLS 
COMPRENEZ, POLE 
MOL C'EST PRES. 
QUE LIN SAC. - 
LÊGE.…. 


Æ 7 
PAS CES 


TJ DI8, SDeTER 
ve ET She BZZ, 
BZZZBZZ// 


EH B/EN, DANS CES CON- 
DITIONS ,VE SUIS D'ACCORD, 
TOPEZ - LA, MONSIEUR 
GOLDFIGHER" /UIAND COM- 
MENCE LE TOURNAGE ? 


2. 
Men | PN 


CHACUN CROIT QUE LES AUTRES NN 
ONT LES IDÉES STLIPIDES, MON 
GSIEUR GOLDFISHER | BON NE 


AAHAFLAA 100 avez De 
IDÉES … MEL, COMIQUES, VOLE 
AUTRES, ELIROPÉENS L 


HALO! 


A 


BZWII/ … BZZL].. 


£T 
COMME LA, BEN, TUNE... 


D AOL LA'/ 
LVIDÉMMENT:/ ÇA 
CHANGELAIT TOUT 


HEL, DANS TROIS SEMAINES... 
…. MAIS LAISSEZ - MOI … 

PLIF... VOUS DIRE QUE VOTRE 
. PLIFPLF... VOTRE IDÉE 
EST... HEU, STUPIDE , PAR - 


DONNEZ - MOI, PARCE QUE... 


CE N'EST PAG LOIN, VOUS 
ÉRREZ ! CR PETITES 
LITES, YES. 
SPNGTES, “ CW& PETITES 
MINLITES L/CEST 


TROP JE VOUDRAIS 
DÉVA' ÊTRE, ARRIVÉ 
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MERV 
NEUVE /,.. £T C'EST C£ BLJOL 
QUE VAS VOLL/EZ, ÉCRASER 
SUR EN PLATANE 1229 
/ 


QUI NOUS SATISFAIT 
TOUS LES DEUX … 
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EILLEUSE SON LA CROIRAIT 


L4 ose Leu EN 
DITES - VOUS ,/7 


NE DISCLIONS PLUS, 
MONSGIELR EOLDF/SHER 
.. NOUS NE VOrONS 
PAS LES CHOSES DE 
LA MÊME FAÇON. 


LCLNOLUS TROLVERONS 
CERTAINEMENT LA BASE 
LE YNOTRE ROUS.,. 








Erc£sransneercLsnomant 
DÉSPPETE. mé Ô 
nm ET V AI ENCORE 
TROUVÉ CECI 





EN LE - 
mn qu 


pe 





LE, APRÈS BEALICOUP DE TEMPS, “ : - = 
LE CARAGE, DE PATIENCE. , - , ; BON, BON JE} 
TPE FLAISANTA/S , 








Ne A RTY& 
Pr [il ‘ Re 
} AL el 
(HA 


[ 
$ 
CLIS 





EToex RS PLIS TARD.: 


IL EST TEMPS QUE ÇA SE 
TERMINE....ILS DEVIENNENT 
EN PEU NERVEUX .… HE - 
REUSEMENT, C'EST APRÈS- 
DEMAIN QUE NOUS AUNS 
LA MONTRER À MONSIEUR 
GOLDFISHER 
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RE 
AFFAIRE +. 


(3 à sa RS 
9. SU 
OS 


mme 


del, : 


HT 


D 
—<® à 


] 


VOUS ÊTES FOR- 
MIDABLEMENT 

LANG LES TEMPS! 
Æ WENS JUSTE DE 


DONC, TE AS BIEN 
= COMPERS CE CQULE 
JLONS AONS. 74 DOS FAIRE 
< 7 


ELIX.. PENSE À LA 


DUT COMPRAIS JON VA ESSAYER DE RÉUSSIR 
FA .%.. PAS TROP DIFFICILE : DÉLAPAGE CLASG- 
SIQUE !. LE TOUT EST DE BIEN FAIRE 
TOUCHES LA VOITURE OÙ JL PALT!. 
OPHIE,TUAS LES... 


TOUT DE MÊME, 
SOIS PRUDENT !.…. 
COMME, DE LOIN, IL 
FAUT TE PRENDRE 
POLR LE HÉÆOS DL) 
FUM, PAS QUESTION 
DÉ CASQUE... 


ET VOLA'ÎME VOICI | _( QK/ 7A CEINTURE EST. BIEN 


DÉGLISÉ EN VEUNE 
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TACHÉE... ET INVISIBLE 


TINQUIÈTE PAS Ar 
RENFORCÉ AUTANT 
POSSIBLE LA 
CELLULE AUTOUR 
D VOLANT... ET 
LES PNEUS SONT 
SUFFISAMMENT 
LISSES POUR BIEN 
GLIGSER + 





— 

0 AS OUBLIER QUE LE 

( k ; AÉROS Lx] FILM EST TRES 
Le 0 MO: PRESSÉ 1 DOIT REJOINDRE 


SA F/ANCÉE... 


ME. : , Po 
dns a DZ ” 
ñ z 9 C£&ST ee 
NL PRET 
NPA TRER LE max ) 
ÆCE 


— 
7. T EN FAIS PAS, 

SOLE ! / A4] MA 

PATTE DE LAPIN 
PORTE - BONELIR 


CINQ ‘VE SUIS À' LA 
BONNE VITESSE... 
ET VOLA\ LE PREMIER 
PLATANE LISTE L'EF- 
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HEUREUSEMENT 
QE VAI CETTE 
CEINTURE PARCE 
QE, 5... AE. 
SANS ELLE... 


SOPHIE 1! 1 > A 
» USSL TA CEST. 2e ar 
CEST. F2 QUEL : Æ 


MAIS... ON. ON 
BEST. 





4 ÉCANIQUE. 
ENGAGE Pour ]NENE TENS PA9 A' 
MON PRocanik, LES COLLECTONNER 
FUM!YES PA 


X 


ME 
(à © 
pu 


SRE | ‘ 
OU || 





VOUS AVEZ BIEN MERITÉ FA FLE, À |. MAIS Vous NE M'AVEZ PAS LA/S- 
PF re. | Far aise ie 

ds UT FABRIQUÉE 

FAUSSE ROLL CAP sin Dséis** LE TOUTES PIÈCES. À HOLLTWOOD 

AA 4 FtEALOSE MAIS, AO! OE COURSE NE 

CC ROLLS"° VE... VAI ESSAYÉ 4 
> té _, DE VOUS 
3 = ï è s f [1 J 


Zn e 


NN 
2e 


FEUAPRÉES 
Eu A/ BAM! EU, TU 
GAIS {ELLE N'EST PAS SI 
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Les six planches du récit complet Cric et Snif 
n’ont jamais été publiées dans le Journal de Spirou. 


cù IMPOTE LES 7 
PE 1MEA PE Rose 
4 CAR LYACHEZ VOUS 

CHEN 









MAIS , SÉHÉHÉ 
V'AI EN TRLIC IMFA- 
PRAGLE, FRALIDELR ! 
M.PA.LRA.BLE / 





SILENCE 1, 
Æ PÉNÊTRE Fou 


VOYONS A ..- UN POSSONN\]] | SOPHIE, JETE N 1 ] 
ROBE... UN PERROQUET NE [I LR N EM MONGIERN 
BANAL JE VOIS QLE CE CRC! CCI E'L ÉTAT 
CHIEN EST BIEN CAMO- RAND, N'AURAIS 
— FLÉ, FRALIDELIR ! 


5 y mi LE 
nee | 
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BW ou m'aizue! 
QUE LE GRAND CRC 
ME CROQLE // 


LA MAISON DU 
FRALDELR CACHE DES 
SECRETS EFFLAYANTS 

| SMAr AGEN CRI. 


= a 


Notre semeesss 


…. VE LA/S TRANS . 
FÊRER CETTE AFIAIE 
A'MES COLLEGLIES De 


SE 


T DU ENEST 


FAS DE TAILLE A' AFERONTER 


QU'EST.CE QUIL EST MARRANT, 
M. TÉTRODON, ET 
VENTRUOQLE Ÿ HAHAA !LA TÊTE 
DL MONSIELR CAC ! Hi! 

1! 


sh | 
Nil 
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IMPAYABLE / DERAUNS HER , IL S EST MIS A' 
/MITER LE CHIEN DJ VOISIN 1. PEL] DE GENS 
SAVENT QUE LE PERROQUET AALOT. % EST. 
LE SEUL AU MONDE Qui SOIT NON SEULEMENT 

VENTRILOQUE MAIS ALSSI CAPABLE 





L'HISTOIRE DU CHEN SIENALÉE , 
lAR LE CONFRÉÈRE DU EMR.LE. CEST 
LE LA BROUTILLE...MOI,CE QUI VA 
pou ep > CE SONT LES SISNES 
EXTÉRIEU 

CE TÉTIODO 





MM. BELLE, BARAQUE, 
CE JÉTRODON ! MÊME LINE 
PISCINE .!.. ÇA SENT 

L'ARGENT CAM OLFLÉ 


Il 






RICHESSE DE 
24 





NOUS SOMMES DU SAME. SERVICE NÂTONAL 
D'INVESTIGATIONS FINANCIÈRES JE SUIS 
£T VOICI LÉON LECRC, 






| == soes 725 
LL SLÉ7RES MC 


#1 BIEN /NOG FONCTIONNAIRES, 
FONCTIONNENT BEN ALIARD LI, 
DIRAIT-ON 





BON SANG { VO/LA .…. RMÊRES INFORMATIONS DU SOIR : LE MINSTRE DES 
QUE LE PARLOTL FINANCES, QUI À PERDU] SON PORÉFEUILLE, OFFRE LINE 
RESTITLE LE DIA- BONNE RÉCOMPENSE A CELUN QU LE LUN / 
LOGLE DL WESTERN PRAPPORTERA |... 
Qui À PASSÉ HER, | \f Se” 
SO À' LA TÉLÉ ./ | | Es 


2 
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ALORS, BIEN A'L'AISE, BIEN 
DÉTENUS, BIEN RELAXÉS, 


M'EMPÈCHER / 
D'INESTIGLER |. 


BON/VOUS DIÉS EXERCER LE 
/CHTFOLOGLLE. 


METIER D° 


-DORMEZ BIEN. ET FAITES DE 


AUX RÉCEVES 
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ve CA VEIT 


AEAIE AE! | 
DOROTHÉE SEN MÊLE 
ÇA RQUE DE ME , 

PA8 ÊRE VASTE 


B ANS) SE TERMINENT 
PO NOS ÉMISSIONS... 


BNSOLAÂAR... 


2 
: 


LH! FORMIDABLE.) 
CEST TOUTA' FAIT 





BON VAS AUER FAIRE 
LN ERDS DODO M... 
GS FATIGLIÉ … 


MAINTENANT, LE PARLOTL DITES DONC, TÉTRODON, NE TRONEN 
IMITE M. _TÉTRODON EN JCILNE DÉCLARATION DE FRAIS | FRAIS PROFEGSIONNELS : 
TRAN O'ÉTENDRE SA TÉLÉ | LÀ | POLRENLVONACE FAIT EN 79 EN 


Z'ÊTES PSERP/CACE.. LH... SP) 
SP1... ELIH, FUTÉ, VOLS ALORS, 1 
CALIRF, FLECH, CLULECH, CHEF 
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QY, HMPB Lo CLEST.. C'EST SÛR, 
ÇA... BEN, OL, GHLEF..HELLCHEF! 
LE. LE TRÉGORR EST..EST 

CACHÉ DANS L£...LA...LA., PL... , 


PISCINE! BEN. TENS, 
=, | 


CEST (JICEST 
VEILLE LESENS! 


L'EST TRÉS CHOUETTE, 


MON BHOPSL.. MON BAR.) 


TS 4... AVEC PLEIN DE 
Ds LILIES... DE VOLIES 2 


CES BESTIOLES ,NÉES 
DE MES EXPÉRIENCES 
DE CROISEMENTS ET 
D'HYBRICATION ,ONT 
TOUJOURS EFFRAYE 
TOUT LE MONDE / POUR- 
TANT ELLES SON, 
GENTLLES, HEN, 
SOONE ? __g 


192 


REDITES MO! 
CALE 





De VAI joues ” 
DANS CETTE SERIE: DE RÉS ES he 
Sxht Du MONDE... AVEC DES 

CHOUETTES COPAINS !. 
MON PAPA, STARTER, 
PIPETTE , P'TIT BERNARD... 
SANS OUBLIER LA BONNE 

WEALLE ZOÉ !…. 

LES AVEZ-LVOLS,, 

TOUTES LLES : 


UNE AVENTURE DE ObPIE 





LORS ts 
D 


1. L'œuf de Karamazout 

2. La bulle du silence 

3. Les bonheurs de Sophie (1"° série) 
4. Qui fait peur à Zoé ? 

5. Sophie et le rayon Käâ 

6. La maison d'en face 

7. Sophie et le cube qui parle 

8. Les bonheurs de Sophie (2° série) 
9 

10 

11 

12 







. La tiare de Matloti Halatomatl 
. Sophie et le douanier Rousseau 
. Sophie et le souffle du dragon 
. Cette sacrée Sophie 
13. Sophie et les 4 saisons 
14. Sophie et l'inspecteur Céleste 
15. Sophie et Donald Mac Donald 
16. Rétro Sophie 
17. Sophie et Cie 
5 41 


| 
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Les quarante-six planches de Sophie et Don Giovanni 
ont été initialement publiées dans le Journal de Spirou, 
du n° 2687 du 11 octobre 1989 au n° 2695 du 6 décembre 1989. 


Elles ont ensuite été reprises dans l’album n° 18 de la série, Don Giovanni, 
paru en février 1990 aux éditions Dupuis. 





“DON GIOVANNI 


DUPUIS 





DUPUIS 


| RRRRRSSES 
Rénaues — 
| HaRaasent | 


alcatel ee 


: — æme € | 


( 
À 


« 
D 
1 
ÿ 


V7 « 
fi PSS M 
( N,_ te! 


=aS QE} = 


COMME C'EST MOI QUI ME AH, IL FAUT AVOLER QUE, LA ID 6% 
SUIS OCCUPÉ LE L'ANIMATION | |VLË COMME ÇA SUR LÉGAN, za 
DE CES MONSTRES EN PLAG- | | 15 FONT TRESTRÉS VRAI JA 
PIQUE RS ÉTAIS ON PEL INQUIET, | | Er. TIENS, JA, SENTI UNE Le 
: TU COMPRENDS? | | GGLTTE DE PLUIE |. Ze NS 

HAFLA L MAIS mg Ï — TT sf DZ 

LS ETAIENT ‘ 
ZRÉÈËS BIEN, { 
TES MONSTRES.! 


fe 


AS 49 | 


CA YEST!/ NV OL/!..£T LA VOITLRE | |C'EST CURIEUX 
VOLA LA, | EST ENCORE LOIN LA MÉTÉO AVA/T 
PLUIE . DK. ANNONCÉ DE LA 
À PLUIE ET COMME 
à À ” ELLE SE TROMPE 
mn < Ne ce 
_ 4 û “c Ûl TA 





SAPR/ETI, SOPHIE ! LL FAUT 
NOUS ABRITER ET 


TOLIJOURS, JAI ; 
CI LAYREGARDE, W 
PAPINET / 


VW à \ 


PR RS 





* REL/SEZ VITE “SORLUE ET L'INSPECTEUR CÉLESTE" 


201 


Z 


AA, MA SOPHIE T, 
/L ÉTAIT TEMPS / 

PA 

Z Le 


LEETS 


1 RS 
| 


LT 
fe 


PORTE. 
COCHERE 


ù 


DEN 


== 77 
Eds 24172 


ane mr LÉ 
EE 
LZTAILÈNT “ 


Cr. 


ED 
AUX 

\ | 

ZA 

Le 1 

$ CR — 


Le NE 
PEN 
\| 
He 


Le 


JE L'A/ VU DANS... Oh, JE 
NE ME SOLVIENS PLEIS... 
/L EST MORT EN SCÈNE 
COMME MOLIÈRE ».. 
/L EST MORT, IL N'Y | | LES JOURNAUX EN ONT 
A PAS TRÉS LONG - LABLÉ / ON A DÉCOLIVEZT) 
TEMPS, 


A 
BS % TT ; 
EUR N 
Le A 


VA TAN ES kr 
RURTERES 


M7 Æ NA JAMAIS VU UNE VENTE 
{ 4LX ENCHERES … S| ON ALLAIT 
VOIR, LE TEMPS QUE LA PLUIE 
D CESSE ? 


BOA#H ! 51 7e) 
VEUX, OL 
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C'EST CHOLETTE, MMA! D EN ATUT'NTÉRESSES 

PAPINET 72, TOUS CES R e AL/X ASSIETTES, = 

DE. TS AMUSANTS QUO Be MAINTENANT.S 
LIT VOIR [CL HEN 7 , 

PE PORN à Ai, MA/S .… CEC! Ds 
N’EST PAS N'IMPORTE 
QUELLE ASSIETTE, 

MA SOPHIE ‘ 


ss us WhÂÂ / C'EST VIEUX HEIN |... HE, 

REGARDE CES GEN PORC" |ET DIS DONC, MON PAPA, ÇA 

SENES CANCIS DE INDIQUE SANS DOLITE AUSSI 
2 


/ S/ CETTE ASS/ETTE SLJPPRORTE 
C'EST-A-DIRE QU'ELEDATE| | LE LA -1A/SS£11£ 74 
: ALAIAI TI 


A LOS DE CETTE 
ASS/ETTE / 


DE 7506 4'1521 / 


S 


ET MAINTENANT, UN GRAND COFFRE, 
ÉPOQLE INDÉTERMINÉE, CONTENANT DEFÉ, 
RENTS COSTLMES LE THÉÂTRE, LE TOIT EN, 
BON ÉTAT PREMIÈRE œêx 

MISE À PIX … _ À 
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D VENEIN MON PARINET /78,500 FA \ 
BIEN VRAI CEST POUR CE COFFRE TOUT À 
À MOI? AA IMERC/!. BANAL ; C'EST FO, 
AON LE ; 


VE SUIS BIEN CONTENT: il ; : 
C H£/pareo1S, 

(à LES SOurENés Ÿ} 

7 A 


| 
LY 


| 


Y 
“Er ME RE VOYONS, MA SODHIE / 
ARMOIRE BRETONNE... CE N'EST PAS LEUR FAUITE 
A'C£S GENS-LA\', S! LA 
NATURE NE LES À PAS 
LARTIC LIL /ÉREMENT 
CGÂTÉS !/ 


“+ = 
= 


j 


‘in 


F 
ti 
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ALLONS NE FAIS PAS 
CÊTTE TÊTE-LA" TL) SAIS, 
LY A LES GENS Qui SONT 
PRÊTS A'DÉPENSER DES 
FORTÈNES POL CONSEL - 
VER LES CHJETS... 


“ETAIENT CES 
THRP£LS 
C'EST CURIEUX..MS 
NE M'INSURAIENT 
CA CONRANE 


HO! HO! A14 
SOAME/LE MONDE 
LST COMME L EST! 


LNE TÊTE Sr - 
TIQUE, HÉ / 


BIEN SUR! 
JADMETS 1! 115 
AVA/ENT N CON. 

PORTEMENT 
ASGEZ .. HEU 
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TENS2 C'EST 
AML/SANT / VOIX L4%- 
ARIÈRE DE LA SALLE 
DES VENTES !... 

L'ENTRÉE DES 

MARCHANDISES À. 


TE AS Ver, PAPA LE 


CR Qu AT oar 
LANS LA COUR PC'EST LE 
VEUX MONSIELR Qi à 
ACHETÉ LE COFFRE ! LL 
ATTEND SANS DOTE 


/L FAUT Ÿ ALLER, 
À PAPA / VIENS / À 


1 
D\ 4 
és 


CP LAS. ET 
Le Dre less 

TE FAIRE PASSER 
Z£ GOÛT DE ME … 











BANPE D'IMBÉCILES/ 


ee 


S ÊTES VRAIMEN 
LUS INCAPABLES Le 






FLA...LA PATRONNE !.. 
IMAGE ! S ALITA 


A /] 
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AA! J'AAIS RAISON / 
71 VOIS QLE C'ÉTAIENT 


VOLILA/ENT 
VOLER LE 


ee FETLJEN A/ MÊME PAS 
EU LE TEMPS DE RELEVER 
LE NUMERO DE LA PL». 7 


— 


MAIGNON!MA/S 

JE VAIS ALLER CHERCHER \ NON [GA VA ALLER) 
ÊN FAUTELIL ICEN'ESTPRAS VOLS SAVEZ / 
PA QU, MANQLE À | J'AI FAIT BEAU- 

L'INTÉRIEUR DE. // COUP DE SO 

es LANS MON 

TEMPS / JL 


EN TOUT CAS, MIEUX VAUT ÊTRE 
PRUDENT, HEIN , MON PARA 17 LA 
VOITURE EST A VINGT METRES 
2? 
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MON DIEU, PALINET { CES 
MONTRES ONT MÊME 
FRAPPÉ LE PALNRE 


S'EST-/L 
lASSÉ © é 


LILAIENT ME y 
VEILLE MALLE.! 
QLEULE EPOQU, 73 
GER 


MON SL à 





ENCHANTÉ , M'SIEUR MOLTON!/ MOI, CEST 
SOPHIE! ET GA, C'EST MON PAPA, MONSIEUR 
LARAMAZOLIT: UN GRAND INVENTEL 
O4 CHARME - 

| : 


L/ => 


BON ON LES SUIT 
A! L/STANCE ./ PLUS DE 
GAFFE, C£TTE FOIS! 


TROL LOI, CE NE ES 

SERA PAS INTRO = 

ELAND DÉTOUR _—_ 

ATEÉ épouser 
MONS 

MOLITON JCE NE SERA 
LAS UN LEÉTOR DU TAUT. 
VOL, 


VOYEZ ,C'EST BIEN 
MODESTE, MAIS L£ 


CLARTIER EST CALME 
TAN ET TRANQUILLE …. 


DONC , C'EST/C/ 
QU'IL HABITE 
VOUS AV£Z NOTÉ 


CA LANS_LO. 
À PETITES TÉTES, 
be. MM © 


Ej) 


(| EE 


= | PA 
LT 


PAR (C1, S1 VOIS VOULEZ 


{ BEN... MAS SOTEZ /INDLIL - 
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NON | ] 
Le } 


Rare 


No | 


MM, OUI CE. C'ESTLEDRAME DEMAVE!\ |. 2 6 YO) = ALORS J'AI RECONST IT 4 TUE ICI LA_} 
V'ATOLIOURS REVÉ D'ÊTRE ACTEUR! L == de yes ogg 
OL CHANTEUR D'OPERA 


AH Dors CECI. 
= AVEZ SUR, E. 
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C/ ILE COSTIME QU POR.| |... 11 LA PORTAIT TOLIJOURS AUX LUIM .…. MONSIELIR MOLITON ».. 
BIER DE SÉVILLE! | |'EÉRÉTITIONS... A ÉVAIDEMMENT\ | NOUS... NOLS SOMMES DÉSOLES, 
7E MA 2 
VRIQLE, C'EST CAPITAL 4/44, | |TER !.. JOSEPH DOIT COMMENCER 
VE. JE SUS EM ». A S'NQUIÉTER ET». 


Dit OUI ÉVIDEMMENT ! HE.) 4 TTENDEZ PUS LE. PT DANS FA 
JE VE VOLLA/S JESTE VOL/S LES VENTES DELA TÉSEN- 


£LNCORE UNE 
DERNIERE CHOSE |. SEL- 


PUBLIQUE !.… 
LEMENT UNE TOUTE PETITE / 
MINGTE ! 


C'EST UN PEU POUR "LUI" QUE J'AI, 
TANT TENL] A' ACHETER CE COFFRE | 
-.. SAPRYSTL/ OÙ EST: IL PAU 7 OUI, JE 
I LE SENS!IL  ESTAL FONDS 


VOLS VOLS MAGNEZ 
LES PAGES ET LES 
2PAGES DE RÊVE 
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O4 LVOLIS LAISSEZ ÉCHAPTER 
EN PAPIER , M! SIELR 
MOUTON ! & 





C'EST UNE PHOTO! 
S'L VOLS PLAÎT / 


LPO GOMANNIT 
ALLIE MEN 
SOUNENS!/ J'Y 

£TAIS / SON PLUS 
BEA SLE / 

L'ÉTAIT OON 


Le L/ RSI : 
\ è GOUANNM 
PUE .… LE DO/S 2 














V [C£sr ra!’ vous 
VOULEZ PARTIR !LNE. 


SUBLIME / 4 ÉTAIT SUBL/ME : 7 L.. 
NE PETITE SECONDE) 


QUELLE VOIX ONZE RAPPELS : 


VE VEUX VOLS 
MONTRER. NE 
DERNIÈRE PETITE 
ù HOSES 
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À 
Ne 


LES 


ALORS … Hibllbtl POL 

TRE BASS, LALA se 

AUbILA PASSÉ LE 

< JA, Z LDEE, LE 
APELLI/TOLIT | 


vous 

GE CEE 
TAILLE, ÇA Le 
EXTRARDNAITE, 
WOW... Al 

VOLS SERIEZ 

UN MERVEILLEUX 


ei] 


==Sa = 


TOUS, BIEN SÛR, ONT ÉTÉ 
PORTÉS PAR DE GHANDS 
INTEREREÈTES .… C£LLI-C, PAR 
ANEMPLE À ÊTÉ OR... LÉ, 
MAIS I... C'EST VRAL, CA / 
AL DEVRA/T...  PRENDEZ à f 


O4 Qu !/OH Ou! FAITES- 
MOI UN DERNIER PLAISIR |: 
PASSEZ -LE |... APRÈG CA, 
JE VOUS METS "DEMORS, JE 
VOLS LE PROMETS LIRE! 
PAROLE DE _SCOUT 7 27777774 
VOLS ALLEZ ÊTRE SUPERBE! 


ZES GARDES DE MONSIEUR 
LE CARDINAL N'ONT QU'A 
BEN SE TENMR ! bill 
LE RO! VIENT D'ENGAGER 
UN NOLVEAL) MOLSQUETAIRE 
ve. A\ LUNETTES 


WALAHAHAHH IS 
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INEIRMITÉ L INEIRMNITÉ L MAIS, JE NE ME 

SENS PAS INFIRME, MOI !... ALLONS, TU ES 

PARDONNEE ! VIENS! PASSONS A' TABLE ! 
JOS DÉJA SUFEISAMMENT ATTENDU! 
Ok, PTA = 

LE TÉMPS DE 

TOMBER 


+. DE LA PENDRE AL VES - 
TIAIRE, DE ME LAVER LES 
MANS, ET JE. 







CH, PARDON, MON 
PADINET { CŒNEST 
PAS BIEN DE SE MO- 
QUER D'UNE NERMITÉ ) 


ZA 
VESTE... 





OLPS / LA PHOTO DE BAH, J'IRAI LA Lu 

MSIEUR MOUTON LJE... RENDRE DEMAIN 

VE L'A/GLISSÉE DANS MA SANS FAUTE ! 
POCHE DISTRAÎEMENT.! 


A < 
A A4/QUEL TEMPS NE 
ET SUPERBE‘ TE SAIS, 
ET] MON PAPA, CE 
VAIMERAIS FAIRE 
AUJOURD hi ? 
LHBIEN, LL YA... 
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… LA RÉSERVE DES COSTUMES ETONT LACL 

LT DÉCHUIRÉ UNE PARTIE DE CEUX-C 

PARTICMARITÉ ÉTRANGE : TOUS LES VÊTE- 

MENTE ABÎMÉS AVAIENT ÉTÉ CRÉÉS FAR 

THIERRS MOUSQUET LE DÉCORATEUR DE 

THEATRE BIEN CONNE, POUR CE 
 ——_—_—_—_—_— 
en 


1 
| 


. GRAND INTERPRÈTE RÉCENT 
L7 ETAT 
TRUE PEN LA POLICE 


DESCENDLE TÔT SUR LES 

LIEUX, N'A PAS ENCORE TROU 
D'EXPLICATION A' ŒT ACTE 
APPAREMMENT GAATEIT 


L'ENGUÊTÉ, À NÉANMONS 
DÉTARÉ AINOS ENVOTÉS 
SPÉCIAUX : 


CA ALORS, P/PA ‘...TLITE RENDS 


COMPTE L'OUELLE COÏNCIDENCE ! 


HEIN 7 DES COSTUMES. DE 
CHARLES NMOLGEIN / ALORS QUE, 
& \U/STEMENT FAER NOUS 


COMME VOLS LE SAVEZ, 

LA SCIENCE DE LA CRANOLOGIE, 
MISE AL SERVICE DE LA CRIMI- 
NOLOGIE ; PERMET, PAR ÊNE _ 
PALRATION ATTENTIVE DL CRANE, 
DE DÉCELER À COUP SÛR LA 
PRÉSENCE D'INSTINCTS CLIMI- 


,. NOUS ALLONS 
PASSER AU PEIGNE 
FIN JOLIS NOS FICHIERS 
ET VERIFIER L'EM- 
2LO/ DL TEMPS DE 
TOUTES LES PERSONNES 
EN POSSESSION DE 
PROTUBÉRANCES 
OCC/P/TALES RARTI- 
CULIÈRES QUENOLS 
Y TROUVERONS !... 


WNOLS ABOUTIRONS / 
VOA, C'EST TOUT! 
MERCI MESSIEURS / 


OÙ, OU. COÏNCIDENCE 


AMIE l'IE EST-CE JRAMENT 
LINE COÏNCIDENCE EM is (e 


HÉLAS, MA SOPHINETTE Ÿ J'AIUNE JOURNEE 
TRÈS CHARGÉE AUJOURD ‘Hs / /L FAUT 
ABSOLLMENT QUE JE TERMINE L'ARTICLE 


CURIEUSE D'ENTENDRE CE 
QU'IL PENSE DE CET ACTE 
DE VANDAL/GME... 


SCIENTIFIQUE QUE, J'A/ PRON/S POLAR LA 
SEMAINE PASSÉE A) "LA WE DES SOENCES" 


AH MA/S y, JE PEUX 


T'AIDER Si TL VEUX ! 
VE TADEMAI LE TEXTE 
SLR L'ORDINATEUR 
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La Tee ea! 
RO LA, JE 
SAS Qu CEST! 
CEST: 


ce, 


IZOÉ ! 
PIREMIDABLE 


IZ 
# à 
LAS 


LE Fu 
fs 


BE QLIEL BON VENT VOLS AMÈNE, MON 
CHER PIDETTE 7? 


CH/UNE PIÈCE A PREN- 
Cl LÊRE 


MER. TZ 7 
CIRE Se #3 74  DESCENDE EN VILLE: CHouTE Mouenrf 
K 1 ÆE Des RENDRE LINE | | REMERASEE ENCORE, 
PHOTO A' UN VELUX [aie 
MONSIEUR » CELA TL LTIE FLE 
TE DÉRANGE£ERA/IT DE M/ABILLER! 
FAIRE UN PETIT DÉTOUR ? 


LE SERAIS 5) CONTENIE 
LE ROLLER AVEC LA ZOÉ! 


Nf ÆW FAIT, JE DESCENDS EN 
VILLE MAINTENANT POUR... 
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A TOUT A 
L'HEURE MON 
lAPINET ! / 
tata BIEN! 


CHIÇA, C'EST TOUTE UNE 
HISTOIRE ».. HIER MON PARA 
£T MOI, NOLS AVONS ÊTÉ 
/ AU CINÉMA se 


Te ALORS, PARA, POLIR 
LEY FAIRE FLAIS/R, À 


AP C'ÉTAIT DIN COMIQE * 
NCRÉS/STIALE | MU, 


’ es TE TOARNEE . 
TOUT FIGURE-TOI DROITE... LA MAISON 
QUE CE MATIN, JUSTE DE M'SI/EUR MOLTON 7 
AVANT TON ARQIVÉE, | | EST A' VWGT MÊTRES. 

ON. HEUCESTICI | 


AHIAAME FAIT VRAIMENT 
PLA/S/R y ROLLER AVEC 
ZOËE : 


£A LA FAIT 
RIRE AUSS! / 


EC, JE CONTINLE {, CE 


MATIN, ALIOIN F0, 4? 
MAIS, MNTORS : 
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MAIS us. 


LES UE D LL ET LE 
4 EXS.,. A Ag ER 


Tépe. TOAS VF 
VE JURERAIS QUE 
CEST CETTE PETITE 


MAIS OL / LES BANDITS DONT JE VENS, 
DE TE PARLER LCELIX QU ONTATIAQUÉ 
MISIEUR MOUTON HIER ? VITE J AIS 

LEM-TOUR 1 7 


ve ZOÉ N'EST PAS 
UNE VOITLRE DE 
COURSE |... ÇA 
NE VA PAS ÊTRE 
ÆACLE 
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Te. ALORE, Ti) SAIS CE 
A/ RÉCONOU ? 





AH, CŒEUX- LA / TL LAS 
VO/R / C'EST ENCORE 
NOLS QU'LS VONT 
ARRÊTER ET LES 
BANDITS POLRRONT 
SE TJA/LLER // 


OA, ÉVIDEMMENT. 
NOTRE BRAVE ZOÉ N'EST 
PAS NE CEROART ! 

C'EST FOUTU, SOANE./ 
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AVONS 
TERRAIN! 
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5 


af CRC CE y 


À 
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PRETTE NOUS 5m) comen T CA À | yon Du /roureuo, 
MES DES ÂNES NY AI-JE PAS SONCÉ, 
cu = PLUS VITE / FONCE 


7. 
TS) h 
e ñ FONCE CLIEZ M'SIELR QUE CEST DE 
Me ÿ | MOUTON, PIRETTE J L'OLS VAN AE 
PRE ÊL'L NE SOIT à 
AS TROP TARD / 











CS 
+ 
am 
| 
D 
æ. 
| ka 


%,) 














JE..JE N'Y COMPRENDS RIEN À... 
JE L'AI LU NE GRANDE PARTIE 
DE LA MIT... PASSIONNANT, 

PASSIONNANT !... MAS LNIQUE- 
MENT POLR EN ADMIRATEUR DE 
L'ART LYRIQUE COMME MOI 
RIEN QUE DES ANECOOTES DE 
TOURNEE ./ 


OL, Où !/ C'ÉTAIENT MES AGRESSEURS DE LA 
SALLE DES VENTES !.. US. HS ONT TOUT FOUILLÉ 
ÊT..ET /LS ONT EMPORTÉ LE LIVRE DE SOLNENMRS 

QLE JE VOLS A) MONTRÉ LUER / 





















V J'EN AI D'AILLEURS NOTÉE PAS 
ab Lu. OÙ JE VOLLAIS Leg 
MON FICH4 L 
= 4 VOLS EN FAITES. 
LAS, M'SIELURMOUION !, 





QUE POLNAIENT-LS … AU THÉÂTRE NATIONAL 7 
BEN CHERCHER EN QUE ME RACONTES -TE/ LA: CE MATIN, 
TOUT CAS, PAS DE , AUX IMOS,OVÈ 
DOUTE POUR MOI : COMMENT ? À ANNONCÉ 


VOLS N'ÊTES 


CETTE MUTAU TEA) & 
__ VATIONAL : 
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f CHAQUE GESTE SUPERFLE PEUT UE ARCS 


AITILE RALIMAZOU Te 
EFFACER DES EMDRENTES SOLJVENS IE VOLS AUTRES, 
3 pre Sr EMAPREINTES , INDES 
CÉLÉBRITÉ LÉTIACITÉ 
EN 


S'EST-IL PASSÉE 7 RESUME 
D Ce es 
















MAIS... VOLS AVEZ NE 
BOSSE OCC/P/ITALE AGRES- 
GIVE, VOLIS ! SLISPECT , CA : 
‘SERIEZ PAS LE COLIPABLE 
AR HASARD 7 





… POLIZ HOUS METTITE 
EN SCÈNE , MMS 
EL V4 


lt 





ALIM, MONSIEUR LE COMMIST 

GARE... PUISQUE VOUS 

ÊTES EN FORME , EXDLI - 

QUEZ- MO) COMMENT L 

S'EST FICELÉ LUI 

COMME LN SALCISSON À 
SA CHAISE ? 


Mt ! L'ENQUÊTE NE 
FAIT QUE COMMENCER... MM! 
.. MAIS JE VOUS GARDE À L'Œ1L, 
, MM !... VAIS NOTER VOS 
DÉPOSITIONS, MM / 
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UN PEL PLIS TARD... 


DS M'SILLR\ DEMAIN 


OUTON MEVIENS | DONC, 
SOU ! 


BON . 
SOMMES, DONC 
LIBRES {AL REVOIR, 

COMMISSAIRE ! 


Qk{AUEZ-r:, 
CHALÉREUR 
MAIS A'DISTANCE 


NOM DINE 

PIPE { 

C'EST 4/1 

Qu DEVAAIT 

EE) | LA PATRONNE A 
DIT: NE NEGL/GEZ 
AUCUNE PISTE /! 
V'OBEIS !/ 


AL LE ME RADPELLE y 


TRES 
ANT Al WG SAN 
HOLSAPDRIST / 


CORIACE {lb !/L MA, 


ve. ET PLIS, J'AI 
LIN COMPTE A'RÉGLER A 
AVEC CETrE PETITE TOLLJOURS FAIT LAURE / 
MORVEUSE Hlétteit ! 
NON, CHALFFELUS ! 


PAS St PRÈS 


L: 
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QU 

USE CEE. 

BE 
OÛHE À 


TAE 
LI NEMEN 
RE Ca 2 747 


Si 
Ve 


TL ENE 
NOTE. IN BREEE 
RAMENL 2 Én0S, COWM 

. 7 
re 
| Cr , _ 
CRT H e 5 A Ep es 
ME EX 4 SAGE PRE QE CET Er A 

DES un BNC TE 
EN PÉTER ee RNENT 
4 ENT 

ŒS 


LEE 
x 
OMMES À?! 





EN TOL/ 

Al 7 

ALES JAH 
FEES 


RiTABLE À 
LA LE 


c'est UN Ma 
FORCE au' À RÉALIS 
TUÉATRE NATIONAE 1 EN eFFEte 
VAN DoEM”* BARYTON 0€ 

. <ERNAT \ONALE 
À temPLO| 


uuiEs 
= aTiON \N 
LnnnAlT 
Het 
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CE Qui! EST AMLIGANT LA' = GA, C'EST EXTRAIRE, 
DEDANS, C'EST QUE JE.) | AA! £r ru TE RENCS C4, SITE) VELIXT 
VECONNAISTRÉS BIEN JUES | | ÉQuore ? cz SONT LES 
LAN DŒN …. NOUS AONS ÉTÉ | | MÊMES DÉCORS, ET TOUT 
La URRUR.| | C7 ON Y ALLAIT, HEIN 
MENT D AZ CE SERAIT FORMIDAGLE,ÇA/ 


VE N'A! JAMAIS ÊTÉ A 


NOËIS 
















ET ALORS, TU NQ 
CROIS QUE C'EST. 
CETTE PHOTO-LA' 
ET QUAND BIEN 
(l'arûreE QUE Etre 
FAIRE ? ON NE PEUT 
N TOUT LE MÊME 
PAS... 







.… £T CETTE FOIS, JE LUN RENDRAI 

ENFIN SA PHOTO …. HE), JE SLYS 

DÉSOLLE , PIPETTE ..…. C'EST POUR 

GA QLE TL AS FA/T EN DETOL/R, 
MAIS & ! 








td 


at 
p( 1 


k- | Æ 
ECM 


2 L 


RS 
* 


MAIS NON, STUPIDE / LE, RENA' FAIRE, BAL, JOSEPH Ÿ 

MA/S T4, AS ENTENDE © (UULESELLE NE {2 SUFFIT DE 

DEMAN, LA PETITE 2 ra 2 Cr | |PRENLRE l'or: 

PESTE LA CAEZ e 

DÈSLE DO THÉÂTRE ! VANCRE RAA. 
ALORS HEIN... LT J'ARAIVE . 
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/ LIANT 
EN PANNE, LS IRAENT A 
PIED PRENDRE LE BUS... 


7L1 VOIS 2 TLN AIS PAS PENSE BÉTQUE EUR 
A' CA {16 ALA/ENT LN AUTRE LS DO LE se É 

VÉUCULE = DÉRÉTÉ 

/ 2 
: Le HÉŸIE NE SAVAIS _HOTE 
| Z 
l ) 14 - 
LS = | \ 


CL 


POLRINE DISCRÉ- 
ZUT / LES ORDRES DE LA Fo Le ini De MOÈ NE LE 
RATRONNE SONT FORMELS: AS EMPLOYER PLUS SOUVENT 
WRÉCLUPÉRER CETTE OO | DE MERVEILLEUX ENG ,!../1 
AJOUT PAIX A. " DONC, = 
PLUS QUESTION D'ÊTRE 
DISCRET !.DOMEy y 7) J 250onc/ccrE 
LR Ù BAGNOL£ À LN 
AIR BIZARRE 


LT. ET PUIS..ET PUIS, K 


M FONCE 
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, - —— 
PAS LE PANIQUE, N° Où, MAG J'AI -… SAVOIR ÉE NE VOLSEN FAITES 
PORTÉES TE OMIS A FATA LNEIN CE QU'US LAS, JOSEH | JE 
L'ŒUF PELT LES LE NE F7 LELLENT 1 LA/SSE L' OEUF EN 
LA166E us ‘ 'HARCHE … DONC 


… ET PUS C'EST 
ÊNE OCCASION 
NESPÉRÉE DE 


Ælibilktl AVES 
L'ŒUFÆ, C£S 


MAIS C'EST DINGLE / 
1 /L FAUT L£ VOIR POUR 
LE CROIRE 2? MAIS 


; EN CHASSE 
C'ESTUN GÉE*Ey TRUC 
MAIS POURQUOI N 45 \ EN 8E A BIZARRE, D ACCORD 
JU PAS RES . LS) MAS CE N'EST PAS 
1 7 e INVALNÉRABLE, 
NON LE 


OMLF pars 


LS N'ONT PAS / 
ENCORE GAGKE . 
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F LES VOLS" A NOUVEAU / BON /ON 
VA LEUR DONNER NE LEÇON A 
ŒS BANDITS D'ORÉRETTE |. 

D. PMSQUILS NSISTENT... 


EU, MADEMO/SELLE, J'AI VMAISNE Vous 
PROS A' VOTRE PAPA DE. NQLIÉTEZ 95, 
VEULER Le JOSEPH LUN Y 


LEE IQU'EST-CE QU'ELLE 
COIT MELLE LA ME À 
SEMER AUSS/ FAGG" 


“/ GAETOUT DE 
n MÊME! CA SENT 
LE PIÈCE 
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LE NOUS NOLS DIRIEEONS 


DELA IIJE SIENALE L'MADEMOISEUE) VERS 
S DROIT VERS... 


MAIS JE 
SE ME! 


BEETS, 
PENSÉES -TU/EUE 
s LA 7OLRNER AL 
DERNIER MOMENT 
ET ELLE ESPÉRE 
SANS POUTEME 
ARE DRAP. 


Te 
—Ù 





© LS 
A / 
(Aa 
TA RS 
MAIS, CE NEST 
AS (LZA/ LT 
==] 


> MAL ÿ, 1 CETTE EÉSÈË 
à. EEHIT MAS. Us 0 Ze 
LE AIS-TUSSITLS = 
_" . (DNGLÆE, «ff 


DE FULE À PY 


1P, 
7" 


ÊME, PERMETS DE 

LELICITER AILE 7 

C'ÉTAIT BEN, TRÉS 
BEN 
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QUELQUES JARS 
PLUS TARD... 


NON NON, JOSEP# ! 
NE NOL/S ATTENDEZ 


ENCORE MILLE FOIS 
LRC) D'OR PENSÉ) DE SOLE. 
| A MINIER... 


4 AE L PLUS LE 


3 A | AN ES | 1 D, ZÉ7ISES / 
4 Ÿ F5 | j 





pu Â 
$ Ç 
LES VO/LA/ 
T'AS VUE 4 < 


PELTS QUELLE CHALEUR AVEC CETTE 
D PERRUQUE ET CETTE BARBE À 


LT MO/,TUCROQUE 
VA] QUOI SUR LA TETE? 
LIN /C£BERE 7 





C'EST BEA, 
MEN MSIE. 
MOUTON 


&ravo / 
SUPERBE! 


GPERBE QUEUE) 
MERVEILLES 
re 


Ve 
A 


| 
2 


CEST ÇA AH, JE 
SERAÎ CONTENT, 
. D R 

S À 


al 


\. 


Fe ie 
; Re = / 
US 
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JE. JE SUIS DÉSOLÉE: 
AULÉZ-Y, ALLEZ-YS JE 
NE SUE VAA/MENT FAS 
PRESSÉ !/ MAIS PAS 
PRESSÉ DL TOUT JE PI 
EN PRIE ! 





— ||} 





ES Ÿ 


… C'EST UNE BONNE 
SURPRISE {_ÇA FAIT LONG- 
TEMPS, HEIN ? QUE DEVIENS- 


P TK IR J GENE: CEST 
TL P TOLJOURS INVENTEU NOT ES 
GEN/AL CE SOIR / 
.… JE TE PRÉSENTE 

(Es MA 
FILE! 


DE GÈNE 


… MAIS TUAS FAISON … S! 

NOUS SOMMES VENLS CE SOIR, 

CE N’EST PAS LIMIQLEMENT FAIR 

LE PLAISIR DE T'ENTENDRE.!. 

ON AURAIT VOLLU TE RACONTER 

LINE HISTOIRE …. UNE, CURIEUSE 
LISTOIRE / 
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OH OMÎNE ME 


CE QUE JE N'A/ 
JAMAIS DIT !… 
J'AI TOLIJOLIRS 
PRIS GRAND PLAI - 
SIZ ÀT ENTENDRE, 
MÊME S! JE NE 
SUIS PAS UN 
SPÉCIALISTE 
COMME MONSIELR 
MOLITON ! 


... £T QUEL BON VENT 
T'AMÊNE ? TL, N'ES PAS 
GRAND AMAT£ELIR 
D'ART LLYRIQLE SIJE 

SOLMENS: 


UEZ-Y / G/ VOLIS N'Y VOYEZ 
LAS D'INCONVENENT, PENDA 
CE TEMPS, LE CONTINLIERAI 

A ME DÉMAQUILLER / 


£4 BIEN, INSTALLEZ- VOLS ET 
A, 





.. ET VO/LA TOUTE L'ANGTOIRE !.. EN DÉFINITIVE, CE : 
QU'ILS VOLLAENT, C'EST CETTE PHOTO DE MOLCN : TMBRÉE JE 
QU'EN PENSES -TU, ,TO QUY LE CONNA/SSA/S SANS FA L'ÉCOUTERA/S 


DES HELRES 
EE ELAUELX ..EFFECTINEMENT - # 
LE CONNA/SENIS TRÈS BIEN MOUCR 
C'ÉTAIT IN GRAND, GRAND COCAN L. 
MAS CETTE __ FAMEUSE POTOQE 


T-ELLE EXACTEMENT 2 


AH BEN ,OL/..SA PHOTO 
EN DON_ GIOVANNI 


CEST ALSS/ SA 
lHOTO LA PLUS 
CONNLE, MAS À' 


> PART 
A + N'FVOIS RIEN 


BEN, LA VOIT, /E/, DANS MON 

LETIT SAC 1. ON NE VOLLAIT 

AS PRENDRE LE AISQUIE DE 

SE LA FAIRE VOLER.., CLS 

BAND/TS SONT BÊTES, MAS 

US NE RECLILENT DEVANT 
ARIEN 


-… LA', REGARDE / ON A 
ECAIT QUELQUE CHOSE 
AU CRAYON … MAIS 
C'EST PRESQUE LFEACÉ . 
ATTENDEZ, MM ! 
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HAIS . NHMES ! Ti. 
TU £S FOU./ 


QUE ST AI 


JOUT DE SÛITE PENGÉ ! 
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LL” 

TILDE,Où! / 1 SA BONNE . LT POLRQUO! Ab MÊME 
ÉADE E.%. C3 .TSON ADOLABLE LASEN PETIT SONENRQUE JA/ 
CGONERNANTE* JL QU A REGL DE SA PART! ROUEN / LUEN JS 

ve SUR SON TESTAMENT‘ /LN4A 
LENDANT DHX ANS LAS PENSÉEN SELL INSTANT 
POLR CE. CET ÉGOÏSTE / QU) D. MO LGÉT 
. GA A LERDL SA JEUNESSE À' 


SELMVIR ARTE # 


N'APOROCHE 
70/.! TOUS LES : …. REMETS 
HOMMES. SONT DANS MON 
PAREUS / DONNE- SAC / £T. 

voua'/ 


PASSE DEVANT ITU VAS NOUS 
ACCOMPAGNER / TU FERAS UN, 
EXCELLENT N 
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QUELLE GREDINE, CETTE 
CLOTILDE JE NE L'IMAGINA/IS 
VRAIMENT PAS ANS1./.. QUE 
FAIT-ON © 
D — 


d/ 


LA 


ve PLUS, ON LES SLT, MAIS À Ÿ CROIS! Ÿ SUPERSE ! Sy- 
LISTANCE ! … OK! WIENS QBE Ve cu 
US ONT TOURNÉ LE 


COIN AU BIT OL 








MAIS PQU EST- 
CE QUE CEST 
7 


QUE FA r 
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HÉ ? QU'ESTCE QUI SE 
PASSE 1€! 


Z MAIS... REGARDEZ 
PRG | CE. cr sac c'e TT 
REG, \'érEnE our 2 ( ! 
LA GÉMALE MON BRAS À * 

2 


INVENTION DE 
MON PAPINETI 

OL/1, TU) PRENOS CETTE 

PORTE! LA SORTIE EST y 

£N BAS DE L'ESCALIER ! < 


— 0 LA SORTIE EST LA / VITE 
u-— _ 7 VIENS F LA LES 
LER AL CASAILLES LANS LA 
ER ‘ VOIT. GIE FA 





241 


V'PA. PAS POSSIBLE C'EST 
COINCÉ FICHEZ LE CAME 
FA... PATRONNE / 


MP ENS, TIENc EP, 
D Qu) S'AMUSE LA 
BEN GLADECH, DIT 


ASID/ LA BILLEY EN 
ŒMPAEMNE DE 
MADEMOISELE 
CLOTILDE / 
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PERMETTEZ - 
MOI DE VOUS A4, COMMISSAIRE! 
OFFRIR CES BRAVO VOLS AVE Z RÉUSSI. 
JOLIS BRACE - NOUS VOLS AMENONS L'AUTRE 
LETS 1 /LS VOLS DE CES MESSIELIRS / 
/RONT PARFAIL. 

TEMENT ! 


TIENSG PJULES VERMELLEN, DIT “010 CEE are 
LE CROLÉ “UN BELGE / BONNE PRISE / RLONSTEMPE, CELANE VOLE PESSEN - 
ON VA S'OCCUPER DE LUI! me | LS 1 9 


1) 


AA. PS 


BAH ! JE SAVAIS QU'IL N'AVAIT 
PAS D'HÉRITIER ! /L AURAIT 
PL ME LAISSER UNE PART 
DE SA FORTUNE... Ah, LE 
SALALID /... J'AI EL DES 
DOUTES, QUANZ, 
QUELQUES JOURS 
AVANT SA FIN. 


Fe 


\h À 
AIDE 


re 


AY Ai OMC N | 


JE LUI AVAIS MONTÉ SES MÉDICAMENTS... À | ir EURE, 

LECTEUR, Ù (MON TESTAMENT 

POELE CONS JE ME IS APOROCYÉE! M |c'érarr Tours u NY 

MAIS É VSÉ, IL N'AVAIT PAS ÉTÉ TIRÉS 

RAPIDE... d'A) EL LE TEMES D'Y JETER UN : 

CORP D'ÆIL :… MAIS JE CONNA/SSAIS 
TOUTES SES GALÉJADES 
… /L AVAIT EMELOYÉDE 
L'ENCRE SYMPATHIQUE, 
D JUS DE CITRON, 
GO! COMME D'HABI- 
TUDE / C'ÉTAIT SON 
LADA! 


PLUS TARD, 
GANDI AI VE 
QU'U ALAIT 


Pa 


da 
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MOI, IL ,M'AVAIT COMPLÈTEMENT 
OUBLIÉE... J'A/ TROLVÉ ÇA TROP 
INJUSTE … J'AI VOLUL RECUPERER | | Façon / 
CETTE PHOTO-TESTAMENT AVANT 
TOUT LE MONDE POLR EN PRO - 
FITER !... MAIS, HÉLAS AJENE, SAVAIS 

£T 


PAS OÙ L L'AVAIT CACHÉE:’... 
à 
L 


VO/LA /C'EST BÊTE / 
y 


AY: 


BAH ! OLIBLIONS GA 
IR L'INSTANT LISE 


RE OL MON EUR NSE À | JE SUIS UN VIEIL AMI DE LA FAMILLE MOUGIN !.. CHARLES EST VEND 
D ME VOIR … HEU, A\ PEU PRÈS UNE SEMAINE AVANT SA MORT... IL M'APEOR- 
JAIT DE L'ARGENT, TOUT CE QU''H AVAIT !... /L VOLILAITQUEJE CONER- 
7ISSE TOUT ÇA EN DIAMANTS / OÙ, JE SUIS DIAMANTÀ 
RETRAITE, MAS J'A/ GARDÉ DES CONTACTS … UNE IDÉE SA 


OND, 


CEST 
_\UNE PANRE | En Our! Euiz 


FILLE 


[ CA”... CLSTURA/QU ELLE 
L'A CHOLUCHOUTÉ SON4 
MOLEN ,7 


RE... Oki, A' 


L_VOULAIT QUE JE LES MONTE EN BOUTONS ! 


PART DE MONSIEUR MOLEN ! 


€ 


# 
| 
H {| 


AMAS PAS ATOUT! VOLIS VOLS 5 
MÉRLRIEZ {VE VIENS DE LA | © 
Ur 
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nr — — 





LERÉN 


BIZARRE, HEIN ?ET IL M'A …. ET SES PROPRES FARO) |... J'AI DONNË LE MEILLEUR DE MOI, 
ENCORE DEMANDÉ LES ONT ÉTÉ … HEëL, | |'HÈME, CELY LA SERA MON HÉATTER À 
DERNIER RL Êe L A Fr TER MONCOSTUME DE LUMÈRE QLi 
= se 1 OT RICH La 
NCL£CI EST MON TESTAMENT. a Rs _— 
WAFANT AUCUN EAEANTAL)| |) #1 crater DE Son ART 7 


ŒINE FAMILLE, J'A DÉCIDÉ SANENS-TO/ICEST CE QUI EST \ 
LL SERA LE SORT APPRARU AL) DOS LE LA PHOTO TOUT A 


QLE LE S 
LI DerenAT MON | (LAEURET JE PARIE QUE C'EST 
HÉRITIER … CELUI QUIL AL TEXTE -C/ QU EST 

TOUTE LA CHALEUR DÉ SON| | DOS DE Ÿ_! ZA 


+ QUE LE JOUR OÙ QUELQUIN REPREN - 

DRA/IT SON RÔLE AU THÉÂTRE NATIONAL, 

VE WENNE LE SOIR MÊME RACONTER 
TOUT CC! À' SON SLICCESSELIR …. CE 
QUE JE VIENS DE FARE / 


LOLA! MONSIEUR LAN DOM! 
À Au REVOIR! ET BOY COURAGE] 





EH BIEN, NOLS VOILAN | |A! mor, To, SOPME !? BEN, EN RÉLÉCHIS SANT 
REVENUS A'LA CASE | | crois MAIS... MAIS, |. SOMME TOUTE, C'EST 


7 
DÉPAET LE a TS A ERRS Coms! | KOMMENT 7 )SmLE |. DES Diamants 
FORT ROUR RÉSOUDRE , D Et PONTÉS EN BOUTON … 
DES REBUS{ CA rRE-| PF : £4 PATTO LE ASEUR MO. 
: | B ZN PON GIOVANN... 
MIÉRE VUE , Al or RUN NV SON COSTLME DE LUMÉ- 
| ) (a RE... 


ENT, 
VRE TOUT / 


) 
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Le TE] _ | lHG4A NON, BIEN SÛR /CE SONT LES JOURNAUX AA T. 
SE /... OÙ pe Qu RACONTENT CES BOBARDS / MAIS CHAQUE - A es Ne GS 
Le OÙ AN VE CELLI-LA ICE SERAIT 
AINTENANT LE COSTLME ARTISTE À SES PROPRES COSTUMES DE SCÈNE ; à LE CLOU DE MA 

D'AILELRSE, TL VOIS, MOI JE PRÉEÈRE DON JLAN COUEPTION ! 

DE DON GIOUANMIAOE | EX HOLE AQEE QE ON TE PE 2e 

OLCIN FEU, à : — 

È MO A1 É , CM 

C'EST CELUI QUE VOUS D 0 oO 

PORTEZ 2. 


a LA MILLE TO... TONNERRES,KAKA .… 
RE (6 KARAMAZOUT. ELLE... ÊULEA 


BOLITONS ! LES L RAISON!RE GARDE / TOUS 

BRODERIES , LA 4 | Ô A LES BOUTONS!TOUS CES... 

DÉCORATION, ÿ S/Q À ) DES DIAMANTS !R..RIEN , 
QUOI !f À 


Z, 


STD La 
g Pnas 46: 
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VIENS AVEC MOI, J'AI ENCORE DES TAS 
D'AVENTURES A TE FAIRE VIVRE … 


dE 
22. 
3. 
4. 
5. 
6. 
tk 
8. 


L'œuf de Karamazout 

La bulle du silence 

Les bonheurs de Sophie (1ère série) 
Qui fait peur à Zoé? 

Sophie et le rayon Käâ 

La maison d'en face 

Sophie et le cube qui parle 

Les bonheurs de Sophie (2è série) 
La tiare de Matlotl Halatomatl 
Sophie et le douanier Rousseau 
Sophie et le souffle du dragon 
Cette sacrée Sophie 

Sophie et les 4 saisons 

Sophie et l'inspecteur Céleste 
Sophie et Donald Mac Donald 
Rétro Sophie 

Sophie et Cie 

Don Giovanni 


68 1449 5 
ISBN 2-8001-1717-6 








Les quarante-quatre planches de L’odyssée du U522 
ont été initialement publiées dans le Journal de Spirou, 
du n° 2764 du 3 avril 1991 au n° 2775 du 19 juin 1991. 


Elles ont ensuite été reprises dans l’album n° 19 de la série, L'odyssée du U522, 
paru en septembre 1991 aux éditions Dupuis. 
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TU AS VU CCI, SORME ? 




















Pr EE" Fa UE ME DEMANDE PAREO/S 

AA] LE CALME ET LA É = D LES BARBARES,CŒN'EST 

SÉGENTÉ QU'ON Ÿ E.1) CZ PAS NOUS AUJOURD'HUI À 
TROUVE 


PULL LA', ALORS 
LA'! Ti) PARLES 
EXACTEMENT 


NE ME LAISSE, 
POSER TÉP ENTRER + = | | 
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ÿ EF _ À VNEIN !'REN À FAIRE ! 
ALLONS, ALLONS. : 3 CETTE VIEILLE GUIMBARDE 
MAIS PLUS VITE PLUS | Ë NE VAUT ALL REN 


MONSIELIA , 
AVEC LA4 PLU 


L'HOMME ECRASE L'ACCÉ-| 
LÉRATELIR LA COCCINELLE} 
VIBRANT DE TOUTES SES 


(AA/S À. MAIS QU'EST. CE 
@QLE LOUIS ATTENDEZ 27 À 
; = SÛNVEZ -LE NOMLE FL À) 
AC LE MUSÉE 4 VON VORNL 
DÉS! TE! WA YE 
LNEIDÉE ! $ 5 


GUT / £T y 
V'ARRIVE.. 


L N'OSERAN TR 


PEUT-ÊTRE PAS 


SAÉ 


CO TS 
AVEC CN DERNER cossemen ||] 1 
DE PNEUS, LA VOLKSWAGEN 
S'UMMOBILISE DEVANT LE 

MUSÉE... 
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LA 


es N d- 








HUM VOIR LE 
CNSERVATEUR ©. 
HEL, HELAS, MONS EUR, 
VE CARE | BIEN 


PRETIIILCIEN T11L) 


ll 
A NL 


[ 





SL SI, NOUS PARTONS, 
MA SOPHIE LJOSEPA , 

QUAND IL VIENT NOUS 

CHERCHER , EST 


OUAIS ! tn 


DOMMAGE:!, 


HEL... PR. PARDONY 
MONSIEUR 7 JE … JE 
VOUDRA/S VOIR LE 
CONSERNATELR / 
C'EST...C'EST TRÈS 
LIRGENT/ 


AC !ÇA A ÎCE 
N'ESTRIENNEN! 
SDETITE ESTAFI- 

LADE JE... VE 
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& 


_* 











DACÉORL MADEMO. 
te .…. VAPPELLE LE MÉDECIN 
d LT JE MONTE L 


| CL 





OL, MADEMOISELLE .… 
OS, /L EST BLESSÉ... 
HEL, AL) BRAS, OÙ … 








54 si /2S 
p MM MENT 


MAIS PQ ËSr. 
ER 





/L.. /L AVAIT L'A/R 
SANS CONNAISSANCE! 
L'ALRAIS -JE TOUT DE 
MÊME BLESSÉ 2. EN 
TOUT CAS ,/LS L'EM- 
MÉNENT A'L'ETAGE 
ETAVECLA SERVIETTE ! 
… LAS /ST EN 
SCLECHTER ANFANG.! 
156668 





BIN... BIN, JE VISITE ! 
TU SAIS,LES MUSÉES, 
C'EST FAIT POUR ÊTRE 
VISITE, MAT .. HE, 
TU DEVRAIS SAVOIR 
ÇA,7O/ QUI, SI J'A/ BIEN 
COMPAIS, £S _LA 
CONSERVATAICE DE 
CES LIEUX 7 
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CABINET 2 
Dé -EAVATEUR 


QUE D'ÉXPLORATIONS, 
D ‘AVENTURES, DE 
VOYAGES LONT... 





dy Lu a 


En 


W'LvE vorrure DE TOuSIB !/\ 
LME d'anttét L'JE L'AI E 
BIEN BLESSÉ !.. ET SUFF1- 
GAMMENT SÉRIELISEMENT 
POUR QU'ILS APPELLENT 
C4 MÉDECIN { 
AÉHÉ.! 


BLESSE... Q. + 
EL, 
PAS MAL SAIGNÉ! AA. 
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TEMENT.. ELLE ME 
PRÉOCCLIPE / 


fon, WON !/ RESTEZ ASSIS /... NE VOLS 
| ZATIGUEZ PAS LEE... V.. VERSTEHMEN 
SLE MUCH 7! 


UT HEL, JUSTE PAR 
CURIOSITÉ, CELA 
VOUS ARRNVE SOL- 


VENT DE VOUS DISPUTEZ | 


VENTRE AMTIS TA COUP 


DARMES A FEU 7? 
À CE MATIN AVEC 


EN AMI 


wous / 
COMME VOLS Y 
ALLEZ, DOCTELR / 


AC] DAS 15 
DOC AICLTS 
SCULIMMES 
AN Lo. JE. 
J'EXPLIQUERAI 
ÇA ! JE VENAIS 


VOUS L'AVEZ DEVANT VOUS, 
LE CONSERVATELIR ‘ALORS, 
QU'YA-T-UL 7? 
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L. MOILIE PARDONNEZ-MO) AUSSI, MA CHÈRE | | MERCI, MAIS CE 
net CSC OT CHENDOLNE, HET AI UN AUTRE, | l'E SERA PAS 
VE NE PENSAIS PAS A' UNE ÎE LAS ÉCODER 
CEQUE MONSEUR 


AA ME RACONTER 
EN CNAGNE 








AH, BEN, CEST QUEMISTEMENT CELA FAIT PLUS DE DIX 
, NOUS AL/GSL, ON VOLLAIT Z| ANS QUEJE NE TA PAS 
lARTIR ...H/EL), £T_ CŒ QUE REVZ, 7O/, MON MENULEL 
MONSIEUR A A'TE RACON - COPAIN D'UNIF £ETL..ET 
TER de M SE ETES JL/ VOLIDRAIS QUE JE TE 
SANS DOUTE PAS... MMM: LA/SSE REARTIR AU 
+ AU GOUT DE TROIS 
SECONDES f 







1C) ,JE VENDRA) 
VOIONTIERS UN 
AUTRE JOUR, 

71 SAIS ! 


PAS QLESTIONZL...ET. SI 
hr TRE 





MAIS SL, Het ! 
ON T'AVA/IT 
BADIGEONNÉ AU 
BLEU DE MÉTHY- 
LÈNE DE LATÊTE 
AUX PIEDS! Huit! 
JU AVA/S L'AIR 
D'LN GRAND 
SCHTIROUMEE 
TU TE SOUMIENS ?) 


a 111774 


HIHI LEX.. EXCUSE -MOI {bibi 
ENTE VOYANT, JE ME SOLVMENS) 
DL) JOLIR DE BAPTÈME A" 
L'LINNERSITÉ phil 
4 \ 
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BON /AS6EZ RIGOLÉ .!. HE. ATTENDEZ… 
VOA! JE VOLS ÉCOUTE lOL/AVEZ- /L FAUDRAIT DABORD 
VOUS DE SI INTÉRESSANT A'ME QUE MADEMO/SELLE 

RACONTER, MONSIELR... Al 


ME RENDE MA 
È FAIT, MONSIEUR >. SERVIETTE .!. 
= ] 


HEL … 
SCANITS 
FRLDOLF 
SCT! 





MAIS C'EST VOUS| |..OFFICIER SOLS- "MA. 
CAEN ...EN OFFI- | |RINERL.. ALLEMAND... 
ClER DE MARINE Z 


PHOTO : ELLE VOUS 
EXPLIQUERA EN 
PARTIE 





== = 
MOL J'A/ VINGT ANS, JE VIENS … AEVANT ENCORE LE 
( DE SORTIR DE L'ÉCOLE NAVALE,.. GLOIRE, MALGRÉ LA 
= DÉBACLÉ QUI S'AMORCE: 
LA MARINE DE GUERRI 
ALLEMANDE EST RÉDUNTE 
A' PRESQUE LIEN !… 


ENCORE DLIJEMENT, 
L'ADVERSARE 


Les 
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ve ÊT C'EST POUR CETTE RAISON QUE, PAR ON | 

MATIN FROID DE DÉCEMBRE, LE ME ALTROUVE, 
SORTANT DU Dre STNAZA/RE, A' BORD 

DL Q-522 EN QUALITÉ D'OFICIER EN SECOND... 


re MISSION PLEINE DE DANGERS, CAR CES 
COMO/S SONT TOLLOURS ACCOMEAENÉS 
PAR UNE MEUTE DE DESTROYERS ÆEQLIPÉS 
DE SOMAL ET DONT LLS TERRUGLES GRENADES 
SOUS-MARINES PARDONNA/ENT RAREMENT J 


LES QUINZE 
DRENNERS JOURS DE 
OTRE “ CROISIÈRE ! 
COMME NOUS 
L'APPEL/ONS , NE 
SONT MARQUES 
LAR ALCLUN INC/DE 
SÉRIEUX + 


F7 D ss NŸ 
NO Le EN 


ET 





264 


NOTRE MISSION : ENVOYER 
PAR LE FOND LES CONOIS 
DE LIBERTY SAIESUAMÉ - 
RICANSE QUI RAVITA/LLENT 
L'ANGLLTERKRE.. 


/LYA AUSSI LES GROS 
GLNDERLAND 7H YDRA- 
WONS DE LA NA, 
BOLRRÉS D'ACEARÉIS 
DE DÉTECTION £T 
SPÉCIALISÉES DANS LA 
CLASSE AUX U-80O0T/ 


ASAR. 


£ 2 
NOUS LACHA SA BOMBE, MA/S TIRÉE 
AVEC TROP DE PRÉCIDITATION,, ELLE 
TOMBA LOIN À CSTÉ …, 


/ 
Don re 
Le Var 


D Dr Pin 





[VOTRE HISTOIRE EST 
PASSIONNANTE, MA... 
\ HEUrSCHMITT: 


de EL 


\XZA 





o… ET C'EST 

LA, AUMILIEL) Ua 
LES ÉLÉMENTS WA 
DÉCHAÎNÉS RS 
@QLE,TOUT A 
COUP... 


ÿ 


( LAN 
& Je LS = 2 


C'EST UNE IMAGE QUE JE CONSERVERA/ TOUJOURS 
DANS MA MÉMOIRE / POUR LA PREMÉRE FOIS , JE 
QL'ARTS DE MES CAMARAÆS) 


D'AULLELIRS,LE VISAGE DE LA ELERRE, DELA VAWE, DE. 
GAL EUÉRE NET PLIS QUES SON DE SOS 





MAIGRÉ LES VAGUES ET LA PLUIE 

GLAC/ALE, NOLS RESTAMES LONGTEMPS 
SUR LE KIOSQUE ? A' DR STE le 
BATE: 


AU QUI MOLRAI 





DEUX JOURS PLUS TARD, 
NE ses LE TRAGÉDIE EX 





WNOLS Ge MES 
T4 LRAPOÉS J. 


N AVION ANGLAIS EN MARBE 


EAOIESANT LES AMUAGES BA ET NAS 
TOMBA DES SLS COMME = FOUDRE! 


DE QUART QU S 
TROLMA/EN?, ÉUREN if 
TLÉS SUR LE COLP 


DR ER RE EN. 
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4 
NOLS ÊTIONS TOUS ATTELRRÉS EN TAN, 
QLE SECOND OFFICIER, LE COMMANDE - 
MENTME REVENAIT. MAIS SANS EXOÉ - 
RIENCE, QU ALLA/S-JE FAIRE 2CONTNLES 
AUAAIT ÊTE LINE FOLIE / 


4 EST ALORS QUE NOUS ARRIVA 


£ MESSAGE QEN ALLAIT 7OUT 


… ET /L LE, FUT {NOUS LLATRE JOLIS PLUS TARD ; NOUS 
LÜMES MEME LE 101518 | M GRE EN VÈE Di PONS DE RENDEZ 
VOLS. NANIS À N'Y AVAIT PERSONNE 


LE 3€ REICH ÉTAIT 
MOLRIANT..JE DEC/ILAI 
DE REGAGNER SAINT- 
NAZA/RE ‘NOUS NAV'1- 
GUIONS EN SEM/-/LOW 
GÉE …. MIEUX VALAIT 


. NOUS FIMES, DONC DEMI. 

TOUR, EN ESPERANT QUE» 

CETTE FOIS, LE C/EL SOIT 
AVEC NOUS ! 


LA MUIT SE PASSA SANS 
PR NOLV£ZAL . 
L'HORIZON ÉTAIT VIDE. 
DÉSESPÉRÉEMENT VIDE À. 
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ENS SNS ENT ERNST NN 
D PARENLLE … Re NNR N 
FSSS NN NN N 


ed 


…. LES HOMMES 
COHMENCNENT 
A' S'ÉNERVER: 
… LA HANTISE 
D'NEATTAQUE 
AÉRIENNE ÉTAT 
PERMANENTE 
£T LA BRUME 


J ‘ fu LA 
L..£T C'EST PRÉCISEMENT 
A'L'AUBE DU 3E JOUR, 
DAORSOQLE LE DRENAIS 
QUELQUE RÉPOS QUE. 
Fa 


QUI ÉTAIT TOM- 
BÉE DEPLIS LA 
VEILLE N'ARRAN - 

G£EAIT RIEN !.…. 


. ANG QUE LA 
NUIT SUIVANTE... 
LA RADIO ÉTAIT 
TO JOURS MLIETTE.. 


“ 
mn 
11 


HELIRELUSEMENT,LE CIEL 
S'ETAIT DÉGAGÉ … MA/S 
L'AWON ÉTAIT ENCORE 
TROP LOIN... 


... MAIS CETTE FOIS NOUS ÉTIONS 
BRÊTS A\ NOLS ENDRE.!... TOUT 
LE MONDE ÉTA/T A SON TE à 
COMBAT ET LE CANON ÉTAIT CHARGE) 


HEU, RARDONNEZ-MO., 
HEIN, MAIS... 


Où QU VAT, 
‘KARA" > 
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LES DÉTA/LS 


ANT] .… OU 
ENNEMI ? 


L'APPAREIL S'APPROCHAIT, 

S'APPROCHAIT.…. ON 

COMMENGA/T À‘. AAAIS 
OL !C ETAIT; 


C'EST BIEN CE QUE JE 
ENGAIS À SAPERLOTFE / 


NOM D'UNE PIPE ! SA 
COMPRIS ./ CEST JOSLLH 
LA, EN 


7 PAUVRE JOSEPH / 
C'EST Ve QU'ON LA 
TOUT A' FAIT OUBLIÉ 


NE FOUGE PAS, MON PAPINET . 
JE VAIS LEY DIRE QUE »…. 


SA PAS SIONNANTE 
AISTOIRE DE... 


L., A CAUSE DE CE MON- ! 
SEUR SCAMIT FL | 
d 2 


A. HE)... BEN, J'SUIS 
Eee DÉSO ÉE MSEUR, 
DA, AS JE... HO. 





269 


PEN Où !IOSEPH EST UN HOMME 
PRÉCIEUX …. LL ME PERMET DE 
POURSLIVRE MES TRAVAUX EN 
PA/X, EN S'OCCLUPANT DE L'INTEN- 
DANCE, DU MÉNAGE, ETC, DE PLUS, 
IL CLUSINE TRÈS BIEN ET C'EST, 

UN EXCELLENT CHAEFEUR L.. 

cs 


UNHOMME A' TOUT 
ARE, QUO! ! SACRÉ 
VENA&D / TU SAIS 
QUE TU DEVIENS EN 
ACTE INTÉRESSANT, 






















HAHALA L HE, 1 MA ZA ÉQUIPE EN VERSION ÉFFECTIVEMENT, APRÈS UNTOUR lea 
OLLOU ,..41A41A : HYDRAWON IC'ÉTAIT DONC SANS D'OBSERVAT/ON, TANTE JU'XEIT 
EU ve OÙ EN ATEN M CN AMERRISSACE MPECCABLE.. 


ÉTAIS JE 2. A4 / 
L'AVION, Où !. 

L ÉTAIT A' PRÉ- 
SENT AU-DESSUS 
DE NOUS LC'ÉTAIT, 
UN DES NÔTRES ! 
UN EON VEUX, 
JINKERS 52 . 


{ 













CEPENDANT... BON LATTENTION A'NE PLUS Suu/.TOUT DE MÊME, /L 
VOLA QUI EST. FAIT ! JOSEPH VA TÉLESCOPER QUELQU'UN VAT UN STE CL- 


GE PROMENER UN PEU DANS) AU DÉTOUR D'UN COL- 
NOUS LOIR 





K NOMFAMILIER DONNÉE PAR LES AVIATEURS ALLEMANDS AU JUNKERS 52 
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SAPRI/ST./MA/S 

CESTLE BON - 2 

HOMME QUE QUE FAIRE À 

J'AI RENVERSÉ | War ou... 

TOUT ARE À LE ape CU. 

LL MWOLIA/S L'EST 
D CNE /DÉE/ 








DEURELSEMENT: CE nn RE 
TN LS LA MER Érar | | RES MAO LA PORTE DE 
ASSEZ CUME MOELRS| | CLARSEMENT SUR SON TRIBORD, ÉTAIT. 
AU RALENTY LE JINKERS OUVERTE 

SE RAPPROCHA DE 

UNE. 












UN HOMME Ÿ APPART. ET TT TE) ARS 
LNOLS FIT DE GRANDS BE TENAIT LA LANG T OS. UN DES PLOTES Pr —— 
SIGNES DE LA MAIN !… BRE DE LA CALINGUE, NÉ; F3 RSS pr ——— + 
J'AIUSTAI MES JUMELLES PAS UN SMPLE AVATEUR...) LT Saez = == 
£T RESTA/ BOSS VA RCE = } PR! e 

BEÉE DE. + F7 F4 





\\l 


ll 
NAN 


ll 
\l 


HE 


… € ÉTAIT UN 
OFFICIER 


SUPÉRIEUR. N 
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L'HOMME QUE J'ANVAIS A\ 
PRÉSENT DEAN Au. MOI 
ÉTAIT BIEN FF RU 

GÉNEZAL 


J'ALLAIS ENEIN 
SAVO/R Œ QU'ON 
NOUS , VOLLAIT 
VE N'ETAIS PAS Al 
BOUT DEMES SUR- 
PRISES! 



















LR … C'ÉTAIT LE 
2 FA N GENEFALOBELST, 
Es e LERAALD ELMER ‘ CE 
. N'ÉTA/T PAS UN PER- 
SONNAGE TIRÉS SYNMPA- 
THIQUE L.. DUR, AUTO - 
Re À RITAI/RE ZA VOIX 
= = = PL 
… LT L'EMBARCATI/ON ESSAI « 
SE DIRIGEA PAPIDE- 
MENTVERS NOLIS,.. 


ART NS 










…. 11 M'ENTIAINA 
IMMÉDIATEMENT Li) 






ZE HERR GENERAL AVAIT 
7OLT VLL'MENE LE LAV1- 
ALÉRRE %/ 42, 
ce QUANT AU CONTEMIK 
DES CAISSES :/$ 

YSTÈLA 


ALLÔ SOPHIE 
/.… Ab, TU TÉLÉ - 


> 4 
O4, EN HOMME MR! 
L.. EU, ATTENDS . C'EST, 
ÇA, PASSE- MO! HENE! : 
LOL, A'TOLTDE SUITE! 


ALlô, Où P. A4, 
CEST 7O/, SOPHIE 
… OA, Ott... QUor.7 
au! PARIER Pius 845 À 
ee POLRQ Oéll, 0 ET 2, 


Dé Off {see ATTENDS, JE 
VAIS LEUR DURE 
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PPACGA ! ES STIMMT 
LTNAS MOT Z., 








DEPRERRE 
ÊGARE ?. NOLS ALLONS 
AIDER MONSIELR... 


‘ 


© 


A2] 


TOUT CEC/, CEST A" CAUSE 

DE TO/, MA/S TU PA/ERAS 

CHER CES HUIMIL/ATIONS, 
RUDOLE / 


ZM TELFEL FE JE 
N'ENTENDS PLUS LIEN L/ 
WAS /ST DENN GESCHEHEN 





a 
BONJOUR, MONSIEUR !. 






GECTION CONTEMPORAINE... | 
VOLS Y TLROUVEREZ, JEL'ES- WSITE, y 
PÈRE, LE Quo! 45$ovIe [=> MONSIEUR : 
LOrR PASSION... ae LAX 
ÊÈME PORTES // ÎÊÈ 
a Ee _ " .. ÊT TOUJOURS 
A' VOTRE SERVICE, 


A SUR / 


[GA ,C EST ENCORE 


EN 44 
QUI À TIRIPOTÉ LE 
GONE MALAIS / 
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OUEN PARTANT, SOPHIE L'A REN.| | BEN..GRAND,.. ASSEZ 
VERSÉ DANS LE COULOIR. MAIS EN | lOSSELX. PAS TOUTJEL - 
REVENANT IC, ELLE L'A SIRPLIS | NE,NOW PLUS... Ab IETU. 
ÉCOUTANT 4'LA PORTE !... 7 F 
ALORS ,yJ'A/ TÉLÉPHONÉ A 
HENRI! POLR QUIL. 














LDONNERNWETTER 
A) HANS IL EST 


HE. SOULC EST... _ Nu.’ AC! MAIS v0 HEU ; 


DÉTAIL ON fa C'EST CE QUE 


4 J'ALLA/S VOLS EX- 
KA T7 É PLIQUER Lllen th. 
OS] SAËTT ge D'ÜN.-DUN 


A: 
S- 4 TRESOR.; 
LA EU + 
FAN 
| 


LP THONSIELR SAMI 
LVOTRE HISTOIRE EST 
PASSIONNANTE …. MAIS 

J'AIMEÉLAIS QUE VOIS 

4 rs AU PLUS 

\ POLLDIO) MAIS 

ETES (CIL. £T 

BLESSÉ 17 


BA NE VOUS EN 


MAIS. EU, VOTRE | | PRÉOCCLUPEZ FAS 
TE Sn | | POLR L'INSTANT. 
… UM, ASSOCIÉS LA | | C'cer mor Qu'il 
QU RODE DANS LE GUETTE !.. HU, 
V7 ATJENDEZ / OÙ 
EN ÉTAIS-JE 2. 


HSE RES ENST e 
C'ÉTAIT VRAIMENT TRÈS JUSTE ET 
LES TUBES DE DROITE ETAIENT 
DEVENLS INACCESSIBLES {99 
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EN CE Qu CONMCLRNA/T LE BUT DE LE HEURE PLUS 7ARD, L£ L£PARTI 
NORE MISSION, J'AI EU DIRNTA CEÈTE ELRONS SEUS À NAME. SEULS PACE 
EXPLICATION TRÈS VASLIE : METTRE AÔTRE NMOUNEAU DESTIN... 
EN LEL) SÛR LIN TRÉSOR DE EL 
QU PEIMETTIZA, A' PARTIR DE L'AME: 

LIQUE LA SD, DE RECONSTRUIRE 
SF LE SE REICH ! 


JOURS SUMANTS SETAGSÉGENT ENS 
rére | ÉVIDEMMENT, NOËS NAT 
DURS LA BERORS CÉSIONES DE 
COMO/S... 


LE ÉNPRCENEUT, SE FIT COMME 
PRE RON LE 2 RTS 


.Æ7T £ENFIN, A'L'AUBE 
Du 32€ VOLR NOUS AR 
CÛMES DES ÉISEA 
PE À S/ÇNES ne 
7ERRE _P4 LOC 
ETC EST LA QUÉ,7OUT 
4 COUP... 


A4 ? ALT LA, JE COIS QUE JE SA/S {LA 
MER EST DEVENCE SB/TEMENTI/AUNE 
.. JAUNE SABLE /CE SONT LES EAUX DOUCES 
DE L'AMAZONE CU SE DÉVERSENT 
DANS L'ATLANTIQUE A PLUS DE 50 K/LO- 
ÉATRES DE LA CÔTE / 


|WOUS RESTAMES MLETS DE | 

STUPEUR ! LA MER VENAIT | 
N'Otnw su CUP LE, 

REWEER LE COULEUR 
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Ab 1. C'ÉTAIT EN SPECTACLE 2 > ' 
ÉCN POSE, LELAS TON EO | RE eu 
SUR LE TON", NIRELE| N ZZEGrE ÊT NOUS FRANCUME, 


NOUS RAMENA 
NSANANÈMENT A LA RÉALITÉ  ALALKRMIT | Sos Pole Qu 
PLONGÉE ACCÉLÉ-| |MAGNE,/! AIRE, SANS DIFFK 
COMBRÉ PAR DE 


TRES DE LARGE 
LE CELLY-CI NOUS FAC/LITERENT LES 
CHOSES... ET LES BATEAUX N'ÉTAIENT 
GUÈRE NOMBIRELIX 1 


ne US Pan = ME, - ZE LENDEMAN, JE 
ES a : FUS RÉVE/LLÉ PAR LA 
SE PLUIE !... LINE PLUIE 

CHAUDE, TORRENTIELLE, 
QUI RÉDLISAIT NOTRE 
WS/BILITÉ A' QUELQUES 
MÊTRES ... NOUS 
ARRIVIONS EN PLEINE, 
SAISON DES PLUIES, 


LES JOURS SUIVANTE, LA, PLUIE cu MOL, JE PASSAIS MON 
7 EMPSG À COMPLÉTER 
E NOUS QUITTA PLUS MAIS VER PÉSCUENRE 


LE POINT QLAND 
MÉTÉO LE PERMETTA/T. 


FORM 
GIGANTESQUE BAIN DE VAPEUR... 


c. NOUS AEOIER" _ } 
LE CHEMIN À SUIVRE : 
Le 7 
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OLAIS.!.. DU MÊME GENRE QLE 
CELX QU) UT ARRIVE DAVOIR 
EN CLASSE DE MATH WP 
AVEC M'<PTHAGRKE Ÿ 


HEUHÈHÉ EXCUSEZ> 
MO, Le ER eh 
PART] COM p 
SANS RÉFLECURL.\ 
EN... LIN REFLEXE, N 
@L/O! l'éteit ! . 


mis PS DE, DIN A RE. A” “UM 
Ep DU FLEULVE ET QUE NOUS 
REMONTIONS IN PÆTIT AFFLUENT.. 


HE, OUI... OÙ... LE..JE VOUS 

PRIE DE ME RARDONNELR! JE... 

J'ACCÉLERE, J'ACCÉLERE! 
LA) FLIR ETA'MESURE... 


77] CITE] 


N QUE, NOUS REMONTIONS LE FLELLE, GS SIL 
NM£ETA/ENT D'ABORD TRES LIMONEUSES, DEVENAIENT DE , 
Ÿ S LN PLUS CLAIRES … MAIS AUSS MOINS PIROFONDES . 4 











ÆEXCLUSEZ-LA, MONSIELIR 
SCMITT.! CONTINLEZ, 
VE VOLS EN 
PRIE... 


LM UM! PASSONS:, 
PASSONS !.. 


AMEL), OÙ +. OU ! HEM ! 
BON, JE .VJE CONTINLE.. 
EL, VOILA\/.. CELA FAISAIT 
LDÉJA' TROIS JOURS QUE 
NOUS AVIONS QUITTÉ 

LE LIT PRINCIPAL. 







MONSIEUR SCOAMITT ! 
MONSIEUR SCHAMITT ! 
VOLS DÉRAPEZ À‘ 
NOUVEAL, ! JE 
VOLS RAPDELLE : 


AU PLUS 
VTESVP ! 






À AU COURS DU 5E JOUR, NOUS 
VÊMES NOTRE PREMIER VILLAGE 


4% nr S / 
CNE 
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… LES LÉGENDES QU 

COLRAENT ALORS SUR 
LES JIVAROS ET AUTRES 
COLFEURS DE TËTES.,. 


(GA 
…. JE DEVINAL QUE 
NOUS ÉTIONS 


NOLS LA , 
S'NOTRE COQUE D'AC/ER 
NOUS Neue DONNAIT LIN 


KW, ox. | a Des TA RENNES ste, 27/55 | NU | 


Ml AS, DÉS L'AUBE ,LES HOMMES APRES PRESQUE TROIS | #8 
EL, AVAIENT HATE DE SE DÉCGOURDI LES LAN. 
bé: ER GÉ ABATTL/ NOLS FIT ÊNE EXCELLENTE 
Et PASSERELLE ( 
3 ETF _ . 
g ASS 4 < 3 PE sg] : 


| 





2 E. EE ZW 2 re D 
SOUS LES ORDRES DU CHEF - CANICIEN, NOUS MONTAMES V8 
PADIDEMES ÊN RRSET, ANCASE ACSEMÉLACE DE 

BRANCHES PLANTÉES DANS LE SOL ET RECOLNERTES PAR LAŸe 

1 GRANDE BÂCHE QU! PA/GAIT PARTIE DE NOTRE ÉQUPEMENT. PA 
, = T7 


VE VA 177 
EE 
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MA DÉCISION FUIT VITE 
PRISE / A\ PART L'HOMME 
LE QUART SUR LE PONT, 

LE £A TEAL) ÉTAIT DÉSERT... 


fl 


NE DORMAIS PAS. NONA 


Bee DES BRUSSEMENTS , 
FEULE - MEN 


VS ET AUTRES 
RÈT PROCHE... 


MAIS A' CAUSE DES CAISSES, 
C7 A NA- 
LAS PLUS L Re AR 


LA NAV/GATION,, Re 
A'MNTRIELER 5: SÉREUSEM 


JE DESCENDIS RADIDEMEN 
Es LE ROSTE CENT 
5 CLIM 7 7 M7 





.… / ARRIVA / A' LA 
CHAMBRE DES TOR- 
MA P/LLES LES CAISSES 
ÉTA/ENT LA, DEVANT 
LES TUBES TRIBORO. 


JE DEVAIS 
POUVOIR 


ALTER QUEL: 
QUES CLOUS! 





AIMAILL I HWAS 1 5T 
LE PAS 7/ 






LA CAISSE ÊTAIT REMPLIE 
DE PAILLE DE PAPIER. 
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DE MACMNE NEER 
A ar ren. AVEC À M 2 ; 
s ; NALE J, JENEMY 
D'WEIMES PRÉCAU. onndiécare PAS 
FORT EN OBJETS 
D'ART MA/S CECI ME 
SEMSLAIT BIEN ÊTRE 
UNE FIGURINE ÉCYP. 
TIENNE .… LINE 
ANTIQUITE { 


7ONS_J ÉCARTA/ LA 


TROP CLIRIEUX, 
COMMANDANT ! 


TRIGLIE , L 
TA/S A REPLONGER 
LE BRAS DANS 

C/SSE LORSQLIE.. 


.… MUSÉES, D'EUROPE DU TEMPS GÉNÉRAL ! VOYONS! 
OÙ NOUS ÉTIONS VAINQUEURS ! VOLS SAVEZ TRÈS 
CES QUELQUES CAISSES CONTIEN - B/EN QUE LE REICH 
NENT UNE FORTUNE /INEST/MABLE ! SERA DÉJA MORT 
; AVANT D'AVO/R COM- 
MENCE A VENDRE 
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WAP ous. 
VO4/S VOLS AA%O - 
PRIERIEZ JOLTES 


765, 76S/SOrONS 
RÉALISTES, COMMAN 
LANT ./. TENEZ, JE 
FAIS MIEUX ! JE 
PARTAGE AVEC 





= / 

BIEN Sue ET MON ÉQUI-\ |... SE penceA vers moi,in icrus a) | MAIS ‘ MAIS VOUS 
Per 2 es PRES ET LÉVRES.. VOYONS COMMÉANDANT.. ON ÊTES UNE 7 
NE VOLIDIA PAS LINE PART SOUS -MARIN SV. FOUR, LE 7OL- F 


PILLES, À D'OEUS.. CA. CA 


2 LU $ 
DE C£ GÂTEAL//: RE EXPLOSION ?! 


CE GÉNÉRAL. 

A L'AIR AUSSI 
INFAMEQLE CET Q 
INEAME PTIKO- 
CHONOFE.! à 
































BIEN SÛR) 1L FAUDRAIT S'ARRAN - 
GER POLRQUE L'ÉQUIPAGE Y SO! 
A COMBLET <. HET vois 


LYA DÉJÀ UN PETIT 
MOMENT QUE JE T'É- 
LUN SOLDAT QUE DE| | COLUITE … JE DEVRAIS 

, 7E TER COMME 
! UN CHIEN ! 





mot P/O0OÛH, COM. 
MANDANT L. LE, 
BE REICH A DÉJÀ 
PERDL LES TROIS 


PAS D'ACCORD, 
COMMAND.? 
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JEVIENS TOUTAN HE MEL. RESTONS OÙ VIZIS-TOLTUME 
COUP DE PERDRE \ CAMES fVous..vois N | LES. QU'EST- 
BEAUOUE DEMES PENSEZ BIENQUE ES ON mn EN 
LUSONET LEA JDIT A. HE, E 
PARTOUT. 


SEE VE OS 
NE EE = 
DE 


GALJENEN 
DOUTE PAS UN, 
SEUL INSTANT... 


2 KIOSQUE L. 
ALLONS -Y/ 
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JE VOUS AVAIS PRÉVEND, 
COMMANDANT | LA PRO - 


ET LE HERE GÉNÉRAL 





RITÉ DE LA FORET AMA- 
ZOMENNE:LES HOMMES, 
REMIS DE LEUR STUPEUR, 
BATTILENT LES FOURRÉS 
PROCHES... MAIS 






DISPARLIT DANS L'OFSC.. 






RATERA/ PAS 





PAR PRUDENCE, JE F1S 
TOUT DE MÊME DOUBLER 
LA GARDE. BIEN QUE JE 
NE VOAIS PAS CE QU'EN 
HOMME SEUL POLNAIT 
FAIRE... D'AILLEURS, LA 
NUIT SE PASSA CALME- 

MENT... ANS QUE LA 
SUIVANTE... 























































… REINAARD M 'ENTIAINA UN 
PEU 4' L'ECART DL) CARBET, 
.. OA, VOLS VOLS SOUNENEZ : 
VITE, COMMAN-| | LABE&I OÙ LS AVAIENT PAS - 


ANT VENEZ SÉ LE RESTE DE LA MIT... 
£T LA, SUR LE SA … 
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D/SPARL DISRARU \h 
SANS LA/ISSER DE 
TRACE L. MA/S, 
VOrEz €C£C// 


JT 'EUS BEAUCOUP DE 
DIFFICLLTÉS À CALME 
MES HOMMES … ON 
ORGAN/SA UNE BAT- 
TLE... MAIS QU NE 
DONNA RIEN / 


Le ÉVIDEMMENT ! : 
PERSONNE PARMI EE 
WOUS N'ÉTAIT 
CAPABLE LE _f 


7O4T MARCAA BIEN LES TROIS PRE- 
MERS JARS... J'EN PROFITA/ POLIR 
RECENSER LE CONTENL DES CAISSES 
on JE FIS MÊME QUELQUES PHOTOS 
… AVEC LES MOTENS BORD... 


C'ÉTAIT NE 
FLÉCHETTE, 
FICHÉE DANS LE 
TRONC DE L’AR- 
BRE !.. VOLS 
SAVEZ,CES PETI- 
TES FLECHETTES 
QU'EMPLONAIENT 
LES. LES CQU- 
PEURS DE TÊTE | 
.… LES JIVAROS, 
@LO! !/ 
DE : 


LARGES... ET. PLUS, 
HÔOSPITALIÈRES . 


QUELQUE CHOSE REMON - 
TE L£ FLEUVE COMMANCANT ! 
UN PETIT BÂTIMENT À 
MOTELIR .…. GENRE CABOTEUR, 
A'MON AVG... MOTEUR 
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Re, 2, ie, on © 
JE GAGMA RAPIOEMENT | | 44È, LarL FuORS? | ZFECTIVEMENT, Tour À 
LERIOSQUE .CETAIT OL £ST-/L La _ ” COLE LL APE ART BUDETEUR 
OBABLE DE VO/S ENCORE W, DEN COUDE DL FLEL) 
PR ASSES 7, & EF AA PE, 
SUR L RTE “ 


/L EST TOUT PRÈS, 
COMMANDANT {VOLS 


DEVRIEZ LE VOIR ‘ 


C'EST BIEN CE 
QUE JE PENSAIS / 
. UN PETIT CABOTEUR 


D. D W.WAS 
157.7 


LEUR POSTE 
SCHNELLISCN,. #5 
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TROP A' GAUCHE! 








. Se _———— | 

DÉJA, LES HOMME. : 

LEP LEL STE X ; Va 

28 M HAT .. } : QUE SIMULTANÉMENT. 
FUOTrSS 


SECONDES D'AVANCE 
POUR NOS AOVER- 
SAIRES.., !/ 





LE PROJECTILE FROLA LE KIOSQUE |” SE Mae 
71 LA LE KK E |‘ 2 LE PREMIER COUP 
M£TWNOUS, -TOUCHA À' LA POLPE … = YA LE PONT NFÉ- 
= ë F2. _ RIEUR, RÉDUISANT. 
D — D s CIRE CANON AL] SILENCE ;-- 


« AU 11 
v. LE TROISIÈME ET DERNIER FRAPPA 
1 JUSTE À' LA LIGNE DE FLOTTAI. 


L£ PETIT BATEAU DONNA AUSSITÔT DE = 
LA GÎTE... IL S'ENFONÇA RAPIDEMENT 
SURVNANTS SALUTÉRENTA" L'EAU... 
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PE ENS SE ENT sise, 






WE GENERALOBERST ERHARD ELMER 

ÉTAIT PARMI EUX PMISTÈRE MAIS 

CC FUTLA DERNIÈRE FOIS QUE J'EN- 

TEND/S PARLER DE li, / /'AVAIS 

NU D'AUTRES CHATS A FOETTER 
__ POUR L'INSTANT! 











HEUREUSEMENT POUR EUX, | 
LE RIVAGE ÉTAIT PROCHE ET 


WelcueEzo 






£ SR AVEC LE RECLL , JE COMPRIS QUE 
a QUE En = Av C'ÉTAIT LE GOUVELRNAIL QUILSAENT 
# SE SE +4 IN | NS WSÉ AFIN DE NOLS IMMOBILISER : 
QE 7 eco SAS 4 …ÊTCE DIABLE DE GÉNÉRAL AVAIT 
no ie CUT. À EN PARTIE GAGNÉ ! LE RETOUR VERS 
LEE Es L'EUROPE ÉTAIT B£L ET BIEN 
z = COMPROMIS : 


LIEN SUR, ÆRIEI 


RIEN 
L'ESSENTIEL N'AVAIT 
ÊTÉ TOLICHÉ , MAIS 
IMPOSSIBLE D'AE- 
FRONTER LA HAUTE 

2 AR AVEC CETTE 


EX=1] 
T AU MILIEU vus .… MAIS, MALGLE LE TKAVA/L 
INCESSANT LES POM/ 
ÉAEN NB. ; LEALENAIEAT PET 
NOLISREPRIMES …. 72 | DES MACANES.. 


KT 


ne 


PR EE DT PR gp 


wat 
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DE PLUS EN PLUS 
D'EA, ÊRE … 


A TL FALLAIT PRENDRE 

à SWPSUNE DÉCISION TANT 
QU'IL NOUS RESTAIT 

\ TN PEU D'ÉNERGIE, Le 


HEUREUSEMENT NOUS ÉTIONS 
SUR UNE ZONE DE HAUTS 
FONDS... £T L'EAU ÊTAIT 


KARL POUELLE 
PROFONDEUR? 


LC 
7°. RASGSEMBLEMENT 
PTE res 
Æ£. 2, TANCAIES .-- 


SO/ENEUSEMENT 
COUVERCLE DÜ “TURM"X 
CELUI DU KIOSQUE 
TAIT TEMRS | LE SOUS. 
ARIN COMMENSAÎT À 
S'ENFONCER ……. 


35 


X £TROIT LOCAL SE TROUVANT DANS LE IOSQUE, AU-DESSUS DL “ZENTRALE 
C'EST LE POSTE DE COMBAT DU COMMANDANT, LORS DES PLONGÉES 
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ATTENDANT. IL FALLAIT SE 
; SALRLN ÉACEORA 
PEN DROLE PORS AI 

LÉ POINT ET NOTER SO/SNE. 
SEMENT LA POSITION 


AVOR BIEN / 
BESON . 


J'AVAIS IMAGINE ® 
CONSTRANMRIONS DEUX OL) TROIS RL SEE PERS NAT 
F 7 


RADEAUX ET QUE NOUS DES-, 
CENDRIONS LE FLEIVE JUSQU'A 
RENCONTRER LA CIVIL/SATION 
MAIS MON SECOND N'ÉTAIT 
PAS D'ACCORD.… LL ME 


FNALEMENT, NOUS AVONS CORÉ 

4 POIRE EN DEUX MOI,LE DESCEN 
DRAIS LE FLEUVE EN RADEAU 
AVEC UNE VINGTAINE D'HOMMES \\ 





290 


.…. C'ÉTAIENT TOUS DES COPAINS, 
.… DES BONS CORMUNS ….l M'AR- 

RIVE SOUVENT D'$ PENSERET 

DE ME DEMANDER CE QU'ILS 
SONT DEVENUS 


D PEUT-ÊTRE QU'US 
N'ONT RAS PL VOUS JOINDRE) 
MSIE SHMITT LL N'Y 
A PAS DE TÉLÉPHONE A 
7ZOUS LES CONS DE RLIE, 











a 2/1 
a EL EV/ 





BIEN CONNA/ 


ÉCOUTEZ, MONSIEUR 
ECHMITT À SUNY 
AVAIT PAS DE RAPIDES 
A' L'ALLER, L NE POI. 
LAIT Ÿ EN AVOIR A 


SAVEZ LE TEMPS 
PASSE... 





WE ÉVIDEMMENT 
NOTRE ROUTE A 
L'ALLER ! ROUTE QU 
GENERAL ELMER SEMBLAT 
, PUISQUE 

NOLS AVONS EVITÉ RAPIDES 
£T CHUTES QI SONT TOI 
». DE MÊME FRÉQUENTS 
SUR L'AMAZONE ./ 


… OU, PEUT. ÊTRE... NOUS, EN TOUT 


| CAS, A' PART LA PLUIE QU ÉTAIT 


REVENLE, NOUS AVONS FAITEN 
VOYAGE" SANS INCIDENT NTOIRE ! 


LI 


rap = 


Ai 
HA 
UE 


TL dé 






.… ÊN FAIT, LES CHOSES NE 


HEL, OÙ... OU, BIEN 
/ SE SONT DE NOUVEAU PAS 













ÆE LE SÛR , MADEMOÏSELLE : 
EL, RASSUREZ-VOUG| | PASSÉES COMME JE L'A- 
WOLS ARRIVONS A LA | |VA/S MAGINÉ .. CAR, 
FIN DE MON RÉCIT! @LAND APRÈS PLIS DE TROIS 





SEMANES DE NAVIGATION 
ÉPLISÉS, MRSUTES, MAIS 
VIANTS... 












































….. 'AVAIS RE QUE NOUS POUR) 
RESTER DANS CE PAYS, V REFAIRE 
WOTRE VIE... SANS OÙ- NP BLIER 
MON’ 4. Qu DR qu 4277 


FRS 
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ra 
ns nie ons nn ON NOUS RAPATR/A DONC... 
NE L'ENTENOIT PAS DE CETTE UN PEU CONTRE LE GRÉ DE 
OREILLE, CAR, PENDANT NOTRE ; CERTAINS D'ENTRE NOUS, 
ODYSSÉE AMAZONIENNE,, LE à £ DONT MOI, VOUS PENSEZ | 
REICH NAZ! S'ÉTAIT £FFONDR , j 

£T LA GLIERRE ÉTAIT TERMI. 

NÉE, EN TOLITCAS POUR CE 

QUI CONCERNAIT L'ALLEMA.|\ Dp \ 

ONE... ET NOUS N'ÉTIONS. | PME : 

PLUS CONSIDÉRÉS COMME : LR D CAN 

DES "RÉFUGIÉS"./ ME A 
Mae y TA P. 1 ( y 


Ve 
YA ] 
ne J 


… /L FALLAIT TRAVAILLER 
JE M'ENGAGEA/ DANS LA 
MARNE MARCHANDE 
RENA/SSANTE... C'ÉTAIT 
LA SELILE CHOSE QUE 
VE SAVA/S FAIRE : 
NAVGLER 


C'ÉTAIT HANS,MON AN - 
CLEN OFFICIER MÉCA - 
MICIEN … LL ÉTAIT AVEC 
MO! SUR LE RADEAU … 
LL TRAVA/LLAIT MAINTE - 
NANT DANS NE COMPA - 
GMNME D'IMPORT- EXPORT 
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BIEN SÛR, MON VIEUX . , 
74 OùB1 ES QUE TUES LE er AUCUNE IMPORTANCE # 
SEUL À SAVOIR OÙ A4 JE VAIS BIENTÉT ÊTRE 

6 MATÉ EN AMÉRIQLE OL 


ÊTÉ SABORDÉ LE 
SUD .!... J'AURAI BESON 


4-B8O0OT!C'ÆSTTO! 7 hé O1, LANG ! 
PÉÉSE (ARR ae DATE DT 
W. » 
TOUT EST CON- | Y Faeyr DES SOUS. 1. 
ET JEN A! PAS EN 
RONDHANS !RIENL 


HÉLAS/ LA SOCIÊTÉ MONSIEUR L.. HE Os OU! EH BIEN LE TEMPS 
POLR LAQUELLE TRAVA/LLAIT PAT) à S'YLVOUS Vin) pr es Fu 
Se PE à ÊGRE DÉS COLE ENTIÈRES À 

AS Lt) L'AUTOR/SATION CALX ET VOTRE IMAGINER DES GSOLUTIONS … 
D'OLNRIER UN COMPTOIR SUSDENSE DE ZOLITES PLUS FOLLES LES 

\ 4 4 

LA'-BAS ! C'ÉTAIT... FELMLLETON ! Fe 

C'ÉTAIT TROP BEAU / ÉD ANE 

é FAIT MILLE DIABLES! 








v UNES QUE LES AUTRES POUR ALORS, /L YA QUELQUES 
APRES VLE TRÉSOR® JOURS ,J'At PRIS NE 
% DÉCISION, APRÈS AVOIR 

BEN RÉÉLÉCHS 22 VOULA\: 
CETRÉSOR QUI DORMAIT 
LA-GAS, DANS LES SOUTES 
DU SOUS-MARIN , NOUS N'1. 
RIONS JAMAIS LE REPE - 
CHER .'NOLS ÊTIONSTEQD 
VIEUX MAINTENANT. / 


NOUS NE POUVONS PLUS GARDER CE 
NOUS !.…. ET EL OEQUER DE 
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/L PRIT TRES 
MAL LA CHOSE... \° 
JE LA/SSA/ PASSER  Ÿ 
QUELQUES JOURS ; 
PENSANT QU'IL 
RÉFLÉCHUIRAITZ 





QU RESTAIENT... ons - ibid 





ET UN MATIN, JE PRIS 
CONTENANT LE LIVRE RD RUDOLF ? 
PHOTOS ET QUELQUES DOC. 

cn e h  | 
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… J'AVAIS SENTICOMME 
NE BRÜLURE Al) 
BRAS !… MAIS SLR LE 

MOMENT r JE +. JE N'A- 
VA/S PAS RÉAL/SÉ QUE 
J'AVAIS ÊTÉ TOLICHÉ !.… 
PAS TROP SÉLRIEUSE - 
MENT: HEUREUSEMENT! 


… LE REVOLVER S'ÉTAIT IL 
ENRAYÉ PN'AVAIT-/L PLUS 
DE CARTOUCHES P... PEUT- 
ÊTRE HANS AVA/T-/L RÉALI- 
SÉ SA FOLIE ?... TOUJOURS 
ES7-/L QUE J'ARRIVAI DANS 
LA RALE SANS Pt DE 
PROBL . 


L£A 


LA SUITE» VOUS LA 
CONNAISSEZ … J'A/ 
CONSERVE AISQU'AU E 
BOUT NE POIGNÉE f y 
DE SECONDES ( 


DOMNERWETTER / J'AURAIS\ 


JURÉ QUE JE L'AVAIS TOU- 
CHÉ !... MAIS, CETTE FOIS : 
QUIL MONTRE LE BOUT DE 


| SON NEZ ET I... A4 !LE 


VO/LA"/ 


PES 


Fi 








ET DEUX MINUTES PLUS TARD ALORS 

DANS LIN CRISSEMENT DE PNEUS, 

| ZE Di RLRA/S EN TROMBE : JE VIS ’ 
|ZANS DÉBOUCHER SUR LE TROTTOIR : 


EN | "1 
|l 


.… MAIS... DITES -MOI, MONSIEUR 
ASE HANS DONT VOLS 
; CA 


QU'IL FATF 
SA VE P/ 


| WOTRE v'£ ! 


295 





MAIS NON! S1 C'ÉTAIT 

LU SÉL/EUX, LE MÉDECNNE D 
SERAIT PAS REPARTI... ET = 

LV ALOAIT EL NE 
























MAIS... MAIS, MON - 
SLEUR SCHMITT 2 JE 
…. JENE COMPRENDS 
TOLJOURS PAS ?!.. 






QLE VOUS ÊTES 
VENU VO/R 7! 












EL ZEN? PTT … MAIS 
ZLLES PROIENNENT DE 
CE MUSÉE -C/ 





ACIER 
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AOK,NON, RASSURE-TOI … 
CNE SONT PAS LES POM- 
PIERS MAIS UNE AMBLLANCE!) 
SANS DOUTE QUELQUN Qui 


AURA FAIT UNE MALNA/SE 
CAS, doc 





MWOLAIS - MAIS +, 
QL'ATTENDEZ-VOUS DE 
MO/ EXACTEMENT, ZX 













ŒÆŒQUEJE ZMA/S.. MAIS 
QUE VOUS OREANISIEZ 
UN. UNE EXPÉDITION... 
Hdi. QUELQUE CHOSE, 
QUO, POLR ... POUR 

ALLER RÉCUPÉRER à 


ÆNNy te 


S 
LA 


C'EST TO/-MÊME QU! ME 
LAS DIT, NON PJ "TU ÉTAIS 
DEVENLE LIN FONCTONNAIRE ! 











.. TIENS 2? JOSEPH EST 
PARTI /P NOUS RENTRE- 
RONS DONC EN TAX/... 


















DIMAIS VOUS 
SF OELIREZS 
ENFIN LVOLS N°'Y PENSEZ 
LAS, MONSIEUR SCHMITT LT 
JA JA] MON TIAVAIL 
Æ) L. ET PLUIE, VAS. À 








VOUS VOTEZ P /1 Y AVAIT DES ÉTIQUETIES 
SUR CHAQUE OBJET, INDIQUANT SA PRO - 
VENANCE … 
TOUS D'IC!!.. Abl, REGARDEZCELLE -C/ 
ÆST TRÈS LISIBLE 1... 


PAS LIN PAYS FOLR 
FONCTIONNAIRE .” 


[LS VENA/ENT PRESQUE 


.… GAVEZ … HEU) L'AMAZONE) 
MÊME AUJOURD "Hi CE 
N’EST PAS... 


-. OÙN ; L'AMA - 
ZONE, CZ N’EST 








KARA , TLJAS RAISON! 
‘EST... C'EST NE 
AS/ON ENQLE 
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SOU BIEN se 2 JRETL, " MOI mars Het, Ets /° 
IC F ’ 
BESON D'UN HOMME 44'-BAS F4 MON; NOW, NON !'P.. 2/45 
TU NE M/MAGINES PAS SELLE 
>. CANS CETTE JUNGLE, NON 2! 
F H 


Î … MAIS AUNE CONDITION ! 


ny 724 /.ETIE 
PEUX SAR. 


1h 


CR à À 
A, Ve; 








QUESTION LS A... HE) S A 
BEAUCOIP TROP DE TRAVA/L 
LN CE MOMENT POUR... HEL 






















OUI; Of; EVIDEMMENT :. CE SELRAIT 

FORMIDABLE D'EXPÉRIMENTEL ÇA 

LA'-BAS, EN MILIEL] HOSTILE». MAIS. 
MA/S /L FALIDRAIT QUE JE 


BON !JE NE VAIS PAS 
VOUS RETENIR PLUS 
LONGTEMPS !/ VOLS 
AVEZ COMPR/S PON 
SE RETIOL/VELRA 
4L/A'-BAS! DANS LE 
PROCHAIN ÉPISODE 
QU S'INTITLUELLA : 
LE TOMBEA 
















VOILÀ, HEIN. BZZ.. BZZ..ETAVEC 
L'ŒLF... BZZZ... ET. ET TU T'/MA- 
GINES ... BZZZ... EZZ. QUELLE 

- -# > ass) CE SERAIT.! 








2” d N 
S7E, E. VOL. : 
ÎEZ PUS ONE VUANE TAUSENP MILLION BE RT7 
CHUTÉ EN SORTANT D PATIENCE » RUDOLÉ ON GES 


MUSÉE TOUT À' L'HEURE! 
AS MAIN 77 RETROLVERA {1/7 pe JÆTELE 


EZ 


a 
> 
sl 
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VIENS AVEC MOI, J'AI ENCORE DES TAS 
D'AVENTURES A TE FAIRE VIVRE … 





SRE ONE COS 


L'œuf de Karamazout 

La bulle du silence 

Bonheurs d'été 

Qui fait peur à Zoé ? 

Sophie et le rayon Kâ 

La maison d'en face 

Sophie et le cube qui parle 
Bonheurs d'hiver 

La tiare de Matloti Halatomatl 
Sophie et le douanier Rousseau 
Sophie et le souffle du dragon 
Cette sacrée Sophie 

Sophie et les 4 saisons 
Sophie et l'inspecteur Céleste 
Sophie et Donald Mac Donald 
Rétro Sophie 

Sophie et Cie 

Don Giovanni 

L'odyssée du U 522 


68 15757 
ISBN 2-8001-1853-9 


[WA 


782800 118536 



























































9 





Les quarante-six planches du Tombeau des glyphes 
ont été initialement publiées dans le Journal de Spirou, 
du n° 2948 du 12 octobre 1994 au n° 2957 du 14 décembre 1994. 


Elles ont ensuite été reprises dans l’album n° 20 de la série, Le tombeau des glyphes, 
paru en mars 1995 aux éditions Dupuis. 





LE TOMBEAU 
DES GLYPHES 








FRERES 






= ET 
me — Du, _< FAR 


si £ 
CTrPa., 723 


CRE, Pi = Penn — TES 
Fi UN TOUT: TOUT TOUT PENT Me. =" 
MORCEAL DE L'AMAZONIE ere 
D ALISOL/RD DL T/EEP Pac? 
a ae Em ge 


ZA 
ES Sn” 


# - , à 
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—— — 


sŒ®Z Se 
UIITITE 
£ CES — 
ÊTES BATEAUX À es TR 
MOTEUR JF G ÉTZE 
IMPOSSIBLE DE CASSEES 
AVEC CES. 












à -_ 
- OC XNA } 


… POLRQUE JE 
PLISSE FAIRE LE 
POINT AVEC PRÉCI- 
SION !LA CARTE, 
/C/,N'EST PAS 
ASSEZ DÉAULÉE.! Ÿ 
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… NOUS Y SOMMES A' PEU 
PRÉS ……. ÉVIDEMMENT, JE DOIS 
AVOLIER QUE JE NE RÉCONNAIS 
PAS BEAUCOUP L'ENDROIT L.. 
DAME, APRÈS TIRENTE ANG, 
L'AMAZONE À DE? PLUSIEURS 
FOIS MODIFIER LE COURS 
SNPES DE... 


CAMP DE BASE... 

KALRAY TTL M'EN- 

eu — P O2 2 
TES -VOLIS : 
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PES ES 2 
 AUAIS 
… C'EST TOMBÉ... 
CO. COMME GA …. 
TOUT À' COUP Hi... 
VUSTE 4'CGTÉ DE... 
LE LA RADIOCOFS. 


HEL, GWENDOLINE.!/ RESTE 
CALME .!... C£... CE N'EST 
PEUT-ÊTRE QU) y EN VAL 
be ES 


È 


PRET. : SE Es A PE! 
VOLS EN 
DANS LA TABLE! AA) ” L'EST PRESQUE 
c NET QUINZE HEURES! 
2: FE CNRS D) C'EST BIENTÔT LE 
mx NT 2" al MOMENT"! 
É N e 2 ALAN 


C'EST. C'EST PLUS 
FORT QUE MOI, "KARA"! 
SL. S1 TE AVAIS V4, CETTE 
HORRIBLE BÊTE AVEC 

TOUTES CES PATTES 
VELLES $ le ch 
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NOM D'UN TRANSISTOR) 
/L EST DÉJA SJ 


V4 ee IN lOL'ZEN RECU. 
A DR S HÉLAS ! JE VA/S 
k À & \ n ! 
= ALORS .! 


fs A à 


pot 


TN, 


ALORS, OUVRE L'CŒEIL. , Mt ? 
… ET LE BON! 


_ 


SLR, PAPINET! 
MAIS TOLJOURS 
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5-4-3-2-/-0.1... AMS LOINTAINS, 
BONSOI!R ! AUJOURD ‘HI, CE’ EST 
GWENDOLINE QE VOLS PARLE EN DIRECT / 
DL COEUR MÊME DE L'AMAZONME / }\ 
1 y HELIRELISEMENT, L'HOMME N’A 
PAS ENCORE, SACCAGÉ LA 
NATURE, {,. PAS ENCORE» 


nr 


on DE GRANDES ROUTES NI À 

DE CHANTIERS GIGANTES - ; IE: LORES 

QUES QU, CHAQUE JOUR , ARBORESCENTES QU! ACHENT | QUI, PAR LÉGIONS EN - 

RONGENT CN PEL PLUS MILLE DANGERS À CHAQUE TIÈÊRES , PARCOURENT 

LA FORÊT !…. 1C1,L'AMA- PAS... C'EST CI... LA FORET EN 'CELIN TANT" 
ZONE EST ENCORE SAU- 

VAGE , SECRÈTE ! /L FAIT 

CHAUD, ALIMIDE / C'EST LE 

PARAD/S DES ARBRES ... 


.. SQUELETTE { LEUR PIQURE 
EST INTOLLRABLE! ILY À AUSSI 
L'ARAIGNEE VELUE, AUSSI LARGE 
QU'UNE ASSIETTE A SOLIPE |... 
ECOLE NE VOENTE 1e 
E LINE VMOLENTE /RRI. 
7AT/ON ET DE GRAVES 
WT MALAISES Z,, 


GARE ALISE/ AUX 218 ESPÈCES 
3 ŒA L NON Es 
£ É 2) 
EA ATTEINDRE /2 MÉTRES DE LONG 
#., LA FORÈ 
CACHE AUSSI LE d 
MERVEILLES 1... 
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C'EST LE MENU } 
D'AUJOURD AU 
VOLS ALLEZ VOIR : 
VEN Al FILME QUIEL.. 
QUES UNES A' VOTRE 


CE MATIN 
HE ET 


ENVOLA DANS S TOUS LES 
De or J'APPROCHAI ! C'ETZ 
Es DES CENTAINES DE PAPI/ILLONS 
PHOEBIS" ! C'ÉTAIT MERE é 


J'AI MÈME EU LA CHANCE, CE 
MATIN TRÈS TÔT, DE FILMER UN 
GAND FOLRANLIER S'ÉBATTANT 
DANS LA RIVÈRE … 


eZ el 


ET CETARBRE, (LLLIMINÉ ue 
RÉSOLU ÉEs 
ICT 
f ft Eb D 


1ct, c'ESTUN 


À JACARANDA, 


7ANT DE 


FLEURS, /SOLÉ, 


AU MIL/EU 


À 2 24 rorër || 


.ET CET OISEAU À OMBRELLE ,QUE 
V4 PL, GRÂCE AU ZOOM), PRENDRE 
EN GROS PLAN... EXTRAORDINAIRE ! 
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… /L NOUS FAIT BEALICOUR RIRE .… 14h! 
D'OL SON NOM ‘sn BON !.OÙ EN ÉTAIS -JE ? 
AH OÙ JE NE VOLS AI ENCORE RIEN DIT 


AE) SUJET Dé SOUS -MARIN... HÉ Oct 


UN SUBMERSIBLE COULÉ !L YA TIRENTE 
ANS DANS CETTE ÉNORME SERRE EN 
PERPÊÉTUELLE MUTATION... 


… MAIS JE PARLE , JE 
PARLE …. ET LE TEMPS 
PASSE... NOTRE PETIT 
QLART D'HEURE QUIOTIHEN 
EST, HÉLAS), BIEN COURT 















ee AH IMAIS JE VOLS 7 
PRÉSENTE RIGOLO’ . 
C'EST UN PETIT PERRO- 
QUET D'AMAZONIE QU 
S'EST PRIS D'AFFECTION 
POUR NOUS. L EST 
DEVENU TRÉS FAMILIER, 
COMME VOUS LE 
VOYEZ !.. 


… QU'EST L'AMAZONIE, N’EST PAS … DEMAIN Lu DEMAN , 
UNE PARTIE DE PLAISIR ! .. MAS, | | FELIT. ÊTRE POURRAI-JE voue 
MAIS NE VOLS INQUIËTEZ PAS, AMIS MAIS N' ALLONS 
LOINTA/INS , Qé// NOUS SOUTENEZ TOLIS PAS TROP VITE ! IL YA ENCORE 
LES JOURS ILES RECHERCHES SE MILLE CHOSES À VOLS FAIRE 
POLRSLIVENT !LE CERCLE SE REFERME| | DÉCOUVRIR ICI … ALORS, 
. N'OUBLIEZ PAS NOTRE 

RENDEZ - VOLIS IC), DEMAIN. 

A' LA MÊME HEURE |... 





LD ve ET N 'OUBLIEZz 
PAS NON PLUS QUE SI 
NOUS POLVONS VOLS FAIRE 
WVRE EN DIRECT, CHAQUE 
JOUR, CETTE FABREUSE 
CHASSE Al) TRÉSOR ; 
C'EST GRÂCE À' 


F. nn cl 


 AMAZ | OJANN'LE EN VENTE 
BURGER QUI VIENT DE LOIN !. Sd Hs » 
L COUE = 









LHTINSÈ 
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LS N'ONT PAS ENCORE ÇA NE M'ÉTONNE 
TROUVÉ L'ÉPALE OÙ SOUS- MÊME _ PAS DU 
MARIN JENTRE NOUS : ÇA NE ZOUT.,/ 

M'ÉTONNE PAS / 


4 = 


VOrEZ-VOUS, MON CHER kARAMA| | vous AvEz SANS 
ZOUT, C'EST CURIEUX : TOUT À | | DOUTE RAISON, 
F L'HEURE ENCORE , JAI FAIT LE PONT! | £a your CAG JE 
DEMAIN,ON ATSSE Ÿ Pas &A/, LA LL EE OT DEV AE ECHNNAIS 


OR NTrR Ë 
TOUTE CETTE |'A/SSELLE HE, Let. Evan av | | 46 r'enpror!, 


SOS E 
SOPHIE ? W SFORET, JENE | | QUE JE PENSAIS 
ÿ POURTANT AVOIR 
BIEN MÉMOLRISÉ 
/ 


BRR! FAIT 
PAS CHAUD /C1, 
LA NT! 
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_MONSIELIR SCHMITL 


à 


MOI JE VAS FAIRE IN PETIT REPOR- 


| TAGE AUX ALENTOLRS, HISTOIRE 
€ MONTRER 


D'AVOR QUELQUE CHOSE A' 
DANS MON SON A", 
TROIS HEURES: 
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ALLONS L.. ENCORE 
UN TROL DANS LA 
TENTE... HÉÉÉOUI ! 


CLa7 
PE 


E 


2% 
7 


) 


Ty 


HÉ Oll... MAIS, S/C'EST 
EN PLEINE FORÊT F1... 
CET ENGIN EST CERTES 
MERVEILLEUX... 
> MA/S...P 


NE VOLS INQUIÉTEZ FAS ! 
| MON PAPINET À PLUS 
? D'UN TOUR DANS 


.… ET ESSAIE TOUT DE MÊME 
D'EITILISER PLUS JA CAMERA QUE 
7A CARAGINE ! … ET N'OUBLIE PAS 
D'EMMENER TA BALISE!/ONNE 
SAIT JAMAIS { 





DONC , DIRECTION 
SUD-OLEST ! SOPHIE , 
| JE COMPTE SUR TO! 
POLR GARDER LE 
GAP! 


#8 
LE AN 


1 


LL RRE 


ns 


LS 


All fil L MISIEUR 
SCAMITT! AVEC 


Æ 
_{ Ke . 
LS SSP RQ ] | SEC C | 
VS 7 LE VOLS RAPPELLE, MON =E RQL 
Q CHER SOMMITTIQUE C'ÉTAIT Es Be RS ES AE, 
DANS NO. VENTIONS DE NE PTE TS Ab RE, LA STABILITÉ DE L AP. 
: 4 A 10 1L N'ESTABSOLUMEN, 
à, 45 AE > 7 
“EST.CE PAS © 


ES 


HEL, OU Oblhi BIEN 
SER ,; MAIS. 
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th, ee Li 
AIEAILAIE.,’ 
EE)... D... DL) f 

SANG - FROID... 
NO8/S... NOLS NE 
RISQUONS... 


CAE 
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© 27 

LZOHO 11 NA 

PAS L'AIR _ y 
CONTENT. 


ILNOLUS TIRE DESSUS 
AE LATE S LA\, J'AI Te 
PEUR :… HEC, 


le 
NE 


(RE ne 
(RS; 1 C 
TS > Ss 


k KES OH \ 





K C'EST VRAI! VOHEZ "L'ŒLSF DE LARAMAZOLT 
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<= 
ER 


Er 
AY: 

7 £. 
4 \ 


10 


BEN IMETTEZ-VOUS À SA 
PACE, LÉ PAUVRE: 


<) 


EN 2? 
AIX N\ G 
_ ; HA M US 


DES... DES SINGES a 
1/7 LOU 
N'APPRÉCIENT. À ’ 
GLÈRE MA _ PRÉ - \ \l 
GENCE ! TE, ÊN &. : £ 


/ PE A 
PETIT PLAN RAPIDE PP PTT |/ 
AVANT DE PREN- EE / D ESS A ÿ } à 
Sr "U MEN "RU [17242 
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… WTE ‘ENCORE 
UN PETIT COUP 


. MERE 
RARE 
HABITÉE! 


14 


| f Li % D Ée 7 
WW HI1A L Hi ds 


CET ENGIN EST VÆA/ - 
SN=MENT EXTRAORDINA/ - 
CYEL ES 


Æ pe nn. 
D ‘S/LURS, DAMES] 0 L de … JE VEUX BIEN AD- 
NOUS SOMMES EXAC - | ; Æ 5 METTRE QUE LA AORÈT 
TEMENT A L'ENDROIT $ f a] | A/T CHANGÉ EN TRENTE 
LE SOLS -MAEIN À 4 A / à AWS... MAS A\ŒE 
ÊTÉ SABORDÉ /_ d] | , POINT- LA / 
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MAIS NON! QU) ALLEZ- 
LOLUS PENSER 2, NON, 
MAIS CEC/ EST ENCORE 
BEALICOL/P PLUS PRÉCIS 
QUE LE SEXTANT.. /L 
SUFFIT D'ENVOHER UN 
SIGNAL AUX SATELLITES,. 


ALAQUALS !; MEL NES Sy POUR LINE FOIS, JE 
NÉ VOrEZ AUCUN NX | ES LE POINT AVEC UN 


MAL, MON CHEL& / 
GOMMAITT 7h L'OCRERENT MODERNE : 











CO PPRAN 


LP fe 7 N| 4 
\ Ÿ Ps N 
Rs LUE ee 
£; \} Paufly DA 152 


“LE RELNTEMETEES| | A4! OLA LE PONT 
PAR LA FORET |. mm? | QU S'AFFICHE 
… JE VAIS ALLER VOiR!| | Mt, AUCEN DOUTE, 

NOUS SOMMES BIEN 

A' L'ENDROIT INDI- 

QLUÉ SUR LE LIVRE 
LE BORD 








TL... TU ROIS CA 7/NON | ONE 7 

GA N'A PAS DE SENS / \ 

… DANS QUEL BUT 

NOLS ALRAIT-/L AMENÉS 
(Cl, MA SODHIE 71 


ALORS LA! LA! 
QUELQUE CHO$E 
M'ÉCHAPPE | 


BEN JENE AN 
SAIS PAS 





T M'SIELR SCHMIIT 
NOLS À RACONTÉ NE 
BELLE HISTOIRE... MAIS 
QU N'ÉTAIT PEUIT-ETRE 
PAS VRAIE, PAPINET {7 
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È Tr. à \ 
À Fe. FA LV 
Da near) EP 
SCLMITT, À 7 'S7eLR SCHM/TTI NE 
TROUVÉ LE A oo O0 -# 
FLEUVE: y ÊTES-VOLS ? JR 
PAPINET. PE 
= LL ns 3 
( = D a Û \ 7 | ALES à | 
LS | 
AZ 
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… VOLÀ !JE WIENS DE 
SORTIR DE ZA ZONE 
L'OMBRE... JE DES - 


CENDS MANTENANT 


VERS LA CABANE... 


…. JE FRANCHIS N 


(LE DERNIER OBS- 


TACLE NATUREL 

QUI ME DISSIMULE 
ENCORE 
VOILÀ | A 


... TOUJOURS 
PERSONNE... 


FLEURS ET AUTRES SINGES PLYS OL 
MONS AGRESS … 7 


OS. HE), BONJOUR, MES - 
SEURS | EX. EXCUSEZ MOI ! JE 
(NE VOLS AVAIS PAS VUS / 
7e. S Fr. 





QUE DICE LISTED ? 
YO NO COMARENDO SU 
IDIOMA ! QUE HACE 
USTED Quy ? ESE 
TERRENO  NOS 


AH / VOUS PARLEZ ESPAGNOL ©... 
MIT BIEN ! JE VOLS DISAIS QUE …. 


ÇA ©. WELL, UNE CAMÉRA 
Woo! JE FAIS DES 
REPORTAGES SUR 
L'AMAZONE  POLIR 
NE, STATION DE 
TÉLÉLV/SION EUROPE - 
LENNE... HELI, C'EST UNE 


PERTENESE . 


LA PREMIÈRE QUALITÉ DE NOTE, 
MÉTIER, C'EST LA DISCRÉTION. 


.… M'INTÉRESSE PAS! 
CEQUE JE VEUX ; 
À C'EST VOTRE HAGANE, 
ZA. L 


MA_ PETITE DAME... NOUS 
AVONS TROUVÉ 1C1 IN BON 
FUON ! 4 ET IL N’EST, PAS 
DRSTRERC EE 
E CRIER 
AT _ SUR TOUS 
)__ LES TOITS { 


za À 


MON CHER RUDOLE, ON 
PEUT DIRE QUE VOUS 
VOUS MOLILLEZ POUR} 
DÉFENORE VOS IDÉES . 


S 


LE SIGNAL D'ALARME, 
C'EST GWENDOLNE àQ 
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Etes. Ÿ 
E LE 


4 


A LE | 
Tr F 


el 


# 

CLR FOIS /C'EST 

AE TKICA : 
JENTION, PPA 


ATTENTION! Cl, 
A\ DROITE! TL 
LREMONTES SLR LA 
RIVE 


AE ver PAMLEON À / 
EX... EXCLISEZ-MO : 
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EAU varprocuez Aus! JE | lus venmnenr vre, 
AR il] VOLS JURE QUE JE N'HÉ- BON SANG !JE NE LES  ) 
CS 


SITERA/ PAS 4 TENDRA/ PLUS 
LONGTEMPS. 


WW JE SUIS CONTENTE 
E VOLS VOIR ! 
BOLUGEZ PIUS, 
CABALLEROS / 
.… O4] GARE A \9 


A nd IP 
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SAPR/STOCHE f LES 


7 


VOUS M'AVEZ COMPRISE 7 \ nf 
y PAS DE 


LAC/EZ LA / 


_ 








a 
ge MAUR AMIE RAIN Qu 
+ À 

mn li 


EAST EN 
DS me 


QE ï 


# VOTEZ : LE RAYON KA 
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JE VOUS AvaIs PRÉVENUS.) 
en ET CE N'EST PAS EN . 


——— 


ET 
MAINTENANT; 
POUR ACHEVER 
LA DÉROUTE..! 








EU, OÙ, 
GWENOOLNE 





7” d| | HÉHÉMÉHÉ. BIEN 
se fe ace NN. AMAZ OLANN | “ES É< per, 
TOUTES CES AVENTURES 
PALPITANTES ee A LE BURGER QU ENT 
er “nu ‘ ZOW: 





VOLE! HAHAHAHA! 


CET) 
N'ONTTOLI JAI 
PAS TROUVÉ 

[] D HÉHÉS 
==, 
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SALUT! AH BONNE ÉMISSION 
AUIOURD AU! ! HË, CA ME MAN - 


= 


…Æ2T CEST EN 
NOIR ET ELAN } > 
LA'-ESSL) 


Re — 


… ET MÊME ». LES 
CHIFFRES DONNANT LA 
POSITION, BEN, CONME 
ÇA, GA NE ME DIT 
LR'EN DL TOUT / 


à. 0 


WHO POUR CE Qu EST DE 
R RETROUNER LE SOUS -MARIN ; 
F. CE N’EST PAS ENCORE POUR 
DEMAN ! C'EST, 
L'IMPASSE. 


DUMME ! POLIRTANT,JE 
GLS CERTAIN QUE LA 


FOIS LES } 
CALCLAS . AA 


...TIENS ? VOA LA PAGE 
Où] SE TIROUVE NOTÉE LA 


CHOSE QUE 
J'AREIVE A 


VE LENS, PAPINET / 
…. VE VA/S DEHORS ! 
.… A LA LUMIERE / 
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QU'ESTCE QUI! LU 
IA 


PREND, KARAMA - _E 


ZOUT VOS 


PAP/INET ! JE. 
VE CROIS QUE 


MAIS LA LONGITLIDE : 
OLEST 64°48 8". 
JU VO/S LE 8 ? 
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|... c'esrce 


V©O/S PAS ? REGARDE 
N A MODIFIÉ LE 


AVANT / OH, C'EST FAIT 
HABILLEMENT HEIN ! MAIS ; 
A' LA LUMIÈRE RASANTE, ON 
LE VO/T, LE PAPIER EST PLUS 


REUSÉ ET LE CRAYON EST. 


ru FOLIDROYANT Le. \} 
DE MANS Qu 4 | | exe c'esr Être 


E LE D/ABL 
PÉAIOGE J 





7. IL FAUT FAIRE VITE! 
S'NOLS NE 
PAS ÊTRE 


SURPRIS 
PAR L'OBSCURTÉ 


D... LENTRER LE >, Je 
NOUVEAU PLAN DE NXFk 
ROUTE DANS LE A 
LECTEUR ÉLECTRO- 
NMIQLE NOUS À PL Île: 

EN CERTA/ / 
TEMPS 





HED, FAIS TOUT DE 
(| MEME ATTENTION 
ÉREES 
FÈT PAPINET / 








= = 
/ Vs 
=. os ar ar | | WO/WOS AT... 





Où EN PERDRE TOUT CE 7 À 
SOMMES -NOUS, TEMPS ! … J'AI LE, ATTENTION 
““aottgne” CŒUR QUI BAT | | RAPPROCHENT ? … NOUS 

TOUTES CES ANNÉES #5 


MOUS ALLONS Y ÊTRE / 
APROCHONS, Se QUE J'AI, RALENTIS, PAPINET / 
NE 






e & 


CZ 
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MON So0s-MARN//F 
Dose KA 
LAMACA 


MECS QUAI 
GE FAIT ON ? LE 
LE PLONCE! 


æ 


VorÀ l1c1,C£ SERANGR 
PARFAIT { NOLIS he 
SOMMES JUSTE 


LE LENDEMAIN | 






CECI PAUA ! MON CHER 
SCOHANATT/ C'EST LINE DES 
RAISONS QU) M'ONT FAIT AC- 

C£EPTER DE VENIR ICI... 
C'EST NE NOUVELLE MINI- 
CAMÉRA SOLS- MARINE 
AUTONOME .. QUE JE VAIS 
AVO/R LE pe EE mél 


4 
AVEC VOUS / 


RASSUREZ - 
VOUS !/ MO!’ 
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HO{HO! JE CROIS MON CHER AcH./DoMmmMAGE / 
RUDOLF,QU'IL NOUS FAUDRA ATTEN- À = 
DE DÉMAN MAN TL RETOUIE | |: MAIS VOUS AEZ 


RAISON, MON CHER !/ 
.… J'ATTENDRAI 
ENCORE YN 


.… JE N'AURAIS PAS PL) RÊVER 
COND/TIONS. PLLIS DIFFICILES 
POUR EXPÉRIMENTER MA 
DERNIÈRE INVENTION ..… SI 
ELLE MARCHE CI, ELLE | 
MARCLJERA PARTOUT 





JE VAIS ALLER EN PEU 
PLUS VERS LE M/L/EU 
DL FLEUVE AVANT DE 
FAIRE DES ESSAIS DE 
PLONGÉE JE RISQUE 
MOINS D'$ RENCON - 
TRER DES ALGLES OL) 
LES DÉCLETS QE, 
POLRRAIENT BIOQUIEZ 
LES PETITES y 
TUREINES 


CA MARCLE / 
LA MARCHE !/ 


J'ALLLME LA 
VIDÉO !..SU... 
SUPERBE ! ÇA 


ciaacce | | US LONGTEMPÉS ALES Ë 
PRATEMENT | |A SOUS MAÇINT 
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ve HOHOO!MON CHE RUDOLE ! 
LA/SSEZ- MO! QUELQUES SECONDES 
D'ADAPTATION TOUT DE MÊME { 


ou! HEtl, OO TS 
EXCUISEZ-MO/ {NE FAITES 
PAS ATTENTION !JE SUIS 

LIN PEU NERVEUX L 


LES CHIFFRES 
Qu DÉFILENT LA", 
EN BAS, C'EST 

LA PROFONDEUR 


LA... LA PROUE ! 
C'EST LA PROLE/ 
LU /L FALIDRAIT 
ALLER VERS LE 
ÆIOSQUE !/ 


RIEN DE PLUS SIMPLE ! 
NOUS ALLONS LONGER 
LE PONT / 
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MO! ASS! , HEIN? 


ŒLME COMME 


BON !NOLS Y ALLONS ON 





é 


SUPERBE !.… SUPERBE / 
VO/LA' LE CANON... ET... 
£T ON DEVINE DÉJA'LE 
KIOSQUE ? MAIS ?/ 
LA IVOUS.. VOUS VOEZz? 
CONNERWETTER 


LE A Re Mas, st! REGARDEZ / 14°! 
Eu RATE 


LES ÉCOUTILLES PAR OÙ ON 
COMMENT EST: CE 
DOSSIBLE ? 


Okfti ! QUELLE 
OBSCURITÉ L.. 


VOILAAA\,.. DOUCEMENT. y 
NE PAS SOLLEVER LE FOND. 


… JE VAIS ESSAYER 
D'Y FAIRE ENTRER 


ZT La porre ÉrAncHE 7 
CELÉE DE LA CHAMBRE DES JOR- 
PILES | QUIVA 


LLLES ÉTAIENT TOUTES FERMES! 

…. LES... LES CAISSES SONT DE 

L'AUTRE CÔTÉ / UV... VERS LE d 

Ê FONO 

Peer VETOURNE, ; 
VE TOURNE . 


PLU... PLUS ((- 
DE CAISSES 
MAIS... ACH./ 

CE... CEN EST 
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EN! y 2%: ri 
MICAT MO. 
GLICH 

ù -CUE.. QUE 
TEST-LPASSÉ 





ÉELTIAIS.. MAS LRUDOLE * LIEN N'°'EST 
‘on’ A MONS SÛR ! VOLS NOLS 

L'AVEZ RACONTE K 

TOLS LES MEMBRES DE 


SIB AHIRERS ir À 
7 ao a ( k # CRE PLLIS RAPIDE QU 
LUS LOT IE, UN VOUS HE! EN 
PNÉNXTRENTE ANS! 





T LE GENERALOBERST, 

ERHARD ELMER! 
LI) SEUL SAVAÏT 
OÙ ÉTA'ENT... 












k RELSEZ ‘L'ODYSSÉE 2/4 522 
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JE. JE CROIS QUE CELA 


RÉSISTER 2. 
AVEC QUO) ?1.. 
/LS SONT LME 
DIZA 
\ 









s… ET TIRENTE __ SECONDES PLUS TARD 11e 
CES pd : 


S 


GES (4) BF a 
. 


PAPINET ? QUE..QUE 
VONTLILS FAIRE 
DE NOUS ? 


O!REGARDEZ 
VOLX L a, d 
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MOCODLAUTUET 
KLADSNP NID! 


…J A1 APPRIS VOTRE LAN 
POUR DÉFENDRE _ MON 
PERLE DEVANT LE GOLVER 


RES JEN! 
SRÉSIL/EN! 


EXCUSE MES GLERRIERS, 
ÉTRANGER !C!ÉTAIT EN 
JEU. LINE FOIS PAR AN, 
POURNE PAS PERDRE LES 
TRADITIONS, LS FONT 
COMME NOS ANCÊTRES ! À 
LS PARTENT EN TGUERRE" À 

Al TRAVERS, 


MAS VOUS - MÈMES ? 
US -JE SAVOIRCE QUE 
S FAISIEZ AU =. 
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Tlfrtel NAONT/ 
TER AOMI TE SALUE, 
@QLELQLE CHOSE 

TOI, PAPINET ? 


.… VOUS AVEZ “JOLIÉ"LES HAHA {JE GLS DÉSOLÉ ; FILLETTE / MAIS 
ENNEMIS, INVOLONTAI-, LES HABITANTS DE CE PAYS SONT 
REMENT LES HOMMES RUDES .….ILS NONT 
PAS BESOIN ; COMME LES HOMMES 
BLANCS, DE MACHINES POUR 
MONTRER _LEUR FORCE /.. 


FILLETTE, 
FILLETTE: 





.. VOUS MÉFIER DE 
L'HOMME BLANC 22. 
LA}, JE NE COMPRENDS 
PAS, GRAND CHEF 
NAOMI (QUE S'EST-IL 

PASSÉE © 


CAE 


/LY A ENCORE AU, 
UN ANCÊTRE 
PELT VOL/S EN, 
PARLER ( D 
SUeZ A y 
LS QI 





TACC/MA EST LE PLUS WELUX 
GUERRIER DE LA TRIBL.. SOUVENT, 


LE SOIR, /L NOLS RACONTE 
L'AISTOIRE DES 7, 


HOMMES BLANCS! 


4 VAL 0 
AN W 


four, OU! /LTYA TRÈS, TRÈS 
LONGTEMPS .… J'ÉTAIS EN , 
T JEUNE f, GLERRIER: 


| 


…sSusnervogy-]| GA TOUSs vous 
LAIENT PAS OBEIR!| ; VOLLEZ DIRE QUE 


=. MAIS UN INDIEN, 
FIANTES W NE PLIE JAMAIS ! 
IGÉS A\ PLONGER DANS | |... ETUNENUITOË 
ét, {LS AVAIENT UN 
PEU TROP BU / 
PROFITANT DE 


NOUS AUSS!, MAS - 
SACRÉS TOUS 
JUSQU AL DERNIER 

PPT é 














NOYÉS OÙ 
N MASSACRES, 
< SANS PITIÉ... 


MAIS... MAIS ALORS 151. 
S1 JE COMPRENDS BIEN, 
TOUT CE QUI 4 ÉTÉ KE - 
PÊCHÉ DANS LE SOUS - 


Ÿ VD 
S 
32. 2 


MON FRÈRE VA 
ÊTRE OÉEC) … 


L, 
| 


LELIR SOMMEIL ; Hblbtt AH C'ÉTAIT LE BON 
NOLS LES AVONS EMPS I... NOLSS 


MÊME GARDE 
\ VSOIVEMSS"... 
L2 


AVONS 
ELQUES 


… MAIS QUE MON FRÈRE 
NE SOIT PAS TRISTE … 
AUJOURD ‘HU ; C'EST JOUR 
LE FÊTE /C/ ! VOLLEZ-VOUS 

VOUS JOINDRE, A NOUS F, 
JE SERAI TRÈS HONORÉ . 


TOUTE CETTE 
ÆEXPÉDITION / 
\ 
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C£ SONT LES SOLOATS BLANCS QU 
NOIS ONT LAISSÉÇA | .… 
Me ] 


ap y 
& 


ENS RU T 
N Vo dé) 
\ \\k AA), a 


CT à ei) 






























… A4 OUI LIEME SOVIENS ! 
LES INDIENS … WOLE !… 
£T, CET ALCOOL COMMENT 
DÉJA 2. A4 Oh! LE 
ICHUICHA"E /COSTAUD, OLA! 


OQUILLE LÉ m4 s 
ZETE { HOLALA : 


GUEILE y 
MIGLANE . 


ROOOOYUROD0OO0O0 OOQULTE DASTVE 


THEUREUSEMENT QU'ILS, TE LA SAISON DES PLUES 
T RACCOMPAGNÉS EST EN AVANCE / 
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l'CALME-TO! y LHÉHÉ ! MAIS... JE N'A 
HO!TOUT L£ Rs 1 JAI DÉJÀ ÉTÉ PAG PARTICIPÉ À‘ VOS 
MONDE DEBOUT BÂCHER TOUT LE MATÉRIEL LIBATIONS DER 
A - DELANS / PS PRET LIRMO, MOSSIEUR! 


D 7 
1 ) 


EM 
WU 


ME 4 


CR» 


AAINEME PARLE PAS DE CA / 
FRERE DER MS 
L'ESSENTIEL A 
L’ABL1 DANS Dé) MATÉRIEL n 
LES HAUTEURSS | | PueL 7 TAIRE. 
BON LJE VAS 
MIABILER ! 


/L FAUT FLER DARE-DARE | L'Æ 
PEUT Fe sang BÊTReS 
LS 


ÉCARE AE ES 
LUS TP 


4, À AN Ms :/258 
a Ag Fe on UD 


PLU LE}, E né 
el À MIE M nl 
Le Le co 
‘y : 
CREER , n Ne nf 
In T0 AE ER RS Vu pe ÿ 


ab 
D on. 


CA LT “4 


bo AE CU 
+ 760) 3 È 1 D jl ES ap Lt EL, = 
2 Not. Poe rie 17 om ee Se Es ex er] 7e. on fa M 

ET 54% 


Le 





(ie 
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LE LECTELIR DE ROUTE EST DÉJÀ PROGAMS 
MÉ, MA SOPHIE {NOUS REMONTONS VERS 


CHANCE QUE NOUS AVONS D'ÉHAAPPER 
A'CES PILIES TORRENTIELLES 


ET DU MÊME COUP, DE NOUS 
TEAIRE RÉCUPÉRER PLIS FACLE - 
MENT PARLES HÉËLICOS ! 


ms 
We 


APTE 


 E 


lAVALES! SANS 
LINE SECOUSSE. 
QUEL ENGIN ! 


LA’ REGARDEZ // 
LES ALT/ PLAN! TK 
. LNEIN I... ET LA), 
Tor A LON ; 

LES ANDES ! 


%K LES HAUTS PLATEAUX 


L'OEUF EST CAPAGLE 

D'AVANCER TIRÉS VITE, 
MÊME DANS LINE 

CAREILLE TOURMENTE, 


DESHEURES DURANT: 
L'ŒUF FOMCE A LE 
ALLURE D'ENFER.. 


NOUS ALLONS ESSAYER 
DE TROUVER ON 
ÆENDROIT CALME /C/ 
x A/-DESSUS POLE / 
PASSER LA MIT. 


OUFL..ET 
ENEIN, 1Cty 1L 
KE PLEÏT 
PAS! 





E} A CS .… MOI JE M'OCCUPE / Pere 2g 4 
. cé — 
PARAÎT PARFAIT me) Penh PHINETTE... 
LES SECOURS, AU 


PLUS VITE! 


PAS MÈME BESOINDE DANS TROIS M1 
COUTEAU [C1 !ILYA DL] ON RS LA HE) 
B80/S MORT" | | D'ENFER ET... TIENG ? 


OX MINUTES 
PLUS 7ARD.. 


POLONORAITCE, »| T'AS EMISON 
EL .. 
UN..UN NEZ!UNOEL ! £ Mocrorcre EE 
“N. À DOM TETE! let 7 


QU''ESFCEQUE 
bn FA VEUT DIREZ, 


…. JE VAS 
ESSAYER DE 
NETTOYER 

ÇA {... 
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HOULALAA $ QUELLE CHLITE.! 

BHEURELISEMENT, /LYA DE 

L'EAJ,IC/,QLI A ANMORTI 
LE OC, 


HE, HOLETTE MA LAMPE 
EST TOUJOLRS. A\ MA 
CEINTURE /  POLIRVE 
QU ELLE NE SOIT PAS 
CASSÉE / 


GWENDOLNE 
VA ÊTRE AUX 
ANGES ICIL 





VE C'EST UNE VRWE 
BAADE DESSINÉE 





SRE CNT NE 


sr ma É 


S 


4 


FAUTQUE J'AILE 
MAIS … MAIS 7! CHERCHER PAPINET 
ON... ON DIEAIT ET GWENDOLINE... LS 


VONT ÊTRE SOUFFLÉS! 


TUNE GIGAN > FAIRE L'AFAIR / 
TESQUE /C/. e2$ POUR SORTIR D'IC!: 





347 












LS LA € 


É 
DL MYSTÈRE QE 


AUETE 


OH, C'EST INDISCLI- 
JABLE/1 LUE Æ 
PLIITSO ACCÈS ET ŒS 

SCLLPTUIRES SONT AR 
ù L'ORIGINE MaAYA 


DES MASAS CI TU AAAIS + à 
COMMENT EST-CE POSSIBLE ? [CE 
NOLS SOMMES, At) AIOINS À 
MILLE KUOMÈTRES OÙ 
È SLCATAN, NONZ 


DONC, VENIR JUSQUE! 
DEVAIT ÊTRE A' LEUR 
PORTÉE. D'AILLEURS, 
LA VOILA\ PEUT-ÊTRE ; 
L'EXPLICATION … 
LEGARDE / 


LA UN BATEALE NE 
ENFIN UNE BARQUE ! 
LS SERAIENT VENLIS 
/C! EN BARQUES.£..\ 
EN LONGEANT 
LES CÔTES !7,. 


LS 


C'EST PLEIN DE TERRE 
ET DE POLISSIÈRE ; MAIS 
TU VAS VOIR, EA VAT 
LA_ PEINE D'ALLER 


VO/REN DESSOUS: VOIS -TU CE 
QUE JE 
vos 21 





LUN COMME TÜ ME L'AS 
ÆEXPLIQUÉ AVEC JUSTESSE 
TOUT À' L'HEURE ; LES 
NOMBRELX GLYPHES TE 
DONNERZONT PEL/T- ÊTRE 
L'EXPLICATION 


C'EST GA, C'EST 

CAÎTUME REN- 

VOES A' MA 
RÉCONSE / 


+. AJA/S POUR L'INSTANT, 
/L FAUT REGAGNER LE 
CAMPS LA NUIT VA 
TOMBERET /L FALTAVER 
TIR LES HÉLICOS.!/ 


VOYONS, MON CHEL 
RUDOLF!NE FAITES, 
PAS CETTE TÊTE 


…. LA BOLICE … ET CE MASQUE 
AFQLE EE COMME DPEVRAIT SE TRO)I- 
LE JAGLAR , LES VER PLANS NE 
DENTS TAILLELS EN | | TOMBE ET PAS 
UT"! : DES SYMBOLES DANS CETTE LAS - 
SOLAIRES DH: | |GEUEPLQUE S'EST-IL 
MORTALITÉ / FASSÉ CI 2. 


OLAIS ST AG RA/SON , LAIRA ‘’… MAIS CETTE EXTRA - 
ORDINAIRE DÉCOUVERTE VA TOLT GOLULEVERSER| 
PAS QUESTION DE RENTRER AVEC VOUS EN El] - 
LROPE. !{ FAUTQUE J'AVERTISSE MES CONFRÈRES 
DEI/QUON ANALYSE TOUTEA, ETC ! DES MOIS 
DE TRAVA/L PASSION, NANT EN PERSPECTIVE 
AH,SOPHIE TL À Eh % 
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Ce/ Ie 7/ ME Al! QUELLE AVENTLIEE 
"Le LÉ COTE 2 CETTE EXPÉDITION M'A, 
L'ŒLF "ET LA PETITE CAMERA ER le seed 
REVENNENT PAR AUON.CAREO, F SA 
DANS TROIS JOURS! 


AC TN EMPÈCHE QU ON 

NA PAS er TÉDR 

DEMO SOS -MALIN . 
AE à 


TT. 


C'EST VA) ,; MON CHER 
ÆLOOLF / C'EST VA / 
MAIS N'OLUBLIEZ PAS QUE 
C'EST LIN PEL] GRÂCE À" 
VOUS QUE SOHIE À FAIT 
CŒTIE PRODIGIEUSE 
DÉCOUVERTE + [CET LA 
VÉRITÉ MSEIR 
SCAMITT 


RE 
er 1/1 VOULA/. 
Se RETROLINVERA VOTRE a ZNLSLRE: TROL d 
TRÉGSOR / Ÿ = 


NOT UE 
A CLST ARRIVÉ. 
FE. = 

p/4 £ a! à 2 
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e= PAS POSSIBLE, / 
SUPER {PIS ? L'AT BERNARD : 
T'AS PAS OLBLIÉ QUE ICEST! ARRIVÉ . 
TU VENAIS DEMAIN LEGARDE !... ET 
M'A/DER A FAIRE MA CEST POUR DE- 
CONFÉRENCE SLR LES MAIN JE WENDRA/ 
ä CE WEEK-END !/ 


DINOSALIRES HEIN 





JE NE L'AI N 
PAS ENCORE VLE : 
TIENS, REGARDE 

AVEC MOI ! 


C'EST DANS LA 
AEREL LE 


PFEOU DIS DONC {UNE SALLE À TON, 
NOM. WOUL/LALAA {HA VIEILLE : 
4 _ 





NON JE ME MODERNISE 


ur KA nr > SEE Mr 77 JE ME SUIS MISE AUX 
PU ne }. : OUS ; LENTILLES … WENS / 
4 TJOLIR, EWENDOLINEZ f JE VA/S TE FAIRE LES 
EN, JE N'A/ ENCORE RIEN HONNEURS DE TA 
SALLE /.. 51, S), C'EST 


VU... MIS A PART MON 
PRÉNOM PARTOUT { HLIM 
HE MAIS... DIS DONC? TU 
NE PORTES PLUS DE 
LUNETTES 7 


GRACE A" TOI! 
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TOUT AUTOUR DE CE POINT CENTIAL , | [...ON SAIT AUSSI, LES ELYPHES NO … ENFIN ; SALLE N'EST PAS LE 
T BEN POUR | | MOT EXACTIC'ÉTA/T LA SUITE DE 


DES COPIES A L'ÉGHELLE ET QUELQUES | | LONT APPRIS: QUE C1 

OLRYCINAL/X PREÈTÉS PAR LE Bt vor NOLS QUE CETTE LA GROTTE.. IL y AVAIT LA\ UNE 
LA DUREE DE L'EXPOL, MESCONERÉ| | SUITE ROYALE EST DESCENCLE TRENTAINE DE TOMBES 
BE BRÉSILIENS ONT ÉTÉ CHARMANTS !| | JUSQUE-LA'ICELA EXFLIQUE L'EN- | TOUTE LA SENTE, SG DOLITE! 
CELA N'A PAS ÉTÉ ONE MINCE TASSEMENT ANARCUIQUE DUTRÉSOR|| | ELLE SERA RESTÉE, BIEN SOR: 
AFFAIRE DE MN aiusErciscomEs | ON A AUSS/ DECOUV NE TKOI-| | POUR AMÉNAGER LA GROTTE , 
* SIÈME SALLE/DERRIÈRE LA ET ELLE EST MORTE SUR FACE 

PSE, SALE LES 22. NOUS gr EN SAURONS EAN: 


JEAN-MARC BOLIFFARD | |DEMAN , JE LE TITRE ©. BIN, HEU 
Mournasre aù | las écuice | | waue creracave| rer QUE 
IMATIN". MOUSETES| | LIN ARTICLE | |GRACE À'UNE CHUTÉ, | | DE L'LISTOIRE ! 
EN LA FAMEUSE 7 5 J 
race. Heu, "LA CUITE DANS | | PE LA NOTE HEIN : 
LOLLERT CES MER- AA |L'AISTORE "/AISTRIRE 
S 9 AVEC UN GRAND A1 
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VIENS AVEC MOI, J'AI ENCORE DES TAS 
D’AVENTURES A TE FAIRE VIVRE... 


L’œuf de Karamazout 

La bulle du silence 

Bonheurs d’été 

Qui fait peur à Zoé ? 

Sophie et le rayon Kâ 

La maison d’en face 

Sophie et le cube qui parle 
Bonheurs d’hiver 

La tiare de Matlotl Halatomatl 
10. Sophie et le douanier Rousseau 
11. Sophie et le souffle du dragon 
12. Cette sacrée Sophie 

13. Sophie et les 4 saisons 

14. Sophie et l’inspecteur Céleste 
15. Sophie et Donald Mac Donald 
16. Rétro Sophie 

17. Sophie et Cie 

18. Don Giovanni 

19. L’odyssée du U 522 

20. Le tombeau des glyphes 


DES ER GPN EE 


e 
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MAIS NON/SOPHIE ! JENE 4 
SUIS PAS DEVENU INSTALLATELR 
LE LIGNE TÉLÉPHONIQUE 0 = 


77 id 2 
TONTON PIPETTE ! 
BRICOLELRT 





LETRAAIL SOIGNÉ, 
CEST MA 
SPECIAL... @ 
RETIRER TON 
ECHELLE LT 5 
HE 24 
3 





Ultime planche de Sophie pour un album collectif 
publié par la firme de téléphonie belge Belgacom, en 2002. 





Jidéhem 
Jidéhem est le pseudonyme acronyme 


formé de ses initiales : Jean De Mesmaeker. 

Né à Bruxelles en 1935, il débute dans le journal 
de bande dessinée belge dirigé par Fernand 
Cheneval, Héroïc-Albums. Encore étudiant 

en arts décoratifs à Saint-Luc, il y crée la série 
« Ginger », dont il assure scénario et dessin 

de 1954 à 1956. Ginger est un personnage 

de série policière, accompagné par deux acolytes, 
Alan et Véraline. On y trouve des influences 

de Hergé mais aussi de Tillieux, de quatorze ans 
son aîné, qui dessine « Félix » dans les pages 
du même hebdomadaire. 

En deux ans, le style du jeune Jean va s'affermir 
et le dessinateur trouve sa touche personnelle. 
Il aime dessiner de belles voitures et y excelle. 
En 1956, Fernand Cheneval interrompt 

la parution de son journal. Sous les conseils 

de Maurice Tillieux, Jidéhem se dirige alors 

vers les éditions Dupuis. Engagé en 1957 

par André Franquin, il travaille immédiatement 
sur le personnage de Gaston, dont il assume 
d’abord seul le dessin. Pour les lecteurs 

de « Gaston », le nom De Mesmaeker évoque 
plus un personnage qu'un auteur. En fait, 
lorsque Franquin inventa le personnage de 

M. De Mesmaeker, Jidéhem trouva qu'il 
ressemblait à son père et proposa à son ami 

de lui donner son nom. 

En 1960, Franquin est débordé de travail et 

lui confie « La chronique de Starter », écrite 

par Jacques Wauters jusqu'en 1965, puis par 
Jidéhem jusqu'en 1975. Il en réalisa plus de 
mille, avec essais à la clé. 

Aux côtés de Franquin, il travaille aussi sur 

les aventures de « Spirou et Fantasio » 

jusqu'en 1961, date à laquelle paraît 

L'ombre du Z dans le Journal de Spirou. 


Conseillé par son mentor de trouver sa propre 
série, il travaille avec Yvan Delporte sur quelques 
récits de Starter : La révolte des autos, puis 
Starter contre les casseurs, en 1960, et enfin La 
maison d'en face, qui sera intégré par la suite 

à la série « Sophie ». 

En 1959, avec ses collègues de l'atelier de 
l'avenue du Brésil — Franquin, Roba et Marcel 
Denis -, il réalise un court récit fantaisiste, 

L'île au Boumptéryx, qu'ils signent du 
pseudonyme commun de Ley Kip. En 1962, 
tout en continuant à épauler Franquin sur la 
série « Gaston » — dont il dessinera près de 

400 gags -, il crée Sophie, une petite fille 
espiègle qui vit ses aventures dans la continuité 
de celles de Starter. Au début, Sophie devait être 
une jeune fille un peu délurée, mais l'éditeur ne 
l'entendit pas de cette oreille et lui fit rajeunir 
son héroïne. Sophie est le prénom de sa propre 
fille, tandis que Zoé, la voiture intelligente créée 
par Karamazout, est celui de l'épagneul familial. 
En 1967, André Franquin rappelle Jidéhem pour 
qu'ils finissent ensemble Panade à Champignac, 
son dernier album de « Spirou et Fantasio ». 
Jidéhem continue à alimenter le Journal de 
Spirou en « Chroniques de Starter », ainsi qu'en 
illustrations diverses, en posters de voiture 
réalisés avec le brio de son inimitable patte. 

Les aventures de Sophie seront publiées par 

les éditions Dupuis jusqu'en 1994. Infatigable, 
grandement apprécié pour ses qualités 
graphiques et ses talents de décorateur, 

il collabore avec Roba sur La ribambelle 
contre-attaque, suite d'une histoire scénarisée 
par Tillieux et entamée en 1968. Avec François 
Walthéry, il travaille sur « Natacha » : /nstantanés 
pour Caltech et Les machines incertaines. 

Le ton semi-réaliste des nombreux décors 

qu'il doit réaliser pour « Natacha » lui donne 
envie de renouer avec l'univers de « Ginger ». 
Il'en réalisera quatre albums entre 1979 

et 1985. 

Jidéhem possède un trait dynamique et expressif, 
il excelle dans le registre semi-réaliste. || s'impose 
comme l’un des auteurs majeurs de la seconde 
génération de l'école de Marcinelle. 


DÉJÀ PARUS 





1959-1964 JIDÉHEM 

La révolte des autos 
Starter contre les casseurs 
La voiture invisible 

La maison d’en face 

L'œuf de Karamazout 


oupuis 


1969-1972 JIDÉHEM & VICQ 
Une histoire en or 
L'épouvantail 

Les deux vœux 

Sophie et le rayon Kà 

Une affaire d'état 

Sophie et le cube qui parle 
Une histoire de fou 
L’envoûteur 

Un joyeux Noël 

La moto volée 


1965-1969 JIDÉHEM & VICQ 
L'œuf de bouvreuil 

La bulle du silence 

Le voleur du parc 

Le puits magique 

Poisson d'avril 

La pelle mécanique 

Le bonhomme de neige 
Calamity Sophie 

Lord Nelson 

Le trombone de la bonté 
Figarossi glacier 

Sophie et le goinfre volant 
Sophie et l'esprit frappeur 
Qui fait peur à Zoé ? 





1972-1978 JIDÉHEM & VICQ 
Sophie et la tiare de Matlotl Halatomat]l 
Sophie et le douanier Rousseau 
La gare désaffectée 

Le petit homme de Noël 

Le ballon du P'tit Bernard 
Sophie et le souffle du dragon 
Sophie et l'oiseau Parlotl 

Drôle de cirque 

Petite aviation 

Sophie et les Schtroumpfs 

Une mystérieuse maladie 

La fugue de Dorothée 

Drôle de balle 

Le fantôme marin 

Mes deux mille ?! 

Sophie et les 4 saisons 

Rétro Sophie 

Le père Labulle 

Hocquet sur neige 
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LES INTÉGRALES DES ÉDITIONS DUPUIS 


421 par Maltaite et Desberg 


. 1980-1983 


Attila par Derib, Rosy & Kornblum 
1967-1973 


Billy the Cat par Colman et Desberg 
. 1981-1993 
. 1994-1999 


Bizu par Fournier 


. 1967-1986 
. 1986-1988 


Boulouloum par Mazel et Cauvin 


. 1975-1981 
. 1982-2008 


Broussaille par Frank et Bom 


. 1978-1987 


Buck Danny par Hubinon et Charlier 
. 1946-1948 
. 1948-1951 
. 1951-1953 
. 1953-1955 


1955-1956 


. 1956-1958 
. 1958-1960 


1960-1962 


. 1962-1965 
. 1965-1970 
. 1970-1979 


Câline et Calebasse par Mazel et Cauvin 


1. 1969-1973 
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. 1974-1984 
. 1985-1992 


César par Tillieux 
1957-1973 


Charly par Magda et Lapière 


. 1990-1994 
. 1995-1998 
. 1999-2007 


Docteur Poche par Wasterlain 


. 1976-1979 
. 1979-1983 
. 1984-1989 


Gang Mazda (Le) 


. 1987-1991 par Darasse et Hislaire 
. 1992-1996 par Darasse et Tome 


Gil Jourdan par Tillieux et Gos 


. 1956-1960 
. 1960-1963 
. 1964-1969 
. 1970-1979 


CSSS 


Canoe 5 TR 


D dre 


Jerry Spring par Jijé 
1954-1955 
1955-1958 
1958-1962 
1963-1965 
1966-1977 


Johan et Pirlouit par Peyo 
1952-1954 

1955-1956 

1957-1959 

1959-1967 

1994-2001 (éd. du Lombard) 


Jojo par Geerts 


. 1983-1991 


Lucky Luke par Morris 


. 1946-1949 


Natacha par Walthéry et al. 
Panique à bord 

Envol vers l'aventure 
Voyages à travers le temps 
Passeport pour l'enfer 
1989-1994 


Oncle Paul (L’) par Jean Graton 
1951-1954 


_ 
PB © D — 


O1 > CO NO 


© 1 ON O1 > © NO © 1 O7 O1 > CO NO 


© co © 1 O7 O1 > CO NO — 


Co © ji O7 O1 > CO NO + 


Patrouille des Castors (La) 
par MiTacq, Charlier et Wasterlain 


. 1954-1957 
. 1957-1960 


1960-1963 


. 1964-1967 
. 1968-1975 


1978-1983 
1984-1989 


. 1990-1994 


Pauvre Lampil par Lambil et Cauvin 
1977-1995 


Petits Hommes (Les) par Seron et a/. 


. 1967-1970 


1970-1973 


. 1973-1975 
. 1976-1978 


1979-1982 


. 1983-1985 
. 1986-1989 


1990-1995 


Poussy par Peyo 
1949-1991 


Tout Sammy par Berck, Jean Pol et Cauvin 


. Les gorilles vous saluent bien 
. Salades exotiques pour les Gorilles 
. Des balles, des filles et des Gorilles 


Gorilles, canines et dents de lait 


. Chaud et froid pour les Gorilles 


Les Gorilles entre Klan et Vatican 


. Drôle de cirque pour les Gorilles 
. Les Gorilles reviennent de loin 

. Les Gorilles aux abois 

. Quatuor pour Gorilles 


Schtroumpfs (Les) par Peyo 


. 1958-1966 
. 1967-1969 


1970-1974 


. 1975-1988 


Sophie par Jidéhem et Vicq 


. 1959-1964 
. 1965-1969 


1969-1972 


. 1972-1978 
. 1978-1994 


Spirou 
1938-1943 par Rob-Vel 
1940-1951 par Jijé 


Spirou et Fantasio 


. 1946-1950 par Franquin 
. 1950-1952 
. 1952-1954 


1954-1956 


. 1956-1958 
. 1958-1959 


1959-1960 


. 1961-1967 

. 1969-1972 par Fournier 

. 1972-1975 

. 1976-1979 

. 1980-1983 par Nic et Cauvin 
. 1981-1983 par Tome et Janry 
. 1984-1987 

. 1988-1991 

. 1992-1999 
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Théodore Poussin par Le Gall 


. L'Intégrale, tome 1 
. L'Intégrale, tome 2 
. L'Intégrale, tome 3 


Tif et Tondu par Will, Rosy, Tillieux et a/. 


. Le diabolique M. Choc 

. Sur la piste du crime 

. Signé M. Choc 

. Échec aux mystificateurs 

. Choc mène la danse 

. Horizons lointains 

. Enquêtes à travers le monde 
. Enquêtes mystérieuses 

. Innombrables menaces 

. Le retour de Choc 

. Sortilèges et manipulations 
. Crimes ordinaires 

. Tueurs en série 


Tif et Tondu par Will, Rosy, Tillieux et al. 
(édition chronologique) 


. 1949-1954 


Tout Jijé par Jijé et al. 


. 1938-1940 
. 1941-1942 


1942-1945 


. 1945-1947 
. 1948-1950 


1951-1952 


. 1952-1953 
. 1954-1955 
. 1955-1956 
. 1956-1957 
. 1957-1958 
. 1958-1959 
. 1960-1961 
. 1961-1963 
. 1963-1964 
. 1964-1965 
. 1965-1967 
. 1974-1977 


Tuniques Bleues (Les) par Salvérius et Cauvin 


. 1968-1971 
. 1971-1973 


Valhardi par Jijé, Doisy, Paape et al. 


. 1941-1946 
. 1946-1950 


Yoko Tsuno par Leloup 

De la Terre à Vinéa 
Aventures allemandes 
À la poursuite du temps 
Vinéa en péril 

Sous le soleil de Chine 
Robots d'ici et d’ailleurs 
Sombres complots 
Menaces pour la Terre 
Secrets et maléfices 


L'éditeur remercie Jidéhem, Gwendoline et Sophie De Mesmaeker, 
ainsi que Christophe Colette, Jean-Michel Flutet, Daniel Kox, Jean-Pierre Lapin, 
Franz Van Cauwenbergh, Jean-Pierre Verheylewegen et François Walthéry 
pour leur aide à la réalisation du dossier, sans oublier Jean-Pierre Abels pour sa relecture éclairée. 
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Couverture d’après Rétro Sophie. 
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